
Jusiicaiion ei éloge de ia petite entreprise
qui n'a pa? fini de jouer son rôle dans l'économie moderne

Berne, le 20 janvier .
On entend souvent af f i r m e r  que no-

tre époque est celle de la grande in-
dustrie ; que la production doit tôt ou
tard se concentrer dans des établisse-
ments industriels de plus en plus vas-
tes ; et que les petite et moyenne en-
treprises sont appelées à devenir beau-
coup moins importantes , si même elles
ne disparaissent pa s avec le temps. Il
faut  reconnaître que les apparences
justi f ient  parfois  cette thèse. Par exem-
ple , quand on pense au développe-
ment de la science atomique , on peut
se dire que celle-ci aura pour ef f e t  de
hâter la concentration de la produc-
tion, à cause des moyens financiers
considérables exigés par les installa-
tions atomiques. On pourrait également
admettre que le développement de
l'automation, c'est-à-dire la création
d'usines robots, fonctionnant sous le
contrôle d'un personnel restreint, pour-
rait entraîner une Plus forte  concen-
tration , parce que, seules, les grandes
entreprises auraient les possibilités
d'investissement nécessaires à l'achat
des machines entièrement automatiques
qui seront les instruments de la pro-
duction de demain.

Pourtant , si l'on y réfléchit bien, on
trouve dans ces arguments plus de rai-
sons de voir se développer les petites et
moyennes entreprises, que de raisons
de les voir disparaître. Il tombe sous
le sens que la production d'énergie ato-
mique ne sera pas plus possibl e aux
petites entreprises de demain, que ne
leur est aujourd'hui possible la pro-
duction d'électricité hydraulique. Com-
me nous avons nos grandes centrales
hydrauliques , construites par de puis-
sants consortiums, nous aurons des

centrales atomiques pour lesquelles les
pouvoirs publics ou de grands groupes
financiers privés fourniront les capi-
taux nécessaires.

i De l'électricité à l'atome.

La construction des grandes centrales
électriques, en généralisant l'usage de
l'électricité et en multipliant et diversi-
f iant  ses emplois, a donné du travail à
de nombreuses entreprises petites et
moyennes, spécialisées dans la, pr oduc-
tion de parties d' appareillage ou de
pièces de machines électriques. Il est
probable que le développement des cen-
trales atomiques aura le même e f f e t ,
car on sait d' ores et déjà que la désin-
tégration atomique ouvrira un champ
d' activité à de nouvelles industries, no-
tamment en ce qui concerne l'utilisa-
tion des isotopes radio-actifs. Il y aura
là, presque à coup sûr, des possibilités
de travail pou r des entreprises de di-
mensions restreintes.

(Voir suite en page 2.)

Quand le
char de l'Etat...

L'humour de la semaine

...est en pièces détachées !

Savez-vous que...
¦ Le Loclois Grock , le plus
célèbre clown du monde , vient
de fêt er son soixante seizième
anniversaire dans sa propriété
de la Riviera italienne , où il
s'est retir é. De son vrai nom :
Adrien Wettach , Grock a fait
inscrir e au-dessus de la porte
de sa propriété : « Ici c'est à
mon tour de rire ! »

* * *
L'association des «Barmen

Italiens» envisage une vigou-
reuse campagne «contre le
fléau No 1, les buveurs de
lait , dont le nombre s'accroît
en Italie» ...

Depuis quelques jours , une clinique dentaire ambulante fonctionne dans la
vallée de Conches, plus exactement au village de Biel . Elle a été créée ensuite
de l'entrée en vigueur du nouveau service dentaire scolaire. Il s'agit d' un
véhicule construit d' après les plans du Dr Michelet - Speckly,  de Sierre, et
équipé de toutes les installations modernes, i) compris un appareil radiogra-
phique . A gauche, la voiture sur la place de Biel ; à droite , une vue de l'in-

térieur parfaitement installé.

La première clinique dentaire ambulante de Suisse

Une grave menace
pèse sur les Franches-Montagnes !

Le serpent de mer helvétique : la Place d'Armes

Une importante assemblée à Saignelégier

(De n. corr. des Franches-Montagnes)

Saignelégier , le 20 janvier.
Ces jours-ci , plusieurs contrats

d'emption auraient été signés par des
propriétaires privés intéressés à l'ins-
tallation d'une place d'armes pour
blindés dans la région Les Genevez-
Montfaucon - Lajoux , avec le repré-
sentant du Département militaire fé-
déral . Ainsi, des morceaux de notre
terre commenceraient d'être vendus.

La population est fortement indi-
gnée. On croyait après l'assemblée du
5 janvier 1956 aux Genevez, réunis-
sant les représentants dûment man-
datés de 14 communes et de diverses
associations économiques et touristi-
ques, que l'autorité militaire ne ferait
rien sans en aviser les populations
intéressées. Le colonel commandant de
corps Corbat écrivait dans une lettre
« qu'avant toute décision, les organes
du Département militaire fédéral ne
manqueront pas de prendre contact
avec les autorités intéressées et de dis-
cuter avec elles toutes les faces du pro-
blème ». Le délégué du DMF est venu
aux Genevez le 5 janvier, il y a ex-
posé son point de vue. Il a même de-
mandé à revoir le procès-verbal de la

séance. Le DMF n'a pas accepté que
figurent deux phrases combien signi-
ficatives :

« Le DMF ne peut pas aller contre
l'avis de toute une population. »

« La Confédération ne recourra pas
à son droit d'expropriation. »

Supprimer ces deux phrases, n 'était-
ce pas se laisser les mains libres ?
n'était-ce pas révéler des intentions
précises ? Et les faits ne tardèrent pas
à confirmer ces craintes. Des contrats
viennent d'être signés, d'autres le se-
ront peut-être encore. Donc, le Dépar-
tement militaire fédéral a violé d'in-
tolérable façon la volonté populaire si
clairement exprimée et approuvée dans
une unanimité remarquable. Il a agi
dans l'ombre, faisant fi de sa promesse
de tenir au courant les autorités. C'est
pourquoi celles-ci ont décidé de tenir
une assemblée de toute urgence pour
examiner la situation et tirer des
conclusions.

(Voir suite en page 2) .

La soi-disant grande duchesse Anastasie,
fille de Nicolas H, n'était qu'une folle !

Un procès sensationnel, d'aspect
historique, devait avoir lieu a Berlin ,
opposant, d'une part , une femme mys-
térieuse rongée par la tuberculose et
vivant on ne sait trop de quoi dans
une misérable baraque de la Forêt-
Noire , de l'autre, des membres d'an-
ciennes familles régnantes et de la
plus haute aristocratie européenne qui
disputent à la première une descen-
dance qu'ils prétendent usurpée.

L'ermite de la Forêt-Noire, qui se
fait appeler aujourd'hui Anna Ander-
son après avoir vécu des années durant ,
soit à Berlin , soit aux Etats-Unis, soit
à Hanovre ou en Bavière aux dépens
de personnalités allemandes ou russes
sous le nom de Mme von Tchaikows-
ky, revendique d'être reconnue comme
la fille miraculeusement rescapée du
tsar Nicolas II, la grande-duchesse

Anastasie, qui aurait échappé au mas-
sacre de Jekaterinenbourg au cours
duquel périt la famille impériale, le 16
juillet 1918.

Elle exige, entre autres, que lui soit
versé un trésor de 20 millions de
livres-or que son soi-disant père, le
tsar assassiné, aurait fait déposer na-
guère à la Banque d'Angleterre.

Le procès n'aura pas lieu
Si elle n'a pas encore crevé, la bulle

de savon ne tardera pas à éclater et
tout porte à croire que, comme la
guerre dé Troie, le procès de Berlin
n'aura pas lieu. L'imposture serait éta-
blie d'irréfutable manière en raison
de confrontations et d'enquêtes de po-
lice qui remontent aux origines mêmes
d'une machination née d'une ressem-
blance physique indéniable.

(Voir suite en page 9) .

— II y a une sorte de conseils qu 'on
n'aura pas besoin de donner cette année,
me disait hier le taupier. C'est... des con-
seils aux skieurs ! En effet , avec l'hiver
qu'on a, ajoutait le vieux sénateur, autant
ne plus parler du «sport blanc». C'est tout
juste si, en voyant tomber la pluie les spor-
tifs n'attrapent pas des idées noires !

Le fait est que nous avons rarement «bé-
néficié» d'un hiver aussi doux , pour ne
pas dire aussi pourri. Plus de neige dans
les rues cle la Tschaux un 18 janvier ! Une
température quasi printannière dans le
Bas ! Seuls les amateurs de courant élec-
trique ont le sourire. Le Doubs roule ses
eaux les plus hautes et passe par dessus
le barrage. Gaston, notre maire à tous,
exulte. Car la Commune n'a jamais si peu
dépensé pour l'enlèvement des neiges. Et
les patineurs ne se sont jamais autant fé-
licité du beau cadeau qu 'on leur a fait :
une patinoire artificielle. Sans elle on ou-
blierait qu 'il existe un des sports les plus
gracieux ou passionnant qui soient ! Fé-
licitons au surplus le Hockey Club local.
La façon dont il défend les couleurs
chaux-de-fonnières dans la compétition
nationale, justifie amplement les sacrifi-
ces faits par la Commune et les milieux
intéressés. Quand on voit l'engoûment des
foules pour ce sport , on ne peut qu'être
reconnaissant des efforts faits pour donner
à la Métropole horlogère un lustre, qu'a-
vait inauguré le football et que continue
le hockey.

Même s'il n'y a plus Se neige à la Tschaux
il y reste cependant des sportifs qui, aveo
le Ski-Club aussi iront de succès en suc-
cès.

Quant aux conséquences éventuelles de
saisons qui ne se «font »plus et de calen-
drier en compote, on peut à la fois tout
craindre et tout espérer.

Un hiver de froid trop chiche
Ne fait pas le paysan riche...

...dit un proverbe qui se base autant sur
l'expérience que sur la rime. Le printemps
qui suivra l'hiver pourri sera sans doute
plus froid que d'habitude. Et peut-être
aurons-nous de la neige aux canicules.
Ainsi les marchands d'articles de sport se
rattraperont-ils en vendant des skis au
moment du camping et des windjacks au
lieu de slips. Quant à Marco il débitera
son charbon au ralenti toute l'année...

Les fantaisies météorologiques seraient-
elles à la fois un indice et une invite ?

Indice que des changements décisifs sont
en train de s'opérer dans les «couches pro-
fondes» aussi bien que dans les sphères ré-
lestes et que nous aurions tort de ne pas
en tenir compte pour nos futures condi-
tions de sports, de vacances, de nourritu-
re, de culture, d'habitat ?

Invite à réaliser au plus vite l'Union eu-
ropéenne et même mondiale qui permettra
de suivre sans difficulté l'hiver au Pôle
et l'été à l'Equateur ?

Ce sont là des questions qui se posent et
qui démontrent que les loirs eux-mêmes
auraient tort de croire qu'ils vont conti-
nuer à dormir paisiblement à partir du
15 décembre et à rigoler officiellement à
partir du 15 avril.

Tout change ! hélas...
Pour ne pas dire : Tout f... le camp !

Le père Piquerez.

/Vu* PASSANT

Construit en 1908, le casino du rivage
de Vevey, dont la grande salle abrita les
manifestations musicales les p lus célèbres
de Suisse romande de ce début du siècle
(Saint-Saëns et Paderewski n 'y jouèrent-
ils pas à deux pianos I) ne disposait pa's
d'un restaurant digne de sa réputation. Les
autorités veveysannes avaient décidé l' an
dernier de démolir cette partie du bâti-
ment et de reconstruire sur son emp la-
cement un restaurant moderne , avec une
salle pouvant recevoir 250 personnes. Un
crédit de 800.000 francs avait été accordé
par le Conseil communal pour ces travaux ,
ainsi que pour l'aménagement de la scène
et la création de nouveaux dégagements.

La transformation du Casino du rivage
est aujourd'hui terminée et les travaux
ont été inaugurés en présence des auto-
rités , notamment de M. A. Collet , préfet.
Vevey dispose ainsi maintenant d'une
grande salle de concerts dont les accès et
les locaux annexes correspondent à l'im-
portance de l'édifice.

Vevey inaugure

L'avènement de la technique moderne
a condamné à mort les anciens voi-
liers, symboles d'un romantisme en
voie de disparition. « Les hommes de
f e r  sur des bateaux en bois » ne sont
pourtant pas tous morts. Preuve en
soit ce magnifique trois-mâts « Mer-
cator », qui appareille dans le port
d'Anvers pour un voyage qui le mè-
nera à Dakar et ensuite en Amérique
du Sud. Une singulière beauté se dé-
gage de cette image qui rappelle un

temps révolu à jamais.

Le temps des voiliers
n'est pas encore tout à f ait  mort !

Etat civil
— Et quel prénom désirez-vous donner à

votre fils ? demandait l'employé de la
mairie.

— Zptklonyfr , répondit la maman. Cela
me rappellera son père.

— Ah ! Son père était Tchè que î
— Non. Oculiste.

Echos



Justilïcaiâon et élooe de la petite entreprise
qui n'a pas fini de jouer son rôle dans l'économie moderne

(Suite et fin)

I l est d' ailleurs f rappant  de constater
que les Etats-Unis , terre d'élection des
entreprises géantes , possèdent une pe-
tite industrie extrêmement vivante et
qui ne donne aucun signe d'af faibl isse-
ment, bien au contraire. On voit même
cette petite industrie jouer un rôle ac-
tif  dans les branches entièrement nou-
velles, comme l'électronique. Ces petite s
entreprises collaborent le plus souvent
avec des f irme s P lus importantes, soit
qu'elles agissent en tant que sous trai-
tants, soit qu'elles soient spécialisées
dans certaines fabrications qui sont en-
suite utilisées par la grande industrie.
Il est probable que révolution structu-
relle de l'industrie suisse ne sera pas
d if f é r e n t e  à l'avenir.

Il est en tout cas intéressant de
constater que de grands industriels
suisses, loin de douter de l'avertir d' en-
treprises plus petites, pensent au con-
traire que celles-ci sont absolument
nécessaires. Ainsi, à la dernière assem-
blée de délégués de la Société suisse
des constructeurs de machines, le pré-
sident de ce groupement , et qui est en
même temps un représentant de la
grosse industrie, M. 'Hans Sehindler , a
montré que la petite industrie est en-
core bien vivante dans notre pays, en
même temps qu'il soulignait ses
mérites. _..._ .

Augmentation des effectifs .

Au cours de ces 25 dernières années ,
a-t-il dit, le nombre des ouvriers de
la grosse industrie (entreprises occu-
pan t plus de 1000 personnes) a environ
doublé. Pendant le même laps de
temps, lé ' nombre des ouvriers travail-
lant dans des entreprises occupant
moins de 200 personnes a plus que tri-
plé. Voilà qui oppose un démenti for -
mel à ceux qui pensen t que là petite
industrie est une catégorie en voie
d.'p .T.t.inction.

D' autre part , M . Sehindler a montre
que les petites et moyennes entreprises
sont un facteur d'équilibre économique
pour notre pays, en ce sens qu'elles
app ortent une précieuse contribution

à la décentralisation industrielle , con-
tribuant ainsi à la prospérité de ré-
gions du pays jusqu 'ici restées en de-
hors du mouvement industriel. Ces pe-
tites et moyennes entreprises sont d' au-
tre part utiles à la grande industri e
en ce sens qu 'elles comblent souvent
les lacunes existant dans l' approvi-
sionnement de grandes usines en cer-
taines catégories de machines , d' appa-
reils, de pièces et de produits qui peu-
vent être fabriqués dans de petits éta-
blissements.

Dans de nombreux cas, également ,
ces entreprises fon t  concurrence aux
grandes industries , pouvant notam-
ment sortir certains produits à des
prix inférieurs du fa i t  qu'elles sup-
portent de moins gros f ra is  généraux ;
elles agissent donc comme un régula-
teur des prix sur le marché. Enf in , ces
entreprises petites et moyennes sont
aussi un facteur de progrès , en ce sens
qu'elles jouent souvent un rôle de pion-
nier en entreprenant des fabrications
nouvelles. C'est d'ailleurs de cette ma-
nière que se sont développées toutes
les grandes f irmes industrielles de
Suisse, dont les débuts furent  toujours
modestes.

Ce sont la autant d arguments que
l'on peut invoquer en faveur de la
petite entreprise. Celle-ci est non seu-
lement viable, mais elle est nécessaire
à une économie comme la nôtre. En f in ,
il convient de souligner la valeur hu-
maine de la petite entreprise , laquelle
donne à de nombreuses personnalités
la possibilité de faire  valoir leurs qua-
lités de chefs et d'organisateurs. Il y
a donc for t  peu de chances pour que
l'on voie, à l'avenir, diminuer l'impor-
tance de la moyenne et pet ite indus-
trie. Elle se développera au contraire
concurremment et para llèlement aux
grandes entreprises. -

P. R.

Une grave menace
pèse sur les Franches^Montagnes !

Le serpent de mer helvétique : la Place d'Armes

Une importante assemblée à Saignelégier

(Suite et f i n )

Mercredi soir, les maires de 15 com-
munes (ou leurs représentants) étaient
à Saignelégier, sous la présidence de
M. le député-maire Péquignot, de Sai-
gnelégier. Des faits évoqués, il ressort
que des manœuvres regrettables ont
été exercées pour solliciter des signa-
tures. On invite un propriétaire à Ta-
vannes dans un but d'orientation et
on lui présente des contrats ! Un pro-
priétaire reçoit une lettre de remercie-
ment du DMF pour son accord à ven-
dre ses biens alors qu'il s'agit d'un
adversaire irréductible à toute vente. De
tels procédés ont soulevé une sourde
colère à travers tout le plateau.

Il est notoire que certains propner
taires privés sont décidés à vendre
leurs terres, puisqu'ils les ont offertes.
Mais il est inadmissible que des moyens
discutables soient mis en œuvre pour
Influencer les autres propriétaires et
surtout, que les représentants de l'au-
torité militaire agissent daoïs le se-

cret. Les maires renouvellent l'opposi-
tion unanime de leurs administrés et
disent leur profond mécontentement.
Ils décident d'agir promptement au-
près de quelques propriétaires privés
visés par le projet d'intervenir éner-
giquement à Berne.

A cet effet , une délégation formée
des maires des 15 communes ira, vrai-
semblablement frapper à la porte de
M. le conseiller fédéral Chaudet. Mais
il s'agit d'alerter dans un mouvement
de solidarité toute l'opinion publique
de la région et de soutenir les popu-
lations menacées. Il s'agit de démon-
trer l'unanimité que le DMF ignore
systématiquement. Aussi une grande
manifestation populaire de protesta-
tion aura-t-elle lieu à Saignelégier di-
manche prochain, à 14 h. 30, place de
Préfecture. Des orateurs diront l'indi-
gnation générale, des fanfares rehaus-
seront la manifestation. D'autres dé-
tails paraîtront "encore dans la presse.
Un comité d'organisation prépare cet-
te assemblée avec soin. P. J.

En 1955, la «Rentenanstalt» a conclu-
pour 415 millions de francs environ de
nouvelles assurances sur la vie (exercice
précédent :'360 millions de francs) , c'est-à-
dire en moyenne pour 1% million de
francs par jour ouvrable. C'est la produc-
tion la plus élevée qu 'elle ait réalisée de-
puis sa fondation , il y a bientôt 100 ans.
Le portefeuille d'assurances a dépassé 3,3
milliards de francs dont 9/10 conclus en
Suisse et 1/10 à l'étranger (France , Allema-
gne et Pays-Bas). A la fin de 1955, la
«Rentenanstalt» a étendu ses opérations à
la Belgique. En plus des prestations assu-
rées par les contrats , elle a accordé pen-
dant l'exercice environ 27 millions de
francs de parts de bénéfices à ses assurés
pour réduire le coût de l'assurance et , de
plus, elle a payé 0,8 million de francs de
prestations spéciales en cas de décès après
une longue maladie ; ces prestations sont
comprises, depuis 1953, dans tout le porte-
feuille suisse d'assurances individuelles de
canitaux. sans une surprime spéciale.

Les nouvelles assurances de rentes se sont
élevées à environ 20 millions de francs d'ar-
rérages annuels ; ce sont surtout des ren-
tes assurées par les employeurs pour leur
personnel, sous forme d'assurances de grou-
pes ; le portefeuille d'assurances de ren-
tes a atteint environ 145 millions de frs.

Société suisse d'assurances
générales sur la vie humaine

(Rentenanstalt) Zurich

1955, année record
au téléphone !

,Lé développetàejnt du téléphone s'est
poursuivi de façon remarquable en
1955. Deux mille quatre-vingts (en 1954
1801) nouveaux abonnés furent raccor-
dés aux 37 centraux dépendant de la
direction des téléphones de Neuchâtel ,
qui sont tous en augmentation. A la
fin de l'année, le nombre total des
abonnés se montait à 27.728 (à fin 1954
25.648). Les réseaux locaux de Neuchâ-
tel et de La Chaux-de-Fonds comptent
respectivement 9059 et 7676 abonnés.
Dans le groupe 038, il y a 14.612 rac-
cordements d'abonnés et dans le
groupe 039, 13.116, soit au total 27.728.

Le nombre des stations téléphoniques
a augmenté sensiblement lui aussi , soit
de 38.733 à 41.626. La densité par cent
habitants est de 26 ,3 % et avec ce
chiffre la circonscription de la direc-
tion des téléphones de Neuchâtel vient
en quatrième rang en Suisse, immédia-
tement après Bâle , Genève et Zurich.
Les postes téléphoniques ont dépassé
en chiffre les concessions de radio qui
sont au nombre de 38.500. Quant à la
télévision, dernière née des télécom-
munications, on compte dans nos ré-
seaux 320 téléspectateurs.

Au point de vue du trafic , l'augmen-
tation poursuit sa progression réjouis-
sante. Le nombre des conversations
locales a augmenté en 1955 de presque
un million sur l'année précédente et
s'élève au total à 15 millions en chiffre
rond. Pour les conversations interur-
baines, on a enregistré 765.000 unités
de plus qu 'en 1954, tandis que le trafic
international s'est accru de 1,8 %.

Pour faire face aux demandes, le
réseau des lignes et des câbles a conti-
nué d'étendre ses maillons. Par d'im-
portants travaux de poses de câbles ,
le réseau souterrain des câbles locaux
s'est augmenté de plus de 14.000 km.
de fil atteignant 138.777 km. (en 1954
123.980 km.) . Les lignes aériennes
d'abonnés ont une longueur totale de
5918 km. de fil.

Il est aussi intéressant de savoir que
pour les liaisons interurbaines, le ré-
seau des câbles compte 34.561 km. de
fil souterrain , avec plus de 1000 km.
de fil posés en 1955.

Malgré les gros travaux entrepris , il
n'est pas possible de donner suite à
113 demandes d'abonnement parce que
les lignes ou les installations dans les
Centraux manquent.

4520 faillites ont été prononcées en 1955
eb France , soit une diminution de 14,7
pour cent , par rapport à 1954.

Le nombre des f aillites diminue
en France

Depuis longtemps déjà, les fonc-
tionnaires fédéraux compétents
travaillent à une revision de la loi
sur la taxe d'exemption du service
militaire. Un premier avant-projet ,
dont les grandes lignes furent con-
nues au printemps de l'année der-
nière, souleva de violentes critiques
sur quoi l'on se décida, au Palais
fédéral, à revoir la—question et à
rechercher une solution qui tienne
compte des obje ctions les plus im-
portantes et les plus fondées.

A ce qu'on apprend de source
bien informée, un nouvel avant-
projet a été établi, qui a déjà fait
l'objet d'un premier examen du
Conseil fédéral, lequel n'a toute-
fois pas encore pris de décision a
son sujet. Ce nouveau projet ap-
porte de sérieuses améliorations
par rapport à celui de 1955. C'est
ainsi qu'il ramène à 48 ans la li-
mite d'âge pour le paiement de la
taxe d'exemption au lieu de 60 ans,
comme prévu dans le premier pro-
jet. D'autre part, le taux appliqué
pour le décompte de la taxe est ra-
baissé de 3 à 2,4 %, éventuellement
à un taux inférieur encore. Une
question importante encore est cel-
le du paiement de la taxe par les
Suisses à l'étranger . Il est prévu
d'appliquer en cette matière à l'é-
gard de nos compatriotes à l'étran-
ger une politique plus libérale que
ce n'aurait été le cas avec le pre-
mier projet.

Ces quelques indications concer-
nant le nouvel avant-projet , qui ne
sont que fragmentaires et ne lient
encore personne, montrent cepen-
dant la tendance générale qui a
présidé à son élaboration. Elles
peuvent être considérées comme
très satisfaisantes et ne manque-
ront pas de créer un climat favora-
ble à la discussion dont ces propo-
sitions feront l'objet.

Le nouveau régime
de la taxe militaire

-*¦ Le gouvernement séoudien a de-
mandé au gouvernement jordanien
d'envisager la réunion des chefs d'Etat
d'Egypte, de Syrie, de Jordanie et d'A-
rabie séoudite pour discuter un plan
d'assistance financière à la Jordanie.

* M. Richard Nixon, vice-président
des Etats-Unis, a mis le peuple amé-
ricain en garde contre « la sinistre
offensive économique de l'URSS >, dans
un discours.

Cette « offensive >, a souligné M.
Nixon, constitue une menace mortelle
pour la sécurité américaine.
* Navab Safavi , chef de la secte fa-

natique des Fedayan Islam , et trois
de ses complices , ont été fusillés mer-
credi à Téhéran.

Téléqrammes...

BERNE , 20. — Ag. — Les placements
fermes du fonds de compensation ef-
fectués au cours du quatrième trimes-
tre 1955 se sont élevés à la somme de
168,0 millions de francs. Au 31 décem-
bre 1955, la valeur comptable de l'en-
semble des capitaux placés se monte à
3,535,0 millions de francs. Les place-
ments fermes se répartissent de la
manière suivante (en millions de fr.) :
Confédération 963 ,5 (963 ,8 à fin sep-
tembre 1955) , cantons 560,4 (482 ,3) ,
communes 419,6 (404 ,0) , centrale des
lettres de gage 752,9 (704 ,2) , banques
cantonales 481,2 (447 ,8) , institutions de
droit public 9,4 (9 ,4) , entreprises seml
publiques 322 ,6 (319 ,0) , et banques 0,4
(0 ,4) . Les autres 25 millions placés
sont des rescriptions.

Le rendement des capitaux places ,
rescriptions non comprises, s'élève à
2,94 o/ 0 au 31 décembre 1955, en moyen-
ne, contre 2,93 % à fin 1954.

Le fonds de compensation
de l'AVS

La page économique et financière
La situation économique
et sociale dans le monde

coup d'oeil sur l'actualité

(Corr. particulière de « L'Impartial »)

ESPAGNE : Partici pation ouvrière aux
bénéfices des industries chimiques. — La
direction générale.du travail a .publié.une
résolution sur le système de partici pation
aux bénéfices dans les industries chimi-
ques espagnoles ; ont droit à cette partici-
pation les ouvriers et employ és faisant
partie du personnel fixe et du personnel
utilisé temporairement. Les travailleurs à
prime percevront la participation aux bé-
néfices en proportion du salaire de base ,
augmenté de 25 %>.

ALLEMAGNE OCCIDENTALE : Plus
d'un million de postes de radio exportés.
Les fabricants allemands de matériel ra-
diophonique estiment qu 'ils ont exporté
en 1955 plus d'un million de postes de ra-
dio , c'est-à-dire 30 °/o de leur production.

HONGRIE : Les ballons de football très
demandés. — Au cours de l'année 1955, la
Hongrie a doublé ses exportations de ma-
tériel sportif. Les ballons de football ont
été très demandés : 50.000 ont été exp édiés
en l'espace de neuf mois, à destination
principalement de l'Italie et de l'Angle-
terre. Viennent ensuite les appareils élec-
triques pour enregistrer les touches des
rencontres d'escrime.

GRANDE-BRETAGNE : Baisse du prix
du thé et des œufs. — Le 23 janvier , le prix
de vente au détail de la livre de thé sera
ramené à 6 sh. 6 contre 8 sh. 1 l'an dernier
à pareille époque.

Depuis quelque jours , le prix de la dou-
zaine d'oeufs a été abaissé de 3 à 6 pence
selon la qualité ; les saucisses de porc su-
bissent une diminution de 4 pence par
livre. 

— Le marché des diamants en plein boom.
L'association des bijoutiers britanniques
annonce que le marché des diamants con-
naît actuellement une telle activité que
l'offre ne parvient plus à satisfaire la
demande. En dépit d'une production record ,
l'industrie ne peut pas faire face au volu-
me sans cesse accru des affaires.

ETATS-UNIS : Chiffre record des dépen-
ses pour les constructions nouvelles. —
D'après le département américain du com-
merce, les dépenses pour les constructions
nouvelles en 1955 se sont élevées à
42.250 millions de dollars , soit un record
pour neuf années consécutives. Ce mon-
tant est en augmentation de 12 %> sur
1954.

Les dépenses pour les constructions pri-
vées se sont accrues de 17 °/o pour s'établir
à 30.250 millions de dollars et les dépen-
ses pour constructions publiques de 2 °/o
pour atteindre 12 milliards de dollars.

LA PRODUCTION AGRICOLE DU
MONDE LIBRE EST SUPERIEURE DE 25
POUR CENT A CELLE D'AVANT-GUERRE.
— Dans un rapport sur la situation agri-
cole mondiale , le Département américain
de l'agriculture souligne qu 'en 1955, «pour
la troisième année consécutive , le taux
d'accroissement de la production agricole
dans le monde a été plus élevé que le
taux d'augmentation de la population» .

Le département indique que l'indice de
la production agricole dans le monde s'est
inscrit en 1955 à 119 et celui de la popu-
lation à 117 (base 100 en 1935-39).

Si la production en Europe orientale ,
en Union soviétique et en Chine n 'est
que légèrement supérieure à ce qu'elle
était avant-guerre , soulign e le rapport ,
par contre celle des pays non commu-
nistes est en progrès de 25 °/o sur son
niveau à cette époque.

M. Edouard Zelliveger a annoncé sa
décision de quitter le Conseil national
(où il avait été élu en automne dernier)
ainsi que son étude de Zurich, a f i n
d' occuper le poste de conseiller du pré-
sident du Conseil des ministres en
Libye. Cette mission lui a été confiée
sur le désir exprès du roi de Libye.
M.  Zellweger poursuit ainsi une bril-
lante carrière diplomatique. En tant
que ministre de Suisse à Belgrade , il
avait réussi (tout de suite après la
f i n  de la guerre) à mener à bonne f i n
la d i f f i c i l e  question des indemnités
dues aux ressortissants suisses lésés
par la guerre, et servi d'intermédiaire
pour le rétablissement des relations di-
plomatiques entre l'URSS et la Suisse.
C' est un honneur pour la Suisse que
l'un de ses citoyens joue un rôle de
premier plan dans la formation de

l'Etat de Libye.

Un Consei l ler  national suisse
devient conseil ler du premier

ministre de Libye
Chronique de la bourse

La déception règne à la bourse. - Wall
Street et les autres marchés en recul.

Résistance des Assurances Suisses.
UBS meilleure.

(Corr. particulière de « L'Impartial »)
Lausanne , le 20 janvier.

Avec l' a f fa ib l i ssement  des dernières
séances , les marchés financiers semblent
se trouver en p leine perp lexité. Alors que
l'état de l'économie générale continue de
se montrer favorable ,  la tendance boursière
demeure timorée , su je t t e  p lutôt  à oublier
son optimisme des mois récents. Si l' on
connaît  encore des op inions confiantes
dans la prochaine évolution des marches ,
en raison de la publication des résultats
trimestriels (aux U.S.A.) et annuels (en
Europe),  on pressent également nombre
de craintes et même de lassitude chez des
gens qui redoutent des moments de nervo-
sité, surtout à Wall Stre et.

En conséquence , la bourse évolue dans
une ambiance de désarroi , de recherche
de soi-même, en bref de grande hésitation.
Pour notre part , nous estimons qu 'un peu
d' audace de la part des baissiers risque-
rait d'ébranler l'ordre actuel de cours ,
mais en même temps , nous nous deman-
dons si après une chute possible les rachats
seraient faciles ; car nous devons tout de
même ne pas oublier que la marche géné-
rale des affaires n 'autorise pas le pessi-
misme fondamental.

A Wall Street , les reculs ne sont pas ob-
tenus par des ventes massives: on demeure
dans l'ordre antérieur des échanges, un
peu plus de 2 millions de titres ; et c'est
précisément ce qui peut susciter quelques
craintes pour l' avenir immédiat de la ten-
dance.

En Europe , naturellement , l 'influence de
New-York se fait sentir. Les valeurs inter-
nationales surtout sont faibles à Amster-
dam. A Londres , on ne trouve que peu
de résistance. Il y en a un peu plus à
Francfort et en Suisse , mais l' ambiance
n 'est pas exempte de soucis. A Paris , la
situation politi que maintient la fermeté de
l'or et la tenue maussade des actions
françaises.

En Suisse , on ne voit que les actions
d' assurances résister crânement à l'effri-
tement général. On sait à leur propos que
l' exercice 1955 est l'un des meilleurs et
qu 'à vues humaines celui de 1956 ne sera
pas décevant. Dans les trusts , il y a des
variations en baisse , tandis que dans les
industrielles , il n 'y a guère que l'Alumi-
nium (—20 fr.), la Brown Boveri (plus 5 fr.),
la Sécheron (plus 13 fr.) et la Lonza (plus
20 fr.) pour se détacher de la baisse. On
croit toujours que la Lonza va augmenter
son capital , mais on ne sait encore rien
de précis à cet égard.

En actions de banques , l'UBS a mani-
festé l'intention de rattra per le Crédit
Suisse et ne s'en trouve plus qu 'à 25 fr.
en raison du recul de ce dernier (-20 fr.).
En conclusion , la déception domine les
échanges chez nous et l'on risque d'assis-
ter à des ventes de découragement.

5 docteurs
approuvent ce moyen
d'en finir avec
l'abus des laxatifs
Si vous dépendez des l axa t i f s—voîcl  comment

vous en passer. R é c e m m e n t , 5 docteurs  spécia-
l is tes  ont prouvé que vous pouvez couper ia mau-
vaise h a b i t u d e  de prendre  sans a r rê t  des laxat i fs .
S3 % des suje ts  é tudié»  l' ont fa i t .  Vous aussi ,
vous le pouvez.

Voici le procédé : chaque iour  buvez 8 verres
d' eau (ou tou te  au t re  boi sson) et f ixez-vous une
heure  régul iè re  pour  a l le r  à la sel le .  r e semaine ,
prenez deux Pi lu les  Car te r s  chaque  soir , — 2*
semaine , une  chaque  soir , — 3e semaine , une tous
les deux  soirs. Ensu i t e ,  p lus  r i en , car l ' effet laxat i f
des PETITES P I L U L E S  C A R T E R S  pour le
FOIE débloque  votre i n t e s t i n  et lui donne la
force de fonc t ionne r  ré g u l i è r e m e n t  de lu i -même
sans recours constant  aux laxa t i f s .  Lorsque Ici
soucis , les excès de n o u r r i t u r e , le su rmenage  ren-
dent votre  in tes t in  i r r égu l i e r , prenez temporai-
rement des Pi lules  Car te rs  qui  vous remet ten t
d' ap lomb.  S u r m o n t e z  c e t t e  c r i se  de c o n s t i p a t i o n
sans p r e n d r e  l ' h a b i t u d e  des l a x a t i f s .  Ex ip ez  les
PETITES P I L U L E S  C A R T E R S  pour le FOIE.
Pharmacies ci Drogueries : Fr. 2.35



Grande vente de
FIN DE SAISON
et soldes 0Èb
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MAISON M O D E R N E
Avenue Léopold-Robert 62
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réalisation 
de notre programme

î wÎBf " Ir ^e développement nous engageons :

Un employé de fabrication,
connaissances d'allemand désirées, dactylographie indispensable.

Uïl© telél3llOnîSte« connaissant parfaitement l'allema nd et le français.

UU I linei Secrétaire pour correspondance allemande et française.

Un graveur sur acier ĴPSSSS^et en creux d'é'
Un soudeur-bijoutier p°" lavaux de séné.

OUVrièreS pour travaux délicats.

HUGUENIN Frères & Cie S.A.
Médailleurs - LE LOCLE

ON C H E R C H E

JEUNES FILLES
ayant bonne vue. Seraient mises au
courant pour différents travaux.

S'adresser à
Fabrique ANDRE LEMRICH, Doubs 163.

Ouvrières d'ébauches
Jeunes filles

pour petits travaux d'atelier
sont demandées par la

Cie des Montres MARVIN S. À.
Rue Numa-Droz 144.

f |
j Ce mobilier complet «RECORD» (chambre à coucher, \
m •

* 1 salle à manger - studio, avec literie) seulement Fr. 2980,- j

* : s
S Voici les détails de ce merveilleux mobilier complet : |

1 chambre à coucher 1 literie complète 1 salle à manger-studio et encore en plus : S

! 

comprenant 1 grande armoire, comprenant 2 merveilleux ma- comprenant 1 beau dressoir 1 couvre-lit , plusieurs teintes, 9
3 portes, 1 coiffeuse-commode, telas SUPERBA, garantie 10 moderne, 1 table à rallonges, 4 1 tour de lit en laine, 2 duvets g
2 lits jumeaux et 2 tables de ans, 2 protège-matelas, 2 som- chaises placet bois, 1 divan- et 2 oreillers, 1 tapis de milieu. %
nuit. miers métalliques. couche, tissu à choix. •

J Coupon à détacher J

g =ag jSjJ 3 , 1 1  Wm| H  HsS g — LA CHAUX" DE "FONDS \ Veuillez m'envoyer sans engagement votre catalogue g
# I 5j| T m. J Ŵ M ^% k 

"; ===- pom chambres à coucher, salles à manger, studios.* c
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O ¦ 'Biffer ce qui ne convient pas. S

Mécanicien -
outilleur

est demandé par fabrique de bracelets mé-
tal. Place stable et bien rétribuée.

S'adresser à
BRADOREX, rue du Nord 176.

Terminages
Atelier de l'Oberland bernois, avec ma-
chines et outillage modernes, cherche
travail. Exécution soignée de tous les
ordres. Prière d'adresser offres sous
chiffre A. H. 1083, au bureau de L'Im-
partial.



Femme
de ménage

est demandée de 9 à 14 heures
quatre jours par semaine.

Se présenter rue A.-M.-Piaget 81,
au rez-de-chaussée , à droite , ou
téléphoner au No 2 39 21.

blée, indépendante, au
soleil est à louer tout de
suite à monsieur. Télé-
phone 2.41.65. 
APPARTEMENT 2 piè-
ces, éventuellement 3, WC
intérieur, vestibule est
demandé pour date à con-

venir. — Ecrire sous
chiffre G. V. 1101, au bu-
reau de L'Impartial.

Jeunes filles
habiles et consciencieuses seraient engagées tout
de suite au Laboratoire OXYDOR, Paix 55.

Jeune sommelière
de confiance est deman-
dée dans petit café de
la ville. Entrée tout de
suite. Tél. 2.41.65.

Chez JAC mine
LES PRIX PARLENT!

Magnifique choix OA
de chemisiers à JL%3u m

Des pulls exclusifs ETOde Bettina à O" ¦¦

Des jupes depuis . . . . .  29BH

Des robes depuis . . . . .  i 5«"

Des pulls Pierany à . . . 29a"1

Des cardigans à 39a"

VENEZ CHOISIR
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14, rue de l'Hôp ital , Neuchâtel
Tél. (038) 5 27 90

Ce soir: LOTO DU HOCKEy-CLUB au Cercle de l'Union
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On s'abonne en tout temps à ,L IMPARTlAt "

4 la bonne Auberge, La Corbatière
Samedi 21 Janvier, à 20 heures

GRAND JASS AU COCHON
organisé par le Rassemblement jurassien

S'Inscrire auprès du tenancier , tél. 2 54 30

¦ 
Nous offrons places stables ,

bien rétribuées à

VENDEUSES
Q U A L I F I É E S

pour no» rayon» de

corsets - bonneterie - papeterie
Se présenter

ATELIER DE TERIÏIIIIAGES
c h e r c h e

REIÏIONTEUSES
pour différentes parties

Jeunes filles
habiles

avec bonne vue seraient mises au courant.

Prière de s'annoncer ou d'écrire
à l'atelier de terminages de

BULOVA WATCH COMPANY,
Sonvilier. Tél. (039) 4 4121.

K à

Importante fabrique d'horlogerie cherche,
pour son service réparations , à ALGER , un

horloger complet et capable
Conditions intéressantes. Si marié, l'épouse
pourrait être occupée à petits travaux faciles ,
et appartement meublé avec confort pourrait
également être mis à disposition.

Faire offres détaillées sous chiffre
H 2578/3 X, Publicitas, Genève.

MANUFACTURE D'HORLOGERIE
VACHERON & CONSTANTIN, GENÈVE

engagerait :

i horlo ger régleur
une poseuse de spiraux Breguet
connaissant le point d'attache.
Faire offres écrites.

Régleuse-retoucheuse
serait engagée tout de suite ou à conve-
nir. Travail très soigné en fabrique.
(Semaine de 5 jours ) .
S'adr. à Fabrique d'Horlogerie Ch. Wilhelm
& Cie S. A., Av. Léopold-Robert 9, La
Chaux-de -Fonds.

Poseuse de glaces
cherche changement de situation. — Ecrire sous

chiffre G. V. 1220, au bureau de L'Impartial.

Technicum neuchàtelois
Division de La Chaux-de-Fonds

Mise au concours
Par suite de démission honorable et de

mise à la retraite, les postes suivants sont
mis au concours :

1. Un poste de professeur de branches
mathématiques et de dessin technique aux
élèves praticiens.

Exigences ! diplôme de technicien d'un
Technicum suisse ou titre équivalent.

Entrée en fonctions : 3 avril 1958.

2. Un poste de maître de réglage (classe
de jeunes filles).

Exigences : connaissance et pratique du
réglage. La préférence sera donnée à un
régleur possédant une formation com-
plète d'horloger.

Entrée en fonctions : 2 mai 1958.

Obligations et traitement légaux.

Un examen de concours sera fixé ulté-
rieurement s'il y a lieu.

Demander le cahier des charges et la
formule de postulation au secrétariat du
Technicum, rue du Progrès 40, La Chaux-
de-Fonds , et adresser les offres de ser-
vices avec pièces à l'appui à M. Louis
HUGUENIN , Directeur général , jusqu'au
8 février 1856.

LA COMMISSION.

CHAMBRE meublée ou
non, indépendante, est

demandée par jeune hom-
me. — Ecrire , sous chif -
fre M. S. 1068, au bureau
de L'Impartial.
CHAMBRE meublée avec
confort est demandée par
monsieur. Proximité gare.
— Ecrire sous chiffre

K. L. 1208, au bureau de
L'Impartial.

OUTOS
A vendre tout de

suite, à des prix inté-
ressants :

1 Ford Consul 1954
1 Peugeot 202 1947
1 Citroën 11 L 1950

Garage AUBRY
Tél. (039) 4 6187
ou 4 62 76.

v ;

A VENDRE

50 peaux
de lapins
chamoisées. — S'adr. à
M. A. Tschàppàt , Saint-
Imier, tél. 4 21 75.

A VENDRE lourde

vache
rouge-blanche, Indemne

de tuberculose et de bang,
à terme le 28 janvier. —
S'adresser à M. André

Wenger , Les Bulles, télé-
phone 2 76 31.

Meuble combine
Fr. 350.-

Beau meuble combiné en
noyer est à vendre. S'a-
dresser rue du Grenier 14,
au rez-de-chaussée.



L'actualité suisse
La femme-escroc avoue

LUGANO , 20. — Le procès contre Mme
Meysel-Olap insky a été marqué jeudi par
un coup de théâtre.

L'accusée déclare expressément avoir
tromp é M. Sauter , ce qu 'elle avait tou-
jou rs nié jusqu 'à maintenant.  Entre au-
tres , elle a admis que la fameuse caisse
de bijou x n 'a jamais existé.

Le procureur public prendra la parole
vendred i.

Rappelons que M. Sauter est un bijou-
tier-horloger de Lugano , victime principale
de l'accusée A la suite de ses relations
avec Mme Meysel , il a perdu plus de 300
mille francs.

âgée à l'époque de moins de 16 ans, l'ac-
cusé affirme qu 'il a connu cette der-
nière aux carrousels et que par la suite
il l'a rencontrée plusieurs fois. Leur
conversation se résumait, parait-il, à
des considérations sur la situation mé-
téorologique...

Puis, A. T. partit pour Bâle où la
police ayant eu vent de sa conduite,
la questionna. A. T. déclara avoir en-
tretenu à La Chaux-de-Fonds des re-
lations intimes avec G. S. Sur quoi, la
justice bâlolse transmit le dossier de
l'affaire aux tribunaux neuchàtelois.

Interrogé une première fois par le
juge d'instruction des Montagnes, G.
S. nia les faits. Entendu une deuxième
fois, il avoua... car , dit-il à l'audience,
on lui fit miroiter la liberté s'il recon-
naissait ses actes.

Hier après-midi, la jeune A. T. domi-
ciliée maintenant à Hérisau, était en-
tendue en qualité de témoin. C'est
alors qu'elle revint sur ses déclarations
et prétendit n'avoir jamais approché...
de très près G. S. Stupéfaction dans
la salle ! Le représentant du Ministère
public obtint que la. nouvelle version
fût protocolée. Puis, il renonça logique-
ment à l'accusation sur ce point. En
revanche il demanda une peine de trois
mois d'emprisonnement pour les vols
et autres délits dont s'est rendu cou-
pable l'accusé.

Me J. Lœwer, défenseur de G. S., af-
firma que son client connut une jeu-
nesse difficile , qu 'il est au fond , un
bon garçon, hélas influençable. La faus-
se déclaration qu 'il a faite devant le
juge s'explique du fait dé son inexpé-
rience et de son très jeune âge. Il était
compréhensible qu 'il fût désorienté. En
ce qui concerne les vols, c'est du sim-
ple chapardage. Evidemment, G. S. por-
te un amour immodéré aux scooters ! U
faut espérer qu'avec le temps sa pas-
sion s'éteindra !

En conclusion, le défenseur demanda
une réduction de peine et le sursis.

Finalement, le tribunal a condamné
G. S. à 3 mois d'emprisonnement moins
50 jours de préventive, avec sursis pen-
dant 4 ans et aux frais se montant à
900 francs. Z.

Il n'y a aucun recours contre le danger atomique
on ne peut que désarmer !

M. Jules Moch, délégué permanent de la France à l'ONU,
déclare, à la Salle communale de La Chaux-de-Fonds :

La Chaux-de-Fonds, le 20 janvier.
L'ancien ministre et président du

Conseil Jules Moch , délégué permanent
de la France à la Commission de désar-
mement de l'ONU, conseiller de tous les
derniers gouvernements français et des
récentes grandes conférences interna-
tionales sur la question du désarme-
ment, était hier soir l'hôte de la Société
des Conférences et de la Ville de La
Chaux-de-Fonds. S'il a accepté de faire
une tournée de conférences en Suisse,
abandonnant pour un temps les res-
ponsabilités écrasantes et les tâches
multiples qui sont les siennes, renon-
çant même à assister à la rentrée par-
lementaire (il a été réélu député à
1 Assemblée nationale) , c'est parce qu il
pense qu 'il n 'y a pas de plus urgent de-
voir — pour quelqu 'un qui sait comme lui
quel danger mortel la désintégration
atomique, et plus encore la fusion des
atomes, font peser sur le monde — que
d'attirer l'attention de tous les hom-
mes sur l'épée de Damoclès désormais
suspendu au-dessus de leur tête.
§W Résumons en une courte phrase sa
conférence et prenons là un mot d'or-
dre qui ne doit plus quitter nos mé-
moires et nos consciences : « Rien à f a i -
re contre la bombe thermo-nucléaire,
pas de d é f e n s e  possible, rien, sinon d' en
interdir la fabrication et d'assurer un
contrôle e f f i c a c e  du désarmement ato-
mique. »

Présenté en termes cordiaux par M.
Charles Borel , président, qui insiste
sur le caractère apolitique de la lutte
contre la course aux armements ato-
miques, laquelle doit mobiliser tous les
hommes doués du sens des réalités et
qui veulent empêcher l'humanité de se
détruire elle-même, M. Jules Moch , de-
vant un magnifique auditoire, déve-
loppe , avec la brillante éloquence du
polytechnicien et de l'homme politique
rompu aux exercices scientifiques au-
tant qu 'à ceux de l'esprit , sa thèse, qui
comprend trois parties distinctes : ce
que l'atome peut faire pour l'homme ;
ce qu 'il peut faire contre l'humanité ;
les nombreux efforts qui ont été ten-
tés, depuis une dizaine d'années, pour
freiner la terrible course à l'abîme à la-
quelle on assiste.

Où trouver de nouvelles sources
d'énergie ?

Son exposé est à la fois d'une clarté
saisissant e et terrifiant dans sa sim-
plicité. Le monde n 'est plus si loin du
moment où les sources d'énergie utili-
sées depuis un siècle et demi seront
taries. Jusqu 'à 1800 (en quelque sorte) ,

l'homme n'eut d'autre force à disposi-
tion que ses bras, et à cet égard, il ne
vivait pas très différemment en 1750
qu'il y a deux ou trois mille ans. Il a
suffi d'un siècle et djerni de science, de-
puis la découverte de l'énergie conte-
nue dans la vapeur, pour que le mode
de vie change radicalement, et que nous
trouvions, dans le charbon, le pétrole,
l'électricité, des sources de force incon-
nues jusqu 'alors et que nous utilisons
en quantités de jour en jour plus con-
sidérables. L'Américain use d'une éner-
gie correspondant à la combustion de
huit tonnes de charbon par année ;
l'Européen occidental de 2,2; l'Asiatique
de quelque deux cents kilos ; l'Africain
de vingt kilos !

C'est dire qu'il y a une disproportion
énorme dans le degré de civilisation des
peuples , et que les deux tiers d'entre
eux sont encore dans la misère et dans
leur préhistoire. Mais, si aux Etats-
Unis, on a encore pour cinq siècles de
matières premières (au rythme de con-
sommation d'aujourd'hui, lequel aug-
mente quotidiennement), la Grande-
Bretagne, la France, l'Allemagne vont
entrer ou sont entrées dans leur der-
nier siècle d' exploitation de leurs res-
sources minières, l'Italie, la Suisse, la
France en sont déjà  aux cinquante ou
soixante pour cent de leurs possibilités
électriques : à vues humaines, et la
population du globe s'augmentant en
nombre et en exigences par progres-
sion géométrique, nous sommes près de
la ruine en ce qui concerne les moyens
traditionnels de créer l'énergie.

Prospérité ou destruction !

Sans entrer dans le détail d'un expo-
sé qui va devenir plus technique, disons
que la découverte de la source d'éner-
gie contenue dans la matière, par la
fission ou la fusion des atomes, per-
mettra — permet déjà — de résoudre
cet angoissant problème. En utilisant
toute l'énergie contenue dans 130 kg.
de matière, nous pourrions amener
l'humanité entière au stade de civili-
sation mécanique des Etats-Unis d'au-
jourd'hui, alors qu 'avec les moyens
d'hier, c'eût été chose absolument im-
possible. Mais, seulement avec les pro-
cédés mis au point en 1956, il suffirait
de 4000 tonnes, soit une quantité dé-
risoire en comparaison de ce qu 'on uti-
lise en charbon , pétrole, électricité.
Ainsi le problème est bien posé : par
l'énergie atomique, on peu t résoudre
tous les conflits pacifiquement et or-
ganiser pour tous les hommes une vie
humaine et agréable sur la planète. Il
n'y a pas jusqu 'à la médecine qui ne

soit à la veille d'une révolution grâce
aux moyens de lutte contre la maladie
que donne l'énergie atomique.

Mais en contre-partie, la puissance
de destruction de l'atome est également
prodigieuse : quinze bombes thermo-
nucléaires peuvent aujourd'hui détruire
complètement la France, alors qu 'il eût
fallu cent millions de tonnes de bom-
bes du type 1944. Les radiations atomi-
ques vont partout : il n'y a pas de neu-
tralité contre l'atome. Autrement dit ,
rien à faire  .*• nous sommes tous mena-
cés, et par conséquent tous exactement
au même titre intéressés par la réso-
lution du grand confl i t  d' après-guerre.

Que faire ?
La troisième partie de l'exposé de

M. Jules Moch — qui a dominé son
sujet avec une aisance de grand savant
— concerne les efforts faits pour con-
jurer la menace qui pèse sur nous. Là,
son expérience était encore plus irrem-
plaçable qu'avant, puisqu'il a été de-
puis cinq ans l'un des quelques hom-
mes qui ont eu l'écrasante responsa-
bilité d'ouvrir le chemin du salut.
Représentant à la Commission de dé-
sarmement de l'ONU l'une des cinq
grandes puissances — URSS, Etats-
Unis, Grande-Bretagne, France et
Chine nationaliste — directrices du
monde, il s'est consacré au désarme-
ment et a été en contact permanent
avec les gouvernements précités et de
nombreux autres. Il passe en revue les
événements connus ou inconnus qui
ont marqué ces années d'efforts, et dé-
clare avec force que si le désarme-
ment ¦— et .le contrôle de ce désarme-
ment — sont devenus terriblement
difficiles, ils n'en sont pas moins in-
dispensables : question de vie ou de
mort. Il s'agit d'interdire la fabrication
des bombes thermo-nucléaires, de dé-
truire les stocks existants, (sinon quelle
sécurité avons-nous) , d'empêcher aussi
les expériences atomiques, par elles-
mêmes un danger permanent.

C'est à quoi vont s'atteler des hom-
mes de bonne volonté , qui ne se fon t
aucune illusion sur les extrêmes d i f f i -
cultés qu'ils rencontreront. Car il f a u t
commencer par détruire la méfiance
qui règne dans le monde, pour instau-
rer la con f i ance, qui seule permettra
de : juguler le danger atomique. C'est
dire que ce n'est pas pour aujourd'hui.
Mais ce sont les peuples — tous les
peuples — qui doivent imposer à leurs
gouvernements le seul chemin qui as-
sure notre survie : celui de la paix.

M. Gaston Schelling, maire de La
Chaux-de-Fonds* jem'ercie enfin l'ora-
teur, dont de ,- yifs applaudissements
avaient salué la péroraison. Il tire la
conclusion de cette remarquable con-
férence : que tous les hommes sachent
que le problème de la paix les intéres-
se au p remier che f ,  et qu'ils seront
coupables de ne pas s'unir activement
à ceux qui . tentent d' agir pour sauver
d'abord et organiser ensuite la paix.

J.-M. N.

A l'extérieur
Nouvelles émeutes

à Bombay
BOMBAY, 20. — AFP — La situa-

tion dans la ville de Bombay agitée
par les émeutes est aussi troublée au-
jourd'hui qu 'hier au moment le plus
critique. Dans certaines parties de la
ville, les émeutiers ont remplacé les
pierres par les grenades pour attaquer
la police. Deux policiers ont même été
blessés à coups de couteau. Les émeu-
tiers continuent également à allumer
des incendies, et dans plusieurs quar-
tiers les habitants ont été privés de
lumière, les pylônes électriques ayant
été arrachés ou les lampes brisées au
cours des manifestations.

Le Conseil de sécurité
condamne Israël

NEW YORK, 20. — Reuter. — Le
Conseil de sécurité de l'ONU a con-
damné Israël dans une résolution des
puissances occidentales votée à l'una-
nimité, à la suite de l'attaque du 12
décembre contre un poste syrien près
clu lac Tibériade. La résolution in-
vite Israël â respecter dans l'avenir ses
obligations. « Dans le cas contraire, le
Conseil de sécurité examinera de nou-
velles mesures sur la base de la Char-
te de l'ONTJ afin de maintenir ou de
rétablir la paix ».

Le Soudan, neuvième membre
de la Ligue arabe

LE CAIRE, 20. — Reuter. — Le Sou-
dan, qui est devenu le 1er janvier une
République souveraine et indépendan-
te, vient d'être admis jeudi comme neu-
vième membre de la Ligue arabe, avec
l'Egypte, la Syrie, l'Irak, le Liban, la
Jordanie, le Yemen, l'Arabie séoudite et
la Libye. Ces pays sont également liés
par une alliance militaire, le pacte de
sécurité collective arabe.

Communiques
(Cette'rubrique n'émane pas de notre
rédaction; eUe n'engage p a s  le journalj

Matches au loto
Ce soir vendredi , au Cercle de l'Union ,

par le Hockey-Club.
Ce soir , dans la grande salle du Cercle

Ouvrier, Maison du Peuple , par le Satus
(Gymnastique ouvrière) , dès 20 h. 30.

Aux Eplatures : L'Exposition des meil-
leurs travaux du concours organisé en 1955
par le Ponds Dr L. Bovet dans les écoles
primaires, ouverte au Foyer (à côté du
Temple) les samedi 21 janvier , de 15 h. à
22 h. 30 et dimanche 22 janvier de 13 h. 30
à 18 h. vous est recommandée. Elle aura
lieu dans le cadre des journée s d'informa-
tion durant lesquelles vous êtes conviés à
venir entendre au Temple : samedi 21 à
20 h. 15 : «Le Concours 1955» par M. H.
Robert , professeur et «Bien boire et bien
manger» par ie Dr M.-H. Béguin , médecin
pour enfants. Dimanche 22 le missionnaire
bien connu , Paul Fatton, présidera le culte
à 9 h. 30 et parlera à 14 h. 30 de «Barils
d'alcool en Afrique» à l'occasion de la ren-
contre de groupe de la Croix-Bleue.
Un Major Thompson, en chair et en os

L'extraordinaire succès que connaît l'a-
daptation théâtrale des «Carnets du Ma-
jor Thompson» s'explique par le soin avec
lequel son auteur , Pierre Daninos, a lui-
même suivi , avec G. Ami et R. Auboynneau ,
le découpage de son livre en une série de
sketches plus drôles les uns que les au-
tres et qui restituent fidèlement l'humour
et l'ironie de l'auteur. Lé public se réjouit
de l'extraordinaire mise en scène d'Yves
Robert , de la composition stupéfiante de
Pierre Dudan dans le rôle du Major, et
Pierre Daninos dit volontiers : «Le livre n'a
été qu'un trait, d'union entre mon imagi-
nation et la scène : le voilà tel que je l'ai
vu !» C'est pourquoi tous les amateurs des
«Carnets du Major Thompson» envahi-
ront le Théâtre, samedi 21 janvier , à 20
heures 30, pour retrouver, dans des décors
de Jean-Denis Malclès : Pierre Dudan, Mo-
nique Senator, Jean-Malle Proslier et Pier-
re Repp, bafouilleur de nature ! Alors en-
tendu : tous au Théâtre samedi 21 jan-
vier pour voir la tournée des Trois Bau-
dets dans «Les Carnets du Major Thomp-
son».
«Noces de Sang»

C'est ce soir et demain à 20 h. 30, à la
Croix-Bleue, que le Groupe théâtral du
Temple de l'Abeille présentera la célèbre
tragédie populaire du grand dramaturge
espagnol F. G. Lorca. Chose étonnante, ce
drame connu dans le monde entier n'a pas
encore été joué en Suisse romande. Qu'on
saisisse donc l'occasion pour voir cette piè-
ce bouleversante et passionnante donnée
dans des décors originaux de C. Baratelli ,
et selon la mise en scène de Claude Per-
renoud. «Noces de Sang» , c'est le drame
de la fatalité , de la passion et de la ven-
geance.
Leslie Caron dans «La Pantoufle de Verre»,

au cinéma Corso
Après «Un Américain à Paris» et «Lilli»

voici à nouveau Leslie Caron dans un tout
grand succès intitulé «La Pantoufle de
Verre». C'est un film qui vous mettra la
joie au coeur. Une mise en scène somptueu-
se et de nombreux ballets interprétés par
les Ballets de Paris , dirigés par Roland Pe-
tit. «La Pantoufle de Verre» , un tout grand
succès de l'écran et un spectacle brillant,
raffiné , joyeux , qui vous charmera. Same-
di et mercredi après-midi à 14 h. et 16 heu-
res 15, chaque jour deux matinées spécia-
lement pour enfants.

Eddie Constantine se taill« un succès
atomique dans «Je suis un Sentimental»,
au cinéma Eden
Un reporter mondial... un incorrigible

Don Juan... un type formidable mène la
plus extravagante des enquêtes policières.
Une poignante erreur judiciaire fait d'un
innocent un coupable ! Chaque jour le rap-
proche davantage de son exécution. Va-t-
il mourir ? Non , car dans la nuit un hom-
me veille. Il cherche la voie de la vérité.
C'est Barney Morgan , le nouveau «Cons-
tantine». Prolongation, 2e semaine de suc-
cès.

Matinées samedi et dimanche à 15 h. 30.
Mercredi à 15 heures.
« La Madelon » au cinéma Scala.

U y a 41 ans qu 'est née cette fameuse
chanson « La Madelon » qui , de 1914 à
1919, fut la chanson de route , de tranchées
et de repos des soldats de la grande guerre.
Aujourd'hui , « La Madelon » ressuscite par
Line Renaud dans le grand film de Jean
Boyer qui retrace tout le prestige de la
France de l'époque. C'est une histoire d'a-
mour, mais aussi une histoire qui fut celle
d'un village , d'un de ces villages de l'ar-
rière immédiat où les poilus descendaient
au repos , après l'enfer des offensives. En-
fin ! ils respiraient. « Madelon » c'est la
douceur de vivre retrouvée. Et de rire 1
« C'est d'ailleurs, dit le scénariste, en re-
gardant vivre Line. Renaud , cette fille du
Nord gouailleuse et tendre , que l'idée m'est
venue d'écrire ce film. Elle seule pouvait
être « La Madelon » telle que l'imaginaient
nos soldats, et semblable à l'image que
chacun se faisait d'elle. » « La Madelon »
est un flim gai et tendre , un film à . la
française. Matinées samedi et dimanche à
15 h. 30.
« Les Démons des Mers du Sud » au Capi-

tole.
Le premier grand film en couleurs tour-

né dans la sauvage et pittoresque Nou-
velle-Zélande, au pays des geysers gron-
dants, des forêts millénaires et des sau-
vages tribus Maoris , avec le concours de
milliers d'indigènes. « Les Démons des Mers
du Sud » (Moana , fille des Tropiques) est
un film qui vous enchantera. Vous verrez :
la lutte désespérée pour la vie dans le
fleuve rapide , l'exotique beauté des filles
Maoris , les danses rythmées de la tribu,
la séductrice Laya Raki dans sa danse de
mort , Jack Hawkins dans une lutte de corps
à corps jamais encore filmée de si près,
mille aventures, des mystères mortels, la
vie dure de ce pays étrange. « Les Démons
des Mers du' Sud », un spectacle de toute
beauté. Matinée dimanche à 15 h. 30.
« Madame Du Barry » au Rex.

Réalisé par Christian-Jaque, « Madame
Du Barry » est une production admirable.
Martine Carol a conquis définitivement ses
galons de très bonne comédienne et André
Luguet campe un Louis XV de belle venue,
et beaucoup d'autres leur servent dignement
d'indignes partenaires. « Madame Du Bar-
ry », film français en couleurs splendides,
est un film ravissant et le sel des dialogues
d'Henri Jeanson lui donné encore plus" de
relief. Film léger, frivole , qui retrace avec
esprit la vie tumultueuse de la célèbre fa-
vorite de Louis XV. Matinée dimanche à
15 h. 30.
Ciné-Club 54

Samedi, dimanche et mercredi à 17 h. 30,
Robert Lamoureux à ses débuts dans «Le
Don d'Adèle». Prix Tristan Bernard 1950.
Un film comique avec une distribution
d'acteurs chevronnés. Excellente occasion
de vous divertir.

du 20 janvier 1956

Zurich : Cours du
Obligations 19 20
3%% Féd. 46 déc. 102.lOd 102.85
3% % Fédéral 48 102 101.90d
2% % Fédéral 50 gg.60d 99.65d
3 % Féd. 51/mai loi d 101 d
3 % Fédéral 1952l01.10d 101.10
2 "'i % Féd. 54/j. 97 d 97 d
3% C. F. F. 1938l00.40dl00.10d
4% Australie 53 105% 105%
4 %  Belgique 52 103%d 103%
5% Allem. 24/53 101% 0 101 Vz 0
4Vi % Ail. 30/53 749 745
4% Rép. fr. 39 101% 101 d
4 %  Hollande 50 105 104%d
37i % Suède 54/5 98% 98%d
3%% B, Int. 53/11 101% 102%
4%% Housing 55 101.90 102 d

4Mî%0FSIT H i/cirl. op t. 121 120 d
41,2%Wut Ranil54a/ilr.ii. 108% 109
4% Pétrofina 54 104%d 104 d
4 V::% Montée. 55 104% 104 d
4 Vi % Péchiney 54 104 M 104
4% % Caltex 55 107% 108
4V2 % Pirelli 55 103% 103 d
actions
Union B. Suisses 1520 1520
Soc. Bque Suisse 1418 1418
Crédit Suisse . 1555 1555
Bque Com. Bâle 275 280 o
Conti Linoléum . 572 575
Banque Fédérale 372 370
Electro-Watt . . 1290 1292
Interhandel . . 1365 1380
Motor Colombus 1170 1170
S. A. E. G. Sie I 94% 94
Elec.& Tract , ord. 280 d 295 o
Indelec . . . .  702 699
Italo-Suisse . . 256 254%
Réassurances .11900 11900
Winterthour Ace. 9325 9325
Zurich , Assur. . 5525 5525
Aar-Tessin . . 1175 1172
Saurer . . . .  1190 d 1190
Aluminium . . 3425 A 3450 o
Bally . . ..  1065 1065

Cours du
19 20

Brown Boveri . 2005 2005
Simplon (EES) . 790 785 d
Fischer . . . .  1410 d 1400
Lonza . . . .  1230 1225 d
Nestlé Aliment. . 2282 2285
Sulzer . . . .  2500 2485
Baltimore & Ohio 193 191%
Pennsylvanie . 104 103
Italo-Argentina . 44% 44%
Cons. Nat. Gas Co 148 d 148 d
Royal Dutch . . 708 705
Sodec . . . . .  54% 53%d
Standard Oil . . 636 634
Union Carbide . 455 455
Amer Tel. & Tel. 774 775
Du Pont de Nem. 951 940
Eastman Kodak . 341 238
Gêner. Electric . 234% 232
Gêner. Foods . 388 389
Gêner. Motors . 190 187
Good year Tire . 265 d 263 d
Intern. Nickel . 349 345
Intern. Paper Co 483 483 d
Kennecott . . . 506 500
Montgomery W. 385 378
National Distill. 94% 94%
Pacific Gas & El. 209 208 d
Allumettes «B» . 55% 56
U. S. Steel Corp. 231 228
Woolworth Co . 206 d 207
AMCA $ . . . 49.40 49
CANAC $ C . . 117 116
SAF1T £ . . . 10.9.6 10.11.0
FONSA, cours p. 202% 202%
SIMA . . . 

¦ 
. .1105 1105

Genève :
Actions
Chartered . . .  43 d 43 d
Caoutchoucs . . 51 d 51 d
Securities ord. . 152 153
Canadian Pacific 143% 143
Inst. Phys. port. 690 d 690 d
Sécheron , nom. . 600 d 615
Séparator . . .  182 182
S. K. F. . . .  283 283

Bâle :
Actions
Ciba . . . . . 4520 4500
Schappe . . . 785 790
Sandoz . . . .  4375 4350
Hoffm.-La Roche 10100 10100

u w L. Cours du
New-York : -— 
Actions 18 19
Allied Chemical 110% 108%
Alum. Co. Amer 47% 85%
Alum. Ltd. Can. 102 100%
Amer. Cyanamid 633/s 63'/»
Amer. Europ. S. 36 35%d
Amer. Tobacco . 80'/s 80%
Anaconda . . .  68 67'/s
Atchison Topeka 141% 140%
Bendix Aviation 505/s 4971
Bethlehem Steel 154 152
Boeing Airplane 727/« 72%
Canadian Pacific 33a/s 32%
Chrysler Corp. . Bl'/s 80%
Columbia Gas S. 16'/s 15'/«
Consol. Edison . 47% 47%
Corn Products . 283/s 283/s
Curt. -Wright C. . 28'/s 27'/«
Douglas Aircraft 83% 83
Goodrich Co . 79% 78%
Gulf Oil . . . 87 86
Homestake Min. 35% - 35
Int. Business M. 401% 395
Int. Tel & Tel . 31'/» 30'/»
Lockheed Aircr. 4g'/s 483/s
Lonestar Cément 67% 66%
Nat. Dairy Prod. 377/s 373/»
N. Y. Central . 41>/s 40=/«
Northern Pacific 72% 715/s
Pfizer & Co Inc. 40% 40
Philip Morris . 45% 45%
Radio Corp. . . 43 Vi 42 5/»
Republic Steel . 45% 44'/i
Sears-Roebuck . 33% 33'/«
South - Pacific . 533/s 52%
Sperry Rand . . 255/s 25
Sterling Drug I. 52 Va 51%
Studeb. -Packard 95/s 93/!
U. S. Gypsum . 283% 280 0
Westing house El. 58>/s 573/i

Tendance : faible

Billets étrangers : Dem. offre
Francs français . 1.05 1.07%
Livres Sterling . 11.15 11.28
Dollars U. S. A. 4.27 % 4.29%
Francs belges . 8.50 . 8.62
Florins holland. m.— 112.50
Lires italiennes . 0.65% 0.68
Marks allemands 100.75 102.—
Pesetas . . . 0.68 9.80
Schillings mitr. . 15.95 16.20

Bulletin communiqué par l'UNION DE BANQUES SUISSES

BULLETIN
DE BOURSE

Niveau du lac de Neuchâtel
Le 18 janvier , à 7 h. 30 : 429.24.
Le 19 janvier , à 7 h. : 429.30. »,

La Chaux-de-Fonds
Au Tribunal correctionnel

de La Chaux-de-Fonds
Une condamnation
pour vols et recel

Le Tribunal correctionnel de notre
ville s'est réuni hier matin sous la pré-
sidence de M. André Guinand, prési-
dent, assisté de MM. Georges Jaggi et
Léon Morf , jurés. M. Jacques Cornu,
substitut du procureur, soutenait l'ac-
cusation et M. J.-C. Hess fonctionnait
comme greffier.

Gérard S., 20 ans, apprenti-boulan-
ger domicilié présentement à Fribourg,
résidait en notre ville en 1954 et 1955.
C'est à cette époque, selon l'acte d'ac-
cusation, qu 'il se rendit coupable d'at-
tentat à la pudeur des enfants, de vols
de bouteilles de vin et de diverses den-
rées , pour une somme de Fr. 550.—.
En outre, à trois reprises, il s'est em-
paré de scooters et a roulé sans être
au bénéfice d'un permis de conduire.
Enfin, il a revendu ou gardé chez lui
différents objets précieux qu'ils sa-
vait avoir été volés par un camarade,
ce qui entraîna au surplus contre lui,
l'inculpation de recel.

Invité à s'expliquer tout d'abord sur
ses relations avec la jeune A. T.,

BULLETIN T O U R I S T I Q U E

SXLriMMtTiâi,
Vendredi 30 janvier

E tat général de nos routes
â 8 heures du matin

Vue-des-Alpes: Praticable sans chaînes
La Cibourg : Praticable sans chaînes
La Tourne : Praticable sans chaînes

Quemoy bombardé
TAIPEH, 20. — AFP. — L 'île de Que-

moy a subi jeudi son plus for t  bom-
bardement d'artillerie depuis 16 mois,
annonce jeudi  soir le ministère natio-
naliste chinois de la défense.

Le ministère précis e Que les commu-
nistes chinois établis à Amoy ont tiré
près de 3000 salves d'artillerie, bles-
sant 3 civils et détruisant 34 maisons
civiles. L'artillerie . nationaliste a ri-
posté et la bataille a duré plus de 7 h.



I f ïrf&Lfà*/ "Q^ MADELON vient nous servir à boire " JaCk HAWKINS - GlVniS JOHNS V 
J Ê̂rt£ Ê̂ÊÊ "

•J» ^̂ .Wfrr ,, I a long way to Tipperary " ,, A la Cabane Bambou " L̂X » m^Fy~>W

fV fâLmmm̂ S ,, Mademoisel le d'Armantières ", etc., sont les chansons C et la beauté Maori Laya RAKI ^̂ -f Jnfc ^
W A wSrs Interprétées par la célèbre vedet te  de la Chanson F t̂HK JK̂

:  ̂
ÇjP/ dans le grandiose film d' aventures et d' amour , EN COULEURS ^̂ SHfetf TtLl

j figH y' ' INE REN A U  D 
T SPLENDIDES, tourné ent ièrement en Nouvel le-Zélande avec ^̂ œJ^^J

W/ le concours de mill iers d' indigènes ^KL #a
^K̂  dans le film de Jean BOYER t _ ^B V̂

l aP  LA MADELON s i Las Démons des Mors du Sud :

i

A (Moana, fille des Tropiques)
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Employée
de fabrication

connaissant les cadrans et la
sténo-dactylographie,
(personne intelligente serait
mise au courant)

est demandée
par manufacture d'horlogerie.
Nous offrons place stable et
bien rétribuée, ainsi que caisse
de retraite.
Faire offres écrites sous chiffre
R. R. 1279, au bureau
de L'Impartial.

OGIVAL S. A.
engagerait tout de suite

Jeunes
filles

ayant de l'initiative, pour
différents travaux- d'ate-
lier. — S'adresser au bu-
reau, ,81, nie des Crètets.

Cartes de visites
Impr Courvoislei S. A

f *N

JUL£

Rien de nouveau sous le soleil ?
depuis 10 ans

IIETTDVflGE-SERUICE!!
Entreprise spécialisée
pour nettoyage

résout tous vos problèmes de nettoyages.
Souvent imités, jamais égalés ! ! !
Le travail de qualité se trouve chei
l'homme de métier.

NETTOYAGE-SERVICE Serre 65
Tél. 2.81.79, aux heures des repas

G. BELPERROUD, La Chaux-de-Fonds
V J

S°uR05 h
Demandez nos derniers modèles

d'appareils acoustiques nains
à transistors

sans lampes, sans piles « B ». Possibilité de
téléphoner, en exclusivité,

solidité — sonorité — économie

à Ch. THIERRY - MIEG, acousticien
GENÈVE

8, rue de Hesse Tél. (022) 25.79.75
Maison spécialisée fondée en 1933

Nos appareils à lampes dep. Fr. 290.—
Nos lunettes acoustiques à transistors

Livraison immédiate sans paiement d'a-
vance. — Reprise très avantageuse des
anciens appareils. — Documentation et
essais gratuits à domicile sur demande.

\ "

CaOIX-BLEDE - La Chani-de Fonds

+ 

Dimanche 21 janvier , à 20 h. 15

Grande salle
de la Croix-Bleue

LE MAL DU SIECLE
Conférence publique et gratuite
par M. Marcel PERRIN , pasteur ,
agent cantonal de la Croix-Bleue

M U S I Q U E
Invitation cordiale à toute la population

Nous rappelons la réunion de groupe :
dimanche après-midi aux Eplatures

Le train de 14 h. 08 s'arrêtera
à Eplatures Temple

HOTEL DES TROIS ROIS
LE LOCLE

AU RESTAURANT
samedi

SON DINER à frs 12 —

SES SPÉCIALITÉS

AU BAR , GRAND GALA

avec le chansonnier-romancier
GENO GIL
le pianiste-virtuose
PIERRE GRASSELLI

la vedette
EVA GUSTY dans son répertoire
Cseulement ce soir et samedi)

Ch. Martel Et encore en plus samedi
Tél. 314 81 PAUL TEVIS ET SON TRIO

WALTER MEYER '
Carrossier

Tôlerie et peinture
Rue de la Paix 90

a transféré son atelier

Rue de la Ronde 15
TRAVAIL SOIGNÉ ASSURE

PRIX MODÉRÉS

k 1

Employé (e)
de bureau diplômé (e)
serait engagé (e) pour notre service de
comptabilité. Connaissance français et
allemand désiré.

Faire offres ou se présenter Fabrique de
machines HAESLER-GIAUQUE & Cie,
LE LOCLE.

Nous cherchons pour entrée tout
de suite ou à convenir

Emballeuse
Nous offrons p lace stable et bien
rétribuée.

Aux Quatre Saisons S. A.
SAINT-IMIER.

À L'extrait de plantes aide 
^

^H 
En cas de 

faiblesse digestive, anémie, )WF

 ̂
malaises, constipation, catarrhe de l'es- f
tomac et des intestins, troubles cardia-
ques, ménopause, dépression générale,
artériosclérose et mauvaise circulation
du sang.
E.Walser-Wirz.WalsiUE O FEMKTel.  (071)23.61.59

Flacon d'origine Dans les pharmaciBS
% l. Fr. 9.20 yk \W ei drogueries ; à défaut

Cure 1 I.W 16.50 ^W livraison franco par
? le fabricant

JAC mine

vous réchauffe
A TOUS PRIX!

PALETOT agneau doré . . . .  . 290.-
PALETOT mouton castor . . . .  . 450.-
PALETOT agneau ocelot 295 -
PALETOT mx astrakan gris . . . . 695.-
PALETOT pattes astrakan brun . . 590.-
MANTEAU mouton ardoise . . .  . 790 -
MOUTON pattes d'astrakan . . . . 550 -
MANTEAU dos rat musqué . . , . 1100-
MANTEAU d'astrakan pleines peaux

depuis . . . . . "". ,' . . .  . . 1950.-
• MANTEAU petit gris canadien

ler choix . . . .  . . . . .  . 2900 -

Très grand choix dans tous les prix

14, rue de l'Hôpital, NEUCHATEL
Tél. (038) 5 27 90 .

r 

A vendre
200 sacs de bois sapin et
foyard.

A la même adresse à louer

chambre
chauffée à 50 fr. par mois.
S'adresser au bureau de
L'Impartial. 1295

ii
A vendre au centre de Pe-
seux maison de deux ap-
partements de trois et
cinq pièces, confort , avec
garages et jardin.
Ecrire sous chiffre O. A.
1305 au bureau de L'Im-
partial.

Mariage
Jeune agriculteur dans la
trentaine avec belle si-
tuation cherche à faire
la connaissance d'une
jeune fille ou veuve avec
enfant en vue de mariage.
Ecrire sous chiffre A. L.
1307 au bureau de L'Im-
partial.

OFFRE A SAISIR

DUVETS
neufs, remplis de mi-du-
vet, gris, léger et très

chaud, 120X160 cm., 40
francs ; même qualité,

140X170 cm., 50 francs.
Port et emballage payés
_ VV. KURTH , avenue de
Morges 70, Lausanne, tél.
(021) 24 66 66, ou 24 65 86.



Le 10e cours de répétition à ski du
Groupement des instructeurs suisses
du Jura a eu lieu samedi et dimanche
14 et 15 j anvier.

Le temps peu favorable n 'empêcha
pas les membres du Groupement de se
retrouver nombreux au rendez-vous et
de participer , dans un esprit de fran-
che camaraderie à ce cours placé sous
l'experte direction de MM. E. Quinche
et R. Maret.

La technique du ski évolue et se per-
fectionne, si bien que les quelqu e 40
Instructeurs qui évoluaient sur les pen-
tes de Tête-de-Ran ne se contentaient
pas de répéter les figures et le style
classique, mais au contraire profitaient
de se perfectionner dans les améliora-
tions portées à la technique de base
de l'enseignement du ski suisse.

Parmi les nombreux participants, on
apercevait même nos deux anciens
champions de ski MM. R. Accola et K.
Girardbille.

A la même occasion, un cours pour
élèves a été organisé. Une vingtaine
d'élèves, venus de différents endroits
du Jura neuchàtelois et du Jura ber-
nois, ont répondu à l'appel qui a été
lancé dans la presse et à la radio, et
ont pu profiter des conseils donnés
par les instructeurs.

L'assemblée générale du Groupe-
ment qui s'est tenue samedi a nommé
président d'honneur M. J. P. Schneider ,
qui a présidé pendant 10 ans le Grou-
pement et s'est donné un nouveau pré-
sident en la personne de M. R. Maret.

Un bal costumé organisé à l'occa-
sion du 10e anniversaire du Groupe-
ment, pendant lequel trois nouveaux
films de ski ont retenu toute l'attention
des participants, a terminé joyeuse-
ment la journée de samedL

S K I

Au Groupement des instructeurs
suisses de ski du Jura

à Tête de Ran

CYCLISME

Fausto Coppi , qui s'entraîne actuellement
à Novi Ligure près de Gênes , a précisé
les points de son activité pour la saison
en cours. Il particip era aux épreuves sui-
vantes :

22 janvier à Cannes : Grand Prix des
Gentlemen - 12 et 19 février : VeP d'Hiv '
à Paris - 26 février : Sassari-Cagliari -
28 février à Milan : critérium d'Europe sur
piste — 1er et 6 mars : Six jours de Paris
11 mars : circuit de Toulon et course de
côte du Mont Faron - 19 mars : Milan-
San-Remo — 29 mars : Tour de Campanie
1er avril : Tour des Flandres - 26 avril au
13 mai : Tour d'Espagne.

L'Allemagne voudrait organiser
les championnats du monde 1959

Au coure du congrès de l'U. C. L, qui
se tiendra au mois de mars à Paris , la
Fédération allemande de cyclisme dépose-
ra sa candidature pour l'organisation des
champ ionnats du monde en 1959. La
F. A. C. voudrait faire coïncider ls 75me
anniversaire de sa fondation avec l'orga-
nisation des championnats mondiaux à
Francfort.

Le programme
de Fausto Coppi

Robinson risque
la suspension

BOXE

Sid Flaherty, manager de l'Hawaïen
Oison , a déclaré que si Robinson n'ac-
ceptait pas de rencontrer en match re-
vanche l'ancien tenant du titre des
poids moyens avant le 9 mars, il de-
manderait à la commission d'athlétis-
me de Californie de suspendre le nou-
veau détenteur de la couronne mon-
diale.

Si la commission de Californie pre-
nait cette mesure à l'égard de Robinson,
ce dernier ne pourrait boxer dans aucun
Etat. Le manager d'Oison a souligné
qu 'un accord existait aux termes duquel
les deux boxeurs devaient se rencontrer
à San Francisco dans les 90 jours après
la victoire de Robinson (9 décembre à
Chicago) et que s'il consentait à renon-
cer à San Francisco, il insistait pour
que la date limite du combat au 9 mars
soit maintenue. Il semble que Robinson
préférerait un match en plein air , par
exemple en juin à New York qui assu-
rerait une recette supérieure à celle
d'un combat en salle.

FOOTBALL
Un canon en or pour le meilleur

marqueur
Des supporters du Milan ont décidé d'of-

frir un canon miniature en or à Gunnar
Nordahl. Cette distinction lui sera remise
le 31 janvier. En effet , au cours du match
contre Roma , le Suédois a marqué son 200e
but pour l'équi pe milanaise.

Améliorations
au Letzigrund zuricois

Le Conseil municipal de Zurich a ac-
cepté, dans sa séance de mercredi , un
projet d'amélioration du stade du Letzi-
grund qui est utilisé par le F.-C. Zu-
rich , le F.-C. Young-Fellows, le F.-C.
Blue-Stars, le Club athlétique de Zu-
rich et d'autres petits clubs.Une nou-
velle tribune sera construite et, avec
l'agrandissement des pelouses, le Letzi-
grund pourra accueillir quelque 25.000
spectateurs.

AUTOMQBILISME

Fangio , le plus rapide
(SI) — Les essais en vue du Grand

Prix d'Argentine qui aura lieu diman-
che ont débuté à Buenos-Aires. Ils
ont donné les résultats suivants :

Juan-Manuel Fangio, sur Ferrari ,
meilleur temps en l'43"7, moyenne
137 km. 819 ; Froilan Gonzalez,, l'45"3 ;
Carlos Menditeguy, l'46"8 ; Stirling
Moss, l'4T'3 ; Jean Behra, l'49"3 (tous
sur Maserati) ; Luigi Musso, l'52"3 ;
Peter Collins, l'53"6 ; Eugenio Castel-
Ioti, l'54"l (tous sur Ferrari) ; Chico
Landi, sur Maserati, l'57"; Olivier Gen-
debien, sur Ferrari , 2'03"1 ; Luigi Piot-
ti, sur Maserati, 2'08"8.

Le Belge Gendebien a annoncé qu'il
ne participerait pas au Gramid Prix
car il n'est pas encore complètement
remis d'une ancienne blessure au bras.
En revanche, il prendra part aux «Mille
milles », catégorie sport.

Premiers essais
à Buenos Aires

ATHLETISME

L'« Helms Athletic Foundation », qui
a son siège à San Francisco, a décerné
mercredi ses distinctions annuelles aux
six meilleurs sportifs du monde. Ont
été choisis : Sandor Iharos, Hongrie,
pour l'Europe ; Shirley Strickland, spé-
cialiste des courses de haies, pour l'Aus-
tralie ; Jan Bernard , coureur de fond,
pour l'Afrique du Sud ; Oswaldo Suarez,
coureur de fond argentin, pour l'Amé-
rique du Sud ; Patricia Me Cormick,
championne olympique de plongeon,
pour l'Amérique du Nord ; Hideo Hama-
mura, coureur de marathon japonais,
pour l'Asie.

Sandor Iharos à l'honneur

Chronique jurassienne
A Port , près de Nidau

Une menuiserie détruite
par un incendie

(Corr.) — Jeudi au milieu de la matinée,
le feu s'est déclaré dans une menuiserie
toute neuve située au Chemin du Canal
et appartenant à M. Hans Kocher, entre-
preneur de menuiserie et de charpenterie.
Personne ne travaillait en ce moment dans
ce local. C'est le fils du propriétaire et
une personne l'accompagnant qui, en sor-
tant d'un petit atelier voisin, virent les
flammes.

Les pompiers de Port et ds Nidau furent
rapidement sur les lieux. Mais malgré leur
énergique intervention la menuiserie fut
entièrement détruite. Des dommages fu-
rent également causés à la partie supé-
rieure de la maison d'habitation qui lui
était contiguë.

Les dégâts s'élèvent à plusieurs dizaines
de milliers de francs.

Une enquête a été ouverte pour recher
cher les causes du sinistre.

Le maximum !

Parmi les 450.000 tireurs qui prirent
part, à l'exercice fédéral  sur 300 m.
(qui , pour beaucoup équivaut au tir
obligatoire) , il en existe un seul qui a
réalisé le maximum après le contrôle
de la section pour le tir en dehors du
service. Il s'agit de M . Gottfried Schup-
bach (Thoune) né en 1911, employé
au parc fédéral  de véhicules à moteur.
Parmi les 1249 résultats entre 90 et
le maximum de 96 p oints, seul le sien
passa victorieusement la vérification.
M. Schupbach est président des Frei-

schutzen Thun-Lerchenfeld.

Chronioue neuchâteloise
Première mésaventure de l'expédition

«Boomerang».
(Corr.) - Les deux jeunes Neuchàtelois,

J.-C. Zschau et A. Delapraz , partis mardi
matin en auto de Neuchâtel pour gagner
l'Australie, ont été victimes, peu après
leur départ , d'une première et cruelle
mésaventure , une enveloppe contenant des
monnaies étrangères : lires, livres turques,
dinars , etc.. constituant une partie de
leur viatique , ayant disparu. La précieuse
enveloppe n'a, jusqu 'ici, pas été retrou-
vée.

Fondation d'une section de l'Union des
producteurs.

[Corr.] - Une section de l'Union des
producteurs neuchàtelois s'est constituée
à Lignières , sous la présidence de M. Vuil-
Iaume. L'assemblée s'est terminée par une
discussion sur le prix du lait, les ferma-
ges et les produits de l'aviculture.

Dombresson
Une corrida qui f init
par un coup de f usil

(Corr.) — Mercredi matin, M. Mo-
nard , agriculteur à Saint-Martin, se
rendit aux Hauts-Geneveys pour pren-
dre livraison d'une jeune vache à la
gare. Aussitôt hors du vagon, la jeune
bête, déjà surexcitée, prit le galop et
s'enfuit, au grand danger de ceux qui
se trouvaient sur son passage.

Pris d'une crise de folie , l'animal,
suivi tant bien que mal par son proprié-
taire et quelques autres personnes ,
prit le chemin des Loges, traversa la
forêt et atteignit Sarreyer sur Villiers
vers le soir.

Le lendemain, la vache, furieuse et
inabordable, continua sa randonnée
sur la Combe-Biosse, puis « vira » par
les prés et les champs, finissant par
arriver dans les Fins au-dessus de l'Or-
phelinat de Dombresson où ses pour-
suivants, reconnaissant l'impossibilité
de la capturer vivante et de la soigner
si possible, eurent recours au gendarme
du lieu, qui l'abattit d'un coup de fusil.

La Chaux-de-Fonds
Le prix des œufs baisse encore.

Par l'effet du temps très doux dont
nous sommes gratifiés en ce début d'an-
née, la production indigène des oeufs
est en augmentation et les prix mar-
quent depuis quelque temps une ten-
dance à la baisse. Tout dernièrement
les prix des oeufs ont été réduits à
28/29 cts. la pièce. Dans quelques jour s
ils seront abaissés à nouveau au prix
de détail, extraordinairement favora-
bles, de 25 à 27 cts la pièce suivant les
régions.

Schwyz prend congé de nos skieurs

Après avoir reçu au Stoss leur fringant uniforme de participant , les skieurs
sélectionnés pour les Jeux Olympiques d'hiver à Cortina d'Ampezzo sont des-
cendus à Schwyz , où le Conseil d'Etat schwyzoïs leur a o f f e r t  un vin d'hon-
neur. Les camarades skieurs du Skiclub Schwyz / Stoss ont souhaité bonne
chance aux sélectionnés en formant une haie d 'honneur avec des skis qui
f u t  gaiement traversée. — Notre photo montre, au premier rang (de gauche
à droite) Madeleine Berthod , Frieda Dànzer et le directeur technique Willy
Wùlser, derrière eux Rosemarie Reichenbach et Annemarie Waser, et derriè-

re elles Renée Colliard et Hedy Beeler.

...sous \e si qwe des J .  O.

Pour la première fois dans l'histoire
des Jeux Olympiques, le serment olym-
pique sera prononcé par une skieuse,
Mme Giuliana Minuzzo-Chenal, qui ob-
tint la médaille de bronze dans l'épreu-
ve de descente des Jeux d'Oslo.

En ce qui concerne les relais pour le
transport de la flamme olympique de
Rome à Cortina, le comité organisateur
a désigné la plupart des athlètes qui
seront chargés de cette mission.

Tout d'abord , ce sera Adolfo Consoli-
ni, recordman d'Europe du lancement
du disque, qui aura la garde du flam-
beau depuis le siège du comité olympi-
que national italien jusqu'au Capitole ,
où il sera relayé par le marcheur Pino
Dordoni. Celui-ci se rendra à l'aérodro-
me de Ciampino, pendra l'avion et, à
Venise, à la place Saint-Marc, laissera
le flambeau à Adriano Guarnieri ,
champion du monde universitaire, qui
le transmettra à Mèstre, près de la cité
des Doges, à Mlle Arma Vianello, cham-
pionne du monde de patinage à roulet-
tes en relais.

De Mestre au refuge du « Duc d'Aos-
te», l'ordre des relais n'avait pas en-
core été établi, mais, pour la dernière
journée, c'est-à-dire le 26 janvier , date
d'ouverture des Vmes Jeux olympiques
d'hiver, les organisateurs ont désigné
les relayeurs suivants :

Le skieur Zeno Colo, ancien cham-
pion olympique, prendra la flamme au
refuge du « Duc d'Aoste » et la trans-
portera jusqu'à l'arrivée de la piste de
descente « Olympia », où elle sera trans-
mise à Severino Menardi, puis à Vln-
cenzo Colli, à Lino Lacedelli et à En-
rico Colli. Enfin, c'est le patineur Gui-
do Carol qui sera chargé d'assurer le
dernier relais dans le stade olympi-
que de la glace.

Autour des Jeux
de Melbourne

«Je n'irai pas à Melbourne» a déclaré
au journal «Arbeiderblade» Audun Boy-
sen, recordman du monde du 1000 mè-
tres et spécialiste du 800 mètres. «D'a-
bord parce que la date ne nous con-
vient pas à nous Européens, encore
moins à nous Nordiques. En outre, j'ai
d'autres intérêts qui me prendront
beaucoup de temps. Si l'on doit aller à
Melbourne, il faut parti r dès le mois
d'octobre pour s'acclimater. Enfin ,
quand on a vu les efforts déployés dans
le domaine de l'athlétisme par les na-

tions de l'Europe orientale et par les
Américains, on n'a vraiment plus envie
de se mesurer avec l'élite mondiale».

IW L'expédition olympique roumaine
Les autorités sportives de Rouma-

nie ont annoncé que la délégation rou-
maine pour Melbourne ne compterait
pas plus de 50 concurrents. Cette li-
mitation est justifiée par des raisons
financières.

Mésaventure d'une équipe
suisse à Cortina

Durant l'entrainement des équipes
de bob à deux de jeudi à Cortina, l'é-
quipe suisse Franz Kapus - Heinrich
Angst a été victime d'un accident, son
frein ayant été arraché au cours de
la descente. Tout se termina heureuse-
ment sans trop de dégâts mais l'entraî-
nement dut être interrompu, la piste
ayant subi des dommages. Voici les
résultats :

1. Scheibmeiter , Italie, l'23"19 ; 2.
Délia Costa, Italie, l'24"49 ; 3. Monti ,
Italie, l'24"74 ; 4. Wasbond , Etats-Unis»
l'25"25 ; 5. Tyler, Etats-Unis, l'26"04 ;
6. Erbs, Suède, l'26"84 ; 7. Roesch, Al-
lemagne, l'28"19 ; 8. Ostler, Allemagne,
l'28"40. Les deux équipes suisses ont
terminé en douzième et dix-septième
rangs, respectivement en l'29"72 et
l'30"67.

Nouvelles diverses,

Le championnat suisse de Ligue nationale B
Petit-Huningue-Bâle 1-15.

Succès canadien à Prague
L'équipe olympique canadienne des Kit-

chener Waterloo Dutchmen a disputé mer-
credi soir son second match en Europe à
Prague et a battu la Tchécoslovaquie B par
9-1 [2-1, 1-0, 6-0).

L'équipe des Etats-Unis en Allemagne

L'équipe olympique des Etats-Unis a
battu , à Mannheim, l'équipe renforcée du
H. C. Mannheim par 6-2 (1-0, 3-1, 2-1).

Matches amicaux en Suisse
Arosa-Equipe nationale de Tchécoslova-

quie 4-9 (0-2, 1-1, 3-6).
A Berne , une sélection de Berlin-Est a

battu le H. C. Berne par 9-8 (6-4, 2-1, 1-3).

HOCKEY SUR GLACE

La Commission de contrôle de
l'amateurisme de la Fédération in-
ternationale de ski a décidé de re-
qualifier le spécialiste de la descen-
te autrichien Christian Pravda
comme amateur. Pravda pourra
participer à toutes les compétitions
internationales à partir du 1er fé-
vrier 1956, à l'exception des Jeux
olympiques.

Requalification
de Christian Pravda

QU'EST-CE QUE L'AMOUR ?
Quelle différence y a-t-il entre l'amour
et le désir ? Que faut-il penser dn
" coup de foudre " ? Qu'est-ce que
le "mal d'amour" ? Peut-on détester
la personne que l'on aime ? Lisez dans
Sélection de Février un exposé pas-
sionnant du grand écrivain J. Huxley
sur le plus complexe des sentiments
humains. Achetez dès aajourd*hai
votre Sélection de Février.

IMPRIMERIE COURVOISIER S.A.

Notre feuilleton Illustré

Cop oy Opéra Mundl
et Cosmopress
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Occasions Ju tonnerre"
Des meubles à des prix

j amais vus...
Chambres à coucher complètes avec 1 lit de

milieu Fr. 480.— et 520 —
Chambres à coucher avec lits jumeaux

Fr. 680.-
Salles à manger avec 1 dressoir , 1 table, 6

chaises Fr. 220 — et 390.—
1 bibliothèque, 2 portes vitrées Fr. 120 —
1 armoire 2 portes Fr. 120.—
1 grande armoire 1 porte Fr. 110.—
1 lavabo Fr. 20.—
1 lavabo Fr. 50.—
1 armoire à glace Fr. 130.—
1 buffet de service Fr. 95— , 120.—, 190 —
2 fauteuils Fr. 65 —
Divans-couches Fr. 80.— et 130.—
1 coiffeuse Fr. 100 —
1 canapé Fr. 60.—
1 grand buffet de cuisine Fr. 290.—
Lits complets dep. Fr. 90.—

AU BUCHERON
73, Av. Léopold-Robert La Chaux-de-Fonds

Employé
31 ans, connaissant bien la branche
horlogère, parlant français , allemand,
suédois , spécialisé dans la langue an-
glaise, cherche situation intéressante
avec possibilité de voyages et pros-
pection des marchés.
Ecrire sous chiffr e M. R. 1302, au bu-
reau de L'Impartial.

Vente de laines
à Fr. 1.50 et 2.— l'écheveau

pour chaussettes et pullovers

A LA TRICOTEUSE
ler-Mars 5

Match aux cartes
SAMEDI 21 JANVIER à 20 h. 30

Café - Restaurant du Valanvron
Se recommande : Famille Jeanneret
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I Encore de superbes occasions à saisir I

- CONFECTION POUR DAMES -
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Nous sacrifions BONNETERIE Une affaire !
Parures 2 pièces M

plusieurs lots de chemise et pantalon Si ¦— <-|e beaux "en jersey-rayonne **B

TISSUS ^rures 3 pièces 4 f| TABLIERS fl
 ̂ en jersey-rayonne IR —» ™

pour faille 48 ¦ «¦ pour
I . .,  ̂

„. Chemises de nuit chaudes _

\ 2.5D « 3.6D | 8.'" \ 10.- I-25 « 6.- I J
I 1 1 I
_ BAS TISSUS DE DECORATION GANTS DE PEAU _

'¦-' en rayonne 
V*

~" et 'ï»"™ pour messleurs
„ laissés pour tf% -—A _ TAPIS MOQUETTE 8."" fl

la ine DR
en nylon 165 x 230 cm. OU. pour dames

3.
50 4- 4.50 ^TOURAGE M UT J-  „ Q -
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fl I
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M IR- 7R. £̂&*y\ m1 en flane lle pour B Va trench ou sllpon If Va ^H/^ (R^Jfck W
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Vendredi 20 et samedi 21 janvier
à 20 h. 30 à la Grande Salle

de la CROIX-BLEUE

Grandes représentations de

noces fle sang
Drame en trols actes

de F. G. LORCA
Billets à l'entrée : Fr. 2.- et 3.-.

v ŝ
Nous cherchons pour notre atelier de
polissage un bon

c&iainantaut
Place stable. On mettrait éventuellement
au courant. — S'adresser à Fabrique
REINBOLD S. A., rue du Doubs 51.

(T; RADIO
Kk-S Taxe d'audition 1956

Nous remercions les auditeurs de la ra-
dio qui ont déjà payé leur taxe de conces-
sion et prions ceux qui la doivent encore
de s'en acquitter d'ici au 6 février.

Veuillez utiliser la carte de versement
que vous avez reçue et inscrire sur le cou-
pon votre nom et votre adresse. La carte
est incessible.

Les auditeurs qui ne sont paa encore
titulaires d'une concession sont priés de la
demander sans retard.

Direction des Téléphones, Neuchâtel.

^ J



La soi-disant grande duchesse Anastasie,
fille de Nicolas II, n'était qu'une folle !

(Suite et f i n )

C'est du moins ce que déclare l'heb-
domadaire « 7  jours » qui, responsable
du premier ax-ticle paru sur cette af-
faire en décembre dernier, y est re-
venu dans son édition datée du 14 jan-
vier en reproduisant la photographie
de la pseudo-grande-duchesse Anas-
tasie, laquelle, ainsi que nous l'avions
annoncé, ne serait autre qu 'une an-
cienne fille de ferme originaire de Po-
méranie qui s'était rabattue sur la
capitale à l'issue de la première guerre
mondiale.

Franziska Scharnowski ressemble-t-
elle ou ne ressemble-t-elle pas à la
fille du tsar Nicolas II ? Certains l'af-
firment, d'autres qui ont connu la
grande-duchesse à la cour, le contes-
tent énergiquement. Ce qui est cer-
tain, c'est que Franziska Scharnowski,
toute simple fille de ferme qu'elle est
ou fut , est douée d'une rare intelli-
gence et d'un talent de comédienne
que beaucoup de professionnelles pour-
raient lui envier. Rouée comme pas
une, elle a berné pendant vingt ans
des hommes d'une haute valeur intel-
lectuelle qui aujourd'hui encore ne
savent pas s'ils ont été dupés ou s'ils
ont vraiment hébergé la véritable
grande-duchesse Anastasie en pour-
voyant à ses moyens d'existence.

Un canular monté dans une maison
de fous

Ce qui est démontré, c'est que l'ac-
tuelle Anna Anderson, alias von Tchai-
kowski, a été internée dans un asile
d'aliénés berlinois où elle fit la con-
naissance d'une autre démente, nom-
mée Peuthert. C'est celle-ci qui aurait
eu l'idée de monter le « canular » qui
défraye la chronique depuis plus de
trente ans. Sous son vrai nom de Fran-
ziska Scharnowski, Anna Anderson a
séjournée du 12 au 14 août 1922 à Ber-
lin, au sein d'une famille Wingender
avant de s'établir , grâce à l'interven-
tion de quelques émigrés russes, dans

la maison du baron von Kleist d'où
elle disparut un beau jour en empor-
tant le manteau de poil de chameau
du maître de céans.

Retrouvée aux abords du logement
de Fràulein Peuthert, sa compagne
d'asile, elle fut transportée sous un
quelconque prétexte dans le château
du duc de Leuchtenberg, à Seeon en
Bavière, où elle fut reconnue comme
étant Franziska Scharnowski par la
fille , Doris , de Mme Wingender

— Je ne connais pas cette femme !
s'écria sur un ton dramatique Fran-
ziska. Qu'elle sorte de suite !

Le duc de Leuchtenberg, toujours in-
certain, fit appel , en 1927, au colonel
Mordwinov , dernier aide de camp du
tsar défunt. Le colonel qui était le
« chou-chou » de la grande-duchesse,
observa deux jour s durant l'hôte du
duc de Leuchtenberg alors qu 'elle se
promenait dans le parc du château
au bras d'une infirmière. Puis il dit ,
les larmes aux yeux :

— Cette femme n'a jamais été la
grande-duchesse Anastasie !

La police était arrivée depuis long-
temps aux mêmes conclusions. Mais
sept ans d'affilée , Franziska Schar-
nowski a appris son rôle jusqu 'au bout
des ongles à l'aide de livres, de photo-
graphies, de comptes rendus et d'expo-
sés que lui fournissaient sans relâche
ceux qui avaient intérêt à ce que ne
s'éteigne pas la légende d'une grande-
duchesse Anastasie rescapée. Dans quel
but ont-ils agi ?

Il paraît , selon « 7 jours », qu'un
grand producteur de Hollywood son-
gerait à tourner un film monumental
sur la vie de la grande-duchesse Anas-
tasie dont le rôle serait incarné par
Ingrid Bergmann, d'après le manuscrit
de la Française Marcelle Maurette.
écrit Georges Blun , dans le « Journal
de Genève ». Or, rapporte l'hebdoma-
daire allemand, Anna Anderson récla-
merait maintenant une partie des ho-
noraires perçus par Marcelle Mau-
rette.

L'actualité suisse
A Genève

250 kilos d'or volés
GENEVE, 20. — Jeudi, en fin d'a-

près-midi, d'audacieux malandrins
sont partis au volant d'une fourgon-
nette d'une maison de transport de la
place, qui avait été laissée en station-
nement non loin de la gare de Cor-
navin.

Cette camionnette contenait 250 kg.
d'or dans des caissettes.

II s'agit donc d'un vol de plus d'un
million de francs suisses.

Dès que le chauffeur s'aperçut de
la disparition de son véhicule, il pré-
vint ses patrons et la police qui orga-
nisa aussitôt des barrages.

On retrouve la camionnette...
vide !

Les recherches de la police ont per-
mis de retrouver le véhicule abandonné
dans un chemin de campagne à Pre-
gny à 2 km. de Genève.

La camionnette était vide.
Les voleurs qui devaient avoir par-

faitement préparé leur coup ont certai-
nement rencontré en cet endroit un
autre véhicule à bord duquel ils ont
transbordé le chargement.

Les dix caissettes de 25 kgs d'or cha-
cune étaient arrivées au début de l'a-
près-midi à l'aéroport de Cointrin.

Le chauffeur d'une entreprise de
transport en avait pris livraison et
était arrivé devant les locaux de cette
entreprise avec sa camionnette qu'il
abandonna un instant et dont il devait
constater la disparition à son tour.

Les comptes de la Foire suisse
d'échantillons

BALE, 20. — Le compte annuel , ar-
rèté à fin septembre 1955, de la Coo-
pérative de la Foire suisse d'Echan-

tillons, accuse un excédent d'exploita-
tion de 600.753 francs , les recettes to-
tales étant de 6.052.703 francs, les
dépenses de 4.341.763 francs, et les
amortissements sur les biens immobi-
lier et sur des fonds de roulement de
1.110.187 francs.

Après un drame au Grammont
Des assassins en tribunal

MONTHEY , 20. — Jeudi matin , se
sont ouverts devant le tribunal d'ar-
rondissement de Monthey, présidé par
le juge Delaloye, les débats du procès
pénal intenté à Louis Denereaz, de
Chardonne sur Vevey, né en 1921, et à
son frère jumeau Jean Denereaz, tous
deux accusés d'assassinat sur la fem-
me de Jean, Paulette, née en 1918. Ils
sont notamment prévenus de l'avoir
précipitée de la montagne de l'Alla-
mond sur Tannay, dans le vide. Les
deux inculpés sont incarcérés depuis
le 25 juin 1954.

Le représentant du ministère public
Me Deferr, a conclu à la condamnation
à la réclusion à vie pour Jean Dene-
reaz , à 20 ans de réclusion pour Louis
Denereaz, et à 12 mois d'emprisonne-
ment avec sursis pour le nommé Eric
Dreyer, inculpé de complicité.

Les débats seront repris vendredi
matin.

La population de Ste-Croix
augmente

STE-CROIX , 20. - Selon le recensement
de la population en janvier 1956, la com-
mune de Ste-Croix compte 7312 habitant s
(5000 pour le village), contre 7100 au
début de l'année 1955. Il y a donc une
augmentation de 212 habitants , due sur-
tout à l'établissement d'ouvriers étran-
gers (dont un grand nombre de ressortis-
sants italiens) engagés par l'industrie lo-
cale.

L'enquête
sur l'assassinat

d'un Chaux-de-Fonnier
n'a pas encore permis d'établir

les causes de ce drame

Voici un récent portrait de la victime,
M . André Ochsner, de La Chx-de-Fds.

MONTREAL, 20. — Reuter — La
police de Montréal a examiné jeud i un
message téléphonique destiné à M.
André Ochsner, représentant d'une
maison d'horlogerie suisse, qui a été
trouvé assassiné mardi dans son ap-
partement.

La police croit que l'assassin avait
pris rendez-vous avec M. Ochsner par
le service de téléphone qui note les
communications lorsque l'abonné est
absent.

La victime a été étouffée
MONTREAL, 20. — United Press —

La police compte sur la collaboration
du collègue de M. André Ochsner en
Europe, M. Pierre Mundini, et du se-
crétaire M. Joseph Goot , qui se sont
rendus au Canada, pour éclaircir ce
mystérieux assassinat.

Le corps de M. Ochsner a été trouvé
vêtu de ses seuls caleçons. Il était
étendu sur le lit. La victime a été frap-
pée avec un couteau à gaine de bpy-
scout.

Les autorités ont d'abord conclu que
le citoyen chaux-de-fonnier était dé-
cédé des blessures reçues dans la ré-
gion du coeur.

Mais une autopsie a successivement
établi que ces blessures n'ont été que
superficielles et que M. Ochsner était
mort étouffé , probablement par un
coussin, soit dans son sommeil, soit
alors qu'il était sans conscience, vrai-
semblablement dans la nuit de lundi.

On a trouvé de l'argent dans les po-
ches des pantalons de la victime, soi-
gneusement plies sur une chaise. Di-
verses montres de valeur ont été,
d'autre part, trouvées, dans une pièce
voisine.

Le secrétaire de M. Ochsner , M.
Goot, s'était rendu en Suisse, le 28
décembre pour rendre visite à sa mère.
La police espère qu'il pourra , avec M.
Mundini , lui fournir de précieuses in-
dications sur les habitudes et con-
naissances de M. Ochsner.

Les autorités estiment q«e la vic-
time a dû être attaquée par une per-
sonne de force considérable , étant
donné la taille et le poids de M. Ochs-
ner.

La victime a eu des contusions aux
genoux et au tibia gauche, mais il n'y
avait aucun signe de violence dans
l'annartement.

Des nouvelles d'une autre source af-
firment qu'une montre, un service en
argent et un portefeuille ont disparu.

* Le président argentin Pedro Aram-
buru a lancé un appel à la concorde
nationale dans un discours radiodif-
fusé qu'il a prononcé à Paso de Los
Libres, petite ville proche de la fron-
tière brésilienne, où il s'était rendu en
visite officielle.

Les U.S.A. consentent a adoucir les restrictions
à l'importation de certaines montres

destinées au surempierrage
Une entrevue à Washington
WASCHINGTON, 20. — AFP. — Le

Conseiller économique près de la léga-
tion suisse à Washington, M. Albert
Weitnauer , a eu un entretien jeudi en
fin de matinée, avec le secrétaire d'E-
tat adjoint pour les affaires économi-
ques, M. Thorston Kalijarvl.

On croit-savoir de bonne source que
cet entretien a porté principalement
sur la question du surempierrage (up
jeweling) des montres importées aux
Etats-Unis.

Un succès
des importateurs

New-York, 20. - Du correspon-
dant de i'ATS. - Après plusieurs
essais infructueux, les importa-
teurs américains d'horlogerie
ont enfin obtenu un adoucisse-
ment des restrictions à l'impor-
tation de certaines montres et
mouvements de montres desti-
nés au surempierrage.

Une interdiction de principe
frappant toutes les montres de
cette sorte, d'origine suisse et
étrangère, subsiste certes.
Mouvements et remontoirs

pourront être importés
séparément

Toutefois, le Trésor a accepté jeudi
la proposition de l'« American Watch
Association » (Association des impor-
tateurs d'horlogerie) concernant l'im-
portation de mouvements automati-
ques en deux parties séparées.

- Il s'agit du mouvement proprement
dit qui marche automatiquement pen-
dant au moins 24 heures, et du méca-
nisme de remontoir.

Le mouvement peut contenir 17 ru-
bis.

Une taxe régulière de moins de 4 dol-
lars doit être perçue.

Le remontoir avec ses propres ru-
bis doit être envoyé séparément et dé-
claré comme accessoire.

La taxe douanière sur les accessoires
est de 45 pour cent ad valorem.

Cette procédure permet ainsi
l'importation de mouvements
automatiques à plus de 17 rubis
pour une taxe moindre que la
taxe ordinaire de 10,75 dollars
par unité.

Le Trésor est prêt à modifier
le projet de loi y relatif et à en
assurer l'approbation par le
Congrès.

Les milieux des importateurs d'hor-
logerie constatent que dans certaines
marques, le remontoir est intégré au
mouvement et ne peut en être séparé,
de sorte qu'une partie seulement des
montres suisses profiteront des nou-
velles prescriptions.

Aux termes des conventions horlo-
gères, seules les montres et mouve-
ments de montres complets en état
de marche peuvent être importés.

Les intéressés peuvent selon l'usage
en vigueur, prendre position à cet
égard, dans les 30 jours à compter du
jour de la publication du décret du
Trésor (19 jan vier) . Aucun hearing
n'est prévu.

BERNE , 19. - Le premier con-
grès des Nations Unies en matière
de prévention du crime et de trai-
tement des délinquants s'est tenu à
Genève du 22 août au 3 septembre
1955. A cette occasion , l'Association
John Howard pour la réforme pé-
nale a offert au président du con-
grès, M. Edouard de Steiger, an-
cien conseiller fédéral , une édi-
tion complète de 1' « Encyclopaa-
dia britannica », en reconnaissan-
ce de l'amitié et de l'hospitalité
de la Suisse à l'égard de la déléga-
tion de l'Etat d'IUinois à cette ma-
nifestation.

Ce don , qui consiste en 24 volu-
mes, atteste aussi la valeur que
cette organisation attribue aux pro-
grès réalisés en Suisse en matière
de droit pénal. L'ouvrage complet
est arrivé à Berne ces derniers
jours. M. de Steiger l'a offert à la
Confédération pour la bibliothè-
que de la division de justice du
département fédéral de justice et
police.

En guise d'hommage pour la ma-
nière remarquable dont le profes-
seur François Clerc, à St-Blaise,
a organisé la conférence et assuré
la bonne marche de celle-ci , com-
me aussi pour les services qu'il
rend en sa qualité de directeur de
la Société suisse du droit pénal
et de la Société suisse de réforme
pénitentiaire et du patronage, l'en-
cyclopédie sera, pour le moment ,
remise à la bibliothèque de l'uni-
versité de Neuchâtel , qui la conser-
vera jusqu 'à nouvel avis.

Un hommage au président
de Steiger, qui rejaillit

sur un juriste neuchàtelois

l\i\d\o et fcfeaiffwsiflvi
Vendredi 20 janvie r

Sottens : 7.00 Gymnastique. 7.15 In-
formations. 7.20 Propos du matin. 7.30
Matin ensoleillé. 9.15 Emission radio-
scolaire. 9.45 Musique symphonique.
10.10 Emisson radioscolaire. 10.40 Musi.que symphonique. 11.00 Emission d'en-
semble. 12.15 Le mémento sportif. 12.30
Le courrier du skieur. 12.40 Petit con-
cert. 12.44 Signal horaire. Informations.
12.54 La minute des A. R.-G. 12.55 A
tous les vents. 13.20 Concert. 13.40 Mu-
sique symphonique. 16.30 Oeuvres de
Haydn. 17.00 Le feuilleton de Radio-
Genève. 17.20 Jazz aux Champs Elysées.
17.50 Chants et danses de Provence.
18.00 Causerie. 18.15 Quelques succès de
Lecuona. 18.25 En un clin d'oeil. 18.40
Les Championnats des Associations ro-
mandes de ski. 18.55 Mélodies sud-amé-
ricaines. 19.00 Micro-partout. 19.13
L'heure. Informations. 19.25 La situa-
tion internationale. 19.35 Instants du
monde. 19.45 Musique symphonique.
20.00 A Prix d'Or. 20.20 Contact, s v. pi. !
20.35 Humour en gravures. 21.05 Or-
chestre de variétés. 21.10 Le tour de
valse du vieux Monsieur. 21.50 Musi-
que symphonique. 22.30 Informations.
22.35 Que font les Nations-Unies. 22.40
Musique de notre temps.

Beromunster : 6.15 Informations. 6.20
Disques. 6.45 Gymnastique. 7.00 Infor-
mations. 7.10 Disques. 10.15 Disques.
10.20 Emission radioscolaire. 11.00 Emis-
sion d'ensemble. 11.30 Radio-orchestre.
12.15 Communiqués touristiques. 12.29
Signal horaire. Informations. 12.40 Ca-
fé, sport et musique. 13.25 Musique de
chambre. 14.00 Pour Madame. 16.30
Emission pour les malades. 17.00 Chant.
17.30 Pour les enfants. 18.00 Orchestre
récréatif. 18.50 Causerie. 19.05 Chroni-
que mondiale. 19.20 Communiqués. 19.30
Informations. Echo du temps. 20.00
Danses appenzeiloises. 20.15 Feuilleton.
21.00 Disques. 21.40 Disques. 22.15 Infor,
mations. 22.20 Poésies d'Amérique du
Sud.

Samedi 21 janvier
Sottens : 7.00 Gymnastique. 7.15 In-

formations. 7.20 Disques. 11.00 Emission
d'ensemble. 12.15 Ces goals sont pour
demain... 12.30 Choeurs de Romandie.
12.44 Signal horaire. Informations. 12.55
La parade clu samedi. 13.15 Vient de
paraître. 13.30 Plaisirs de longue du-
rée. 14.00 Arc-en-ciel. 14.30 Nouvelles
du monde des lettres. 14.40 Les enre-
gistrements nouveaux. 15.25 Musique lé-
gère. 15.40 L'imprévu de Paris. 16.00
Pour les amateurs de jazz. 16.30 Haute
fidélité. 17.00 Disques. 17.15 Moments
musicaux. 17.30 Swing-Sérénade. 18.00
Cloches du pays. 18.05 Le Club des Pe-
tits Amis de Radio-Lausanne. 18.35 Le
courrier du secours aux enfants. 18.40
Les Championnats des Associations ro-
mandes de ski. 18.55 Le micro dans la
vie. 19.13 L'heure. Informations. 19.25
Le miroir du temps. 19.45 Magazine- 56.
20.10 L'ascension de M. Beauchat. 20.35
Eclats de rire. 21.20 Portrait de famille.
21.55 Le monde dans tous ses états. 22.20
Marche arrière. 22.30 Informations.
22.35 Entrons dans la danse.

Beromunster : 6.15 Informations. 6.20
Disques. 6.45 Gymnastique. 7.00 Infor-
mations. 7.05 Disques. 11.00 Emission
d'ensemble. 11.25 Musique symphonique.
12.05 L'art et l'artiste. 12.15 Prévisions
sportives. 12.29 Signal horaire. Infor-
mations. 12.40 Opéra. 13.10 Causerie.
13.20 Mélodies d'opérettes. 13.40 Chroni.
que politique. 14.00 Musique de cham-
ber. 14.40 Entretien. 15.00 Jazz. 16.00
Auditeurs entre eux. 16.45 Légende pour
les jeunes. 17.30 Pour Madame. 18.00
Musique récréative. 18.30 Causerie. 19.00
Cloches du pays. 19.10 Musique sym-
phonique. 19.20 Communiqués. 19.30 In-
formations. Echo du temps. 20.00 Or-
chestre récréatif. 21.40 Un amusant
concours. 22.15 Informations. 22.10 Soi-
rée dansante.

Le feuilleton Illustré
des enfants

— Suivez le chemin : il tourne tout
autour de la montagne.

— La machine a l'air d'être fatiguée :
si nous la poussions un peu ?

— Ma foi. c'est aussi dur que si on
montait à Chasserai..;

— Ah I dit la cigogne, voilà un peu de
super-essence... vous allez voir ce que vous
allez voir...

Les aventures
des

Gais Lurons
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i'épuroïeur d'air AIRCO vous lÈj r
apporte le bien-être. Il absorbe j j m
les mauvaises odeurs (fumée , "~—~--̂  ^W
renfermé, machines], A I R C O  ^^T" «Zm
détfuW microbes e» bactéries y Êk.
en fronsformon» une partie de
l'oxygène en ozone, si tonifian t ¦ * </"$£'#
pour l'organisme v . '̂ WP

Sans odeur \ >i
. Sans usure l|f
Sans recharge ™
Sans histallatton 

^««̂ ŝ âs»™-™»»̂ .

«F ^̂ . WWW^^ d'électricité
^̂  ^̂ ^̂  par jour

I

POUR VOUS
AIRCO FABRIQUE
DE L'AIR PUR !

FAITES UN ESSAI GRATUIT
SANS ENGAGEMENT PENDANT 10 JOU RS y*̂ »

¦ llâ^ËH Neuchâtel Seyon 16 - Grand-Rue 5 HËKH H |¦ • JB 9 JHH ; L-Hif Téléphone (038) 5 34 24 j l̂ Vfjj E 35 GLll: l&Bit&tiËSxMfwj fl Envoyez-moi à l'essai votre excellent épura- Hu '
teur d'air AIRCO, voltage j

¦ 
Je désire payer au comptant! ,..,, . . mr ' r } (biffer ce qui ne convient pas)

â f ^n m  P««r acomptes 1 ^ «|

I j ' -.( [ 10 jou rs après réception, je verserai le montant total ou la pre- «• pa
mière mensualité sur votre compte de chèques postaux IV 2550, |

B____ l 
ou vous retournerai l'appareil en parfait état, par envoi re-

H commandé. j !

|r| j Nom: Prénom;_ g»

I 1 ; localité: Rue: __ 

Profession: Signature* j i

Au Grand Temple
DIMANCHE 22 JANVIER à 17 h.

(cloches 16 h. 45)

Culte Oecuménique
à l'occasion de la Semaine

de l'Unité
Prédication de M. le pasteur

Dr Howard SCHOMER
secrétaire au Conseil Oecuménique

La liturgie sera dite par M. le Curé
J.-B. COUZI et M. le pasteur R. CAND

Invitation cordiale à toute la population

CORRESPONDANTE
français - anglais , si possible
allemand, sténo-dactylo,
est cherchée par maison d'horlo-

gerie de la place de Genève.

Poste intéressant et stable.

Faire offres détaillées sous chiffre
J. 2660/3 X., à Publicitas, Genève.

: , . , - „ Ba! du Petit Nouvel An
Orchestre «THE DIKERS- - Entrée et danse Fr. -.50

QfTlattag^e
Quelle dame ou demoiselle 35 - 45 ans ayant petit
avoir et aimant le commerce viendrait en aide à
commerçant sérieux ayant magasin d'orfèvrerie
moderne, bien situé et connu. Discrétion deman-
dée et assurée. Offres avec photo sous chiffre
D. B. 1086, au bureau de L'Impartial.

I H  ^ HIHH I' IÉ1I lliBIHHIH lBI>Mlli'llll1MII I IIIIIMII11{¦¦JilUMfIII1BWIBIIPIIIIIIIP ¦¦IB—MI Iil HlliBIIHhMIP II

Une vente :

I « PAS COMME LES AUTRES », I
I PAS DE «ROSSIGNOLS > I

¦ MAIS... I
MO0/ DE RABA|S I
I j pendant notre

QUINZAINE DU PANTALON ET DU SKI

I J (Vente-réclame autorisée du 18 au 31 janvier)
sur tous nos articles courants :

PANTALONS tous genres, pour messieurs, dames, enfants en par-
li ticulier sur tous les PA N TALONS DE SKI ¦ VESTES

I DE SKI , PULLOVERS DE SKI ¦ VESTES A CARREAUX |
! (simples ou réversibles) > VESTES IMITATION DAIM, CANA-

| | DIENNES , AIRDRESS etc.

Balance 2 Place Hôtel-de-Ville 7

1 4  

TGV F" 16 F"- ¦ ¦ Une date à retenir...

A la Maison du Peuple... en soirée,

Un spectacle de variétés formidables.. . I
AV^ Les Nicholas Brothers I

Annie Fratcllini cl I
Philippe Brun I
Prix des places réduits ! Réservez votre soirée !
Nous publierons la semaine prochaine un programme détaillé

Organisé par les

Coopératives Réunies j

CHAMBRE à louer meu-
blée à demoiselle sérieu-
se, quartier nord-est. —
S'adresser au bureau de
L'Impartial. 1010

JEUNE HOMME cherche
place pour différents tra-
vaux d'atelier. — S'a-

dresser au bureau de
L'Impartial. 1098

COUPLE cherche tout de
suite chambre meublée,

chauffée, si possible in-
dépendante. — S'adresser
au bureau de L'Impartial.

1015

A LOUER chambre non
meublée. Prix 30 fr. par
mois. — Tél. (039) 2 40 06,
après 19 heures.

GRANDE CHAMBRE à
2-3 lits, à louer en plein
soleil à personnes sérieu-
ses. — S'adresser au bu-
reau de L'Impartial. 1169

CHAMBRE meublée in-
dépendante ou pied-à-
terre chauffé , à louer. —
S'adresser au bureau de
L'Impartial. 1061

A VENDRE

Opel Olympia
modèle 1951, très bonne
occasion . Prix à conve-
nir. — S'adresser au bu-
reau de L'Impartial. 1264

CANARIS femelles pure
Hartz sont demandées à
acheter. — Faire offres à
M. Roger Pasqualli , Sta-
vay - Mollondin 16, tél.
(039) 2 30 66.

CONCIERGERIE Famil-
le cherche petit service de
concierg e, tout de suite
ou à convenir. — Ecrire
sous chiffre J. H. 1046, au
bureau de L'Impartial.



VENTE DE BLANC
DRAPS DE LIT LINGES TOILES ET LITERIE RIDEAUX
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90 LKÏGES T* H*** "̂ ST*?f O 
90 TOILE écrue double chaîne pour VITRAGES tulle, jolie garniture, la A 95grandeur 160-240 U.

 ̂
couleur , la douzaine 15.90 et IU,  ̂largeur 160 cm., le mètre 2. paire en 60-170 5.95 et *j.

grandeur 130-240 16.50 et Q. LINGES nid d'abeilles, belle _ n Q 50 VITR4GES filet earnis motifs annli- TT QO
= qualité , bordure fantaisie gi-and^Q 

50 
largeur 180 cm., le mètre 3. ™f«KVrfo * ""̂ io io et 7. °

. _ m format la douzaine 24.50 et I VQ > *- -
DRAPS toile blanche double fil A f \  bl) ' TOILE blanche double chaîne 

grandeur 160-240 12.50 et lUi T iisinT S pnnncrp rsnnti-Ps iar *>*¦ Pour draps O 95 ETAMINE pour rideaux de cuisine, le QCCt.
A A 9Q quard T douzaine27.50 et 21. " largeur 165 cm., le mètre O, mètre 1.25 et ^O

grandeur 170-240 15.90 et l m - _^^_¦ LINGES éponge , fond façonné OQ50 RASTN mercerisé O 75 VITRAGE à volant, voile imprimé en A 95
DRAPS toile blanche double ~ la douzaine ^U ^ar^eur"SS cm., le mètre 2. rouge, bleu ou vert , le mètre 2.50 et 1.
chaîne avec cordon brodé Af \  90 „„„ . . , ., _ — r n rt «ïO . „„ „., ,_ ., ^ . . Â «.L

grandeur 165-240 14.90 et |U. LINGES éponge jacquard fond QO50 largeur 135 cm le mètre O. , VITRAGE filet fantaisie avec picots rt 95, couleur, la douzaine 42.— etOcL laigeur uo cm., ie meure wi  largeur- 70 cm., le metr; 3.50 et fc„ ;
DRAPS de lit avec beaux motifs . _„ Z^ _^ , ,„ , . £L : '
brodés «l 'I 50 DRAP de bain, bord couleur f  90 largeur 150 cm., le mètre T. STORES panneaux belle garniture e t f tC-

grandeur 160-240 13.50 ct i l .  100-100 8.90 et f , qualité supérieure O 50 large ourlet en 220-260 27.50 et £*\J

SÎSSS  ̂rlChe 
01 _ »™ * ̂ ' ^|0 r̂

e
et 11 50 

larg6Ur 12° Cm" ^ mètre 
I'50 PANNEAUX voile Rhodia , grande bro-4d .

grandeur 170-250 23.50 et £, I. 100-150 14.9U et ¦ I. largeur 135 cm., le mètre Ht, dene dun metre en "5-280 *t*T.

DRAPS de lit , molleton croisé 4A 50 ™™ de baln' *̂™& 
ffife 16.

50 
largeur 150 cm., le mètre 5.

5° FILET fantaisie, grosse maille pour
grandeur 165-240 12.50 etIU,  ̂ largeur 240 cm., le mètre 7,

DRAPS molleton avec belle bro- ESSUIE-MAINS confectionnés Q 50 DAMAS mercerisé, superbes des- A 90 Q 50
 ̂grandeur 170-240 17.50 et 16. - 

 ̂t  ̂ sins, largeur 135
P

cm, le m. 4. largeur 300 cm., le mètre 9,
3°

ES SUIE-MAINS tout faits en mi-f il A Ç* 50 TABLIERS de cuisine, façon moderne O 75 TISSUS pour grands rideaux , tons O 95
TAIES ET FOURRES douzaine 19.50 et IU. 3.45 et £.. unis, larg. 120 cm., le mètre £.*

• 3£ »»i- ESSUIE-MAINS mi-fil retors, très so- O .̂  50 ^. 75 TTOCTTC «m««i™iî r,™,,. rr vnr ,rf 0 *\ f̂  oe
TAIES 

60X60
ler m b°nne t0lle 

2.95 et 2** Mes, la douzaine 29.50 et ^4 TABLIERS de cuisine, dessins écossais 4. ^u^irgTTcm., ?e° m. 1.90^90  ̂2.^

TAIES d'oreiller avec cordon intérieur Q 45 ESSUIE-MAINS en pur fil 4Q 50 CCCII IC  M A IklC TISSTTS nour erands rideaux60X60
^ 

4.95 et g' la douzaine 1̂ , ESSUIE-MAINS ESMS?Œrnes .ln̂ O cm. E 90
TAIES d'oreiller avec cordon et volant Q 95 ¦>¦¦»,,« le mètre 6.90 et \J m

60X60 4.95 et u> LINGES de cuisine tout faits, carreaux A A 50 / w%vU „^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^ _ .
rouges, la douzaine 13.50 et | |a ES SUIE-MAINS, beau coton, le mètre f jjJP ' - --¦

TAIES d'oreiller avec joli motif brode
t p 95 ~ — ESSUIE-MAINS, brodure couleur, mi- QKCt. milVPPTI IPPQ60X60 d.95 et fa, LINGES de cuisine en mi-f il, carreaux 4 K 50 fjj 125 et î/O LUU VER I UKCd

TAIES d'oreiller en basin mercerisé *> 30 rouges ou bleus, la douzaine 18.50 et IU. ' 
^ATOg . ~ iln ï~^ — 60Xg0 2 95 et &nm ESSUIE-MAINS façonnes, mi-fil A 75 

^P ,VI,
P

„IX, , , : 
r\ QR LINGES de cuisine en mi-fil retors, OO50 2-25 et !¦ COUVERTURE de laine bordure rayée OQ50TRAVERSIN en forte toile 

 ̂  ̂
g95  la douzaine 25.50 et ££. ESSUIE-SERVICES carreaux rouges A grandeur 150-200 25.50 ^J

—— 1.25 et I _"—
95 LINGES de cuisine toute belle qualité O Q : COUVERTURE de .laine bordure OQ50¦ pur fil, la douzaine 0\SB A 35 jacquard , grandeur 150-210 34.90 et €m 5#

FOURRE de duvet , basin bonne ESSUIE-SERVICE S en mi-fil, 1.75 et j, 
qualité , grandeur 135X170 A A 50 LAVETTES avec suspente Q ET Ct. I-OCTTTP druvr^irc ™< «i ,Dt„« /> OR COUVERTURE de laine entièrement /|0 -15.50, 13.50 et I I. la pièce depuis «5O ESSUIE-SERVICES mi-fil retors

^ ^ r£B
ZÔ jacquard , très chaude 155-215 *!&¦

FOURRE de duvet en très beau _ _ „ . ~ " ¦ ~~
clamas , A Q 50 GANTS éponge avec suspente RL/ B CI. ESSUIE-SERVICES pur fil , toute belle O n COUVERTURE de laine , couleur- poil A C _

grandeur 135X170 21.— et IOI la pièce depuis \J\J qualité 2.50 et £,B de chameau, grandeur 160-225 ^O.

Me manquez pas cette vente unique dans toute Tannée autorisée du w au 2$ janvier

A LA GRANDE MAISON
Le Blanc de la Grande Maison est une économie . Envoi f ranco à partir de 30 f rancs

2e HYPOTHÈQUE
de 35.000 à 40.000 francs

est demandée sur bons immeubles locatifs,

Faire offre à Case postale 9516, Ville. >

Resiaurant Des Compiles
Samedi soir

Nattée
Orchestre Franc-Comtois - Entrée fr. 1.-

A VENDRE A SAINT-BLAISE

terrain à bâtir
Vue étendue et imprenable. Prix intéressant.
Ecrire sous chiffre A. Z. 864, au bureau de
L'Impartial.

REPRÉSENTANT

25/35 ans, est cherché par entreprise
suisse en plein développement.
Très forte organisation, méthodes de
travail modernes. Articles irréprocha-
bles et pratiquement sans concurrence.
Nous offrons : commission importante

et frais-fixes.. Frais de transports et
carte rose à la charge de la maison.
Gain moyen prouvé : fr. 900.—.

Nous désirons : homme travailleur,
persévérant et de bonne présentation.

Débutant peut s'envisager et serait
instruit et formé par nous.
Faire offre manuscrite avec curriculum
vitae et photo sous chiffre P 1354 N,
à Publicitas, Neuchâtel.

Termineur
entreprendrait séries régulières, cal.
5'" à 11 yz"\ Travail propre et conscien-
cieux. Bonnes références. — Offres sous
chiffre L. G. 1296, au bureau de L'Im-
partial.

Employée de maison
sachant cuire et tenir un ménage soigné ,
demandée par famille de deux personnes
dans villa. Salaire 180 à 200 fr. S'adresser
à M. Paul-M. Blum , Signal 20, les lundis ,
mardis , jeudis , vendredis entre midi et
14 h. ou dès 17 h. 30, téléphone 210 59
ou par écrit.

Employée de maison
expérimentée et sachant cuisiner est
demandée pour le 10 avril ou à convenir ,
dan s famille de deux enfants à La Chaux-
de-Fonds. Bons gages. Faire offres sous
chiffre K. K. 1274, au bureau de L'Im-
partial.

' L 'IMPARTIAL ' est lu partout et par tous

LA MÉNAGÈRE i l'aide de la production ŜÈk
•yv ':̂ Les veaux sont abondants 

^̂ ^S,
ZZziyZ^ Qualité avantageuse g g

ragoût " . 2.70 S |
rôti : roulé 3.- Ë m

épau le . . . . . . 3 .50  S W

Ô^Q ^̂ ^^^̂ ^̂ ^ y f̂ij ^SSSSlSSŜ^̂ m^mm̂ 4^ \̂

équitablement rémunéré . ^̂ ^̂

Jeune
contremaître

26 ans, membre SSC, diplôme de spé-
cialiste en instruments,
spécialiste de l'électronique , du do-
maine horloger , mécanique, acousti-
que et optique , ayant grande pratique
dans les recherches, les études tech-
niques, les améliorations et la cons-
truction de prototypes, cherche chan-
gement de situation, comme chef
technique ou de fabrication , région
La Chaux-de-Fonds ou Vignoble neu-
chàtelois.
Faire offres sous chiffre X. X. 1083,
au bureau de L'Impartial.

CERCLE FRANÇAIS
Demain, à 14 h. 30

MATCH AUX CARTES
Se recommandent :

Le comité et le gérant.

Remonteuse de barillets
habile et consciencieuse, cherche travail à domi-
cile. — Ecrire sous chiffre B. P. 1260, au bureau
de L'Impartial.

Typographe
habile et consciencieux cherche place à La
Chaux-de-Fonds, éventuellement au Locle. Pos-
sède de bonnes connaissances de l'Intertype ainsi
que Heidelberg cylindre et platine et ayant
l'habitude de travailler seul. — Offres écrites
sous chiffre F. L. 1268, au bureau de L'Impartial.



c~—'.— ^Pour être à l'aise et à la mode, sans
gros frais, portez ces chaussures !

CHAUSSURES EN NEO -DAIM IMPERMEABLE
souples, chaudes, très solides,

avec semelle en caoutchouc clair

Modèle « EVE » Modèle « CONFORT »
dessus perforé. En gris ou garniture dorée , intérieur j

T, . . or  .„ doublé de molleton. Ennoir. Pointures 35 - 41. ,vert mode. Du 35 au 41.La paire Tr La paire

Fr. 1090 Fr. 12 50

„ En vente au premier étage

< J

A louer de suite

appartement
1 '/s pièce avec tout confort , de préférence
à personne seule pouvant s'occuper de la
surveillance d'un immeuble de 6 apparte-
ments. - S'adresser à NAEGELI & Cie,
électricité , Léopold-Robert 114, tél. 2 31 31.

R E C T A
Manufacture d'horlogerie S. A.

(Pasquart) BIENNE
offre place de

remonteur (euse)
à ouvrier (ère) consciencieux (se),

habitué (e) au travail soigné , en fabri que.

A la même adresse on demande un bon

EMBOITEDR-paseur de cadrans
sur genres soi gnés.

LA MAISON MARCEL MENTHA,
Seyon 17, Neuchâtel

offre places , avec entrée immédiate, à
quelques bons ouvriers

ferblantiers
ou

ierÉÉryppareilIn
Places stables et bien rétribuées pou;
personnel capable.

- *

Touj ours les
plus belle s

FOURRURES
AU

RENARD ARGEWIÉ
6, rue de Bourg

à des p r ix

intéressant
chaque femme soucieuse

de bien acheter

VISON - ASTRAKAN - CASTOR - OCELOT - RAGONDIN

V. Lévy A. Bozdogan

I '  

Michael WILDING I ;

LESLIE CARON ™T ™ 1
' PARLE FRANÇAIS

ENFANTS ADMIS
DIMANCHE, MATINEE A 15 H. 30 

SAMEDI ET MERCREDI A 14 H. ET 16 H. 15: 1
2 MATINEES POUR ENFANTS : Parterre Fr. 1,50 et 2—  non num

Galerie Fr. 2,50 numérotée

Studebaker C^mP]™ u,

iÊSSSïSKs»:

Adrain. de ,, L'Impartial"
ÏÏÏ1Ï.V IVb 325

J'ACHETE matériel de
camping d'occasion ou
usagé. — Tél. (039)

2 88 14.

A LOUER chambre
chauffée , centrée, à mon-
sieur propre et sérieux. —
S'adresser au bureau de
L'Impartial. 1175

LUNETTES,
von GUNTEN

Léopold-KoDert 21



3ei et .Là danâ te m&nde...
Après la décision de Ford

Chrysler réduit
sa production

de 10 pour cent
NEW-YORK, 20. — Prévoyant un

ralentissement de la demande d'auto-
mobiles cette année, la Chrysler Cor-
poration a décidé de réduire de dix
pour cent la production de ses deux
usines de Détroit. Mille ouvriers payés
à l'heure seront mis à pied.

La semaine dernière déjà , 1400 ou-
vriers de l'usine fabriquan t les automo-
biles Plymouth (Chrysler Corporation)
ont été débauchés à Détroit.

Cette information est à rapprocher
de la décision prise par Ford de mettre
en vente ses actions et ainsi de se mé-
nager une clientèle privilégiée en cas
de contraction du marché de l'auto-
mobile.

Mais la production automobile
allemande s'accroît

FRANCFORT, 18. — Reuter. — La
production automobile de l'Allemagne
occidentale a établi en 1955, avec
908,841 véhicules, un record , dépassant
de 33,5 pour cent celle de 1954. Cette
production est deux fois et demie plus
forte qu 'en 1938 — alors la plus impor-
tante — pour l'ensemble de l'Allema-
gne. Il ressort des statistiques de l'As-
sociation des fabricants d' automobiles
d'Allemagne occidentale , que 705,504
automobiles particulières ont été fa-
briquées , contre 518,190 en 1954, et
276 ,804 en 1938.

Les exportations accrues ont spécia-
lement contribué à l'augmentation de
la production générale. En 1955, 403,857
automobiles ont été expédiées à l'é-
tranger , contre 298,154 en 1954. Les
exportations forment le 44 ,4 pour cent
de la production de 1955.

Vers la création
d' une commission européenne

de l'énergie atomique
PARIS , 19. — AFP. — Le comité

d'action pour les Etats-Unis d'Europe
» terminé ses travaux mercredi.

Il a adopté une résolution ocmmune
en vue de la création d'une commission
européenne de l'énergie atomique dotée
d'un pouvoir supra-national.

La sécurité
des atterrissages

assurée à Ildewild-New-York
par un nouveau système

lumineux
NEW-YORK , 20. - Un nouveau système

de signalisation lumineux qui assurera une
plus grande sécurité à l'atterrissage a été
inauguré à l'aérodrome d'Idlewild-New-
York où le temps est souvent brumeux par
suite de la proximité de l'océan.

Ce « système d' approche lumineux par
flash électronique » consiste en plusieurs
bandes lumineuses installées tout au long
de la piste centrale de l'aérodrome d'Idle-
wild. A l'intérieur de ces bandes d'inten-
sité courante ont été placées des lampes
spéciales d'intensité plus forte qui s'allu-
ment l'une après l'autre à très grande vi-
tesse (plus de 4.000 kilomètres-heure) de
sorte que le pilote se préparant à atterrir
a l'impression de voir courir devant lui
un ballon de football lumineux qui lui
montre le chemin.

Selon le président de la Royal
Canadian Air Force

Durée de la «prochaine»
guerre : 7 heures !

SHERBROOKE (Québec) , 20. — A.
P. — Le vice-maréchal de l'Air, K.-M.
Guthrie, président de l'Association de
la Royal Canadian Air Force, a déclaré
au cours d'une visite de la base aé-
rienne de Sherbrooke, que la prochaine
guerre mondiale ne durerait pas plus
de sept heures.

« C'est le temps qu 'il faut, a-t-il
expliqué, pour détruire complètement
toute trace de vie dans un pays à l'aide
de quelques bombes à hydrogène judi-
cieusement réparties. »

HV La Tchécoslovaquie offre des armes
à l'Af ghanistan

LONDRES , 19. - United Press. - Des
milieux autorisés ont révélé , mercredi , que
la Tchécoslovaquie a offert des armes , à
un prix intéressant , au gouvernement de
l'Af ghanistan , royaume d'une grande im-
portance stratégique dans le flanc oriental
des nations du pacte de Bagdad.

Comme on le sait, c'était déjà l' offre
d' armes tchèques à l'E gypte qui avait bou-
leversé l'équilibre militaire dans le Moyen-
Orient.

En Angleterre

LONDRES, 19. — L'opinion publique
commence à s'inquiéter sérieusement
en Angleterre à la suite de trop f r é -
quentes erreurs judiciaires dont l'une,
toute récente, aurait pu avoir de graves
conséquences.

La semaine dernière, trois hommes
condamnés à la prison pour avoir at-
taqué et blessé un policeman étaient
libérés. Découverts entre temps, les
vrais coupables avaient avoué .

Nombre de voix s'élevèrent à nouveau
à ce propos pour demander la suppres-
sion de la peine de mort , qui , au cas où
le policeman aurait succombé à ses
blessures, eût certainement été appli-
quée aux trois hommes aujourd'hui la-
vés de toute condamnation infamante.

On peut rappeler à ce propos la con-
damnation et la pendaison d'Evans,
accusé d' avoir tué sa femme , alors qu'il
f u t  reconnu plus tard que celle-ci avait
belle et bien été une des victimes du
«Landru britannique» John Christie...

Une épouse se montre meilleur
détective que la police

Autre erreur judiciair e Qui suscite des
remous dans l'opinion publique : hier,
l'amour et la ténacité de sa femme ont
réussi à extraire de sa geôle Albert
Bramall , un riche marchand de ferrail-
le de la ville de S h e f f i e l d .  Transformée
en détective , Margaret Bramall , 32 ans,
une année durant, a refait patiemment

l'enquête menée, on le sait maintenant,
un peu trop à la légère par la police:
Elle a établi que son mari, condamné à
9 mois de prison pour recel de métaux
volés , était en fa i t  totalement innocent.

«.J'ai perdu toute confiance dans la
justice britannique», a déclaré Albert
Bramall en sortant libre de la cour
d'appel de She f f i e ld .

Ce cri est repris par plusieurs orga-
nes de la presse londonienne.

Il sera entendu bientôt au Parlement,
qui sera saisi de ces a f fa i re s  dès sa
rentrée mardi prochain.

Trop d'erreurs judiciaires !
déclare le gouverneur général

Opposition à la
dévaluation en France
PARIS, 19. — Du correspondant de

l'Agence télégraphque suisse :
Sous le titre « pas de dévaluation »,

les « Echos » écrivent notamment, dans
leur numéro du mercredi 18 janvier :

« Après M. Guy Mollet, M. Mendès
France vient également de prendre po-
sition contre la dévaluation.

» Il est important d'enregistrer ces
deux démentis successifs, parce qu'ils
émanent de deux personnalités politi-
ques qui semblent appelées à jouer de-
main un rôle de premier plan dans la
formation du premier gouvernement de
la législature.

» Il est d'autant plus intéressant de
noter l'attitude de M. Guy Mollet à
l'égard du franc, qu 'au sein du Parti
socialiste, la tendance Christian Pineau
est tout à fait contraire.

» Il paraît difficile , après la mise au
point de M. Guy Mollet , que M. Chris-
tian Pineau puisse être amené à pren-
dre en main le ministère des finances
dans un éventuel gouvernement de
front républicain , à moins qu'il ne s'a-
ligne officiellement, au préalable, sur
la position définie par M. Guy Mollet.

» Les leaders socialistes et radicaux
ont , en tous cas, sans la moindre équi-
voque , admis les graves inconvénients
qu 'aurait la dévaluation monétaire. »

Après avoir examiné les répercus-
sions qu 'aurait une dévaluation en
Afrique du Nord et dans l'Union fran-
çaise, les « Echos » concluent en ces
termes :

« De quelque côté et de quelque point
de vue qu'on examine ce problème de
la dévaluation , on n'aperçoit aucun
motif valable en faveur d'une telle
opération et, au contraire , des argu-
ments innombrables, massifs et puis-
sants pour la condamner.

» C'est pourquoi les chefs d'entrepri-
se ne peuvent que se féliciter des dé-
clarations antidévaluationnistes de MM.
Guy Mollet et Mendès-France. »

DES SOLDES .a tout casser
Cautérisés par la Préfecture du 16 janvier au 4 février}
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CoMipioJU viÊJU à Fr. 48." 58." 68.", etc.

Pahd&ssus &iv&K à Fr. 58." 68." /©¦", sic.

P»ahdessus mi 'Saûsoj h, à Fr. 68." #8."> etc.

ii £ *2&lrCL$ » ÇO.Uh eJH@f(M*t& 8 l"r. iVl Toutes les grandeurs, de 4 à14 ans

t̂mtûioMrS de. bvc&j aàÉ à Fr. 13."

A L'ENFANT PRODIGUE
Avenue Léopold-Robert 30 — LA CHAUX-DE-FONDSl _J

PASIGHAT (Inde) , 20. — Les
autorités indiennes annoncent que
des chasseurs de la tribu Bokar ,
armés d'arcs et de flèches, auraient
abattu , près de la frontière sino-
indienne, dans l'Himalaya, un
«abominable homme des neiges».

On craint que les chasseurs
n'aient mangé leur proie. On leur
a cependant adressé un appel afin
qu 'ils en conservent la carcasse
dans l'intérêt de la science.

Selon les dires des indigènes,
l'aanimal» serait haut de trois mè-
tres. Son pelage, clairsemé, laisse-
rait apparaître une peau très blan-
che. Il aurait le crâne dénudé.

Un «abominable homme
des neiges» tué à coups
de f lèches par une tribu

himalayenne ?

LONDRES, 20. — Mrs Tollemanche ,
f i l le  du comte de Hauteclocque, am-
bassadeur de France au Portugal , a fa i t
hier à Londres la preuve de sa virtuo-
sité et de son audace de conductrice.

Hélée et stoppée par deux inspecteurs
de Scotland Yard , qui lui avaient crié:
« Suivez cette voiture ! », Mrs Toile-
manche écrasa l'accélérateur , franchit
les f eux  rouges en bolide et, après
maints virages sévères , alla serrer une
camionnette militaire volée que pour-
suivaient les policiers.

L'un de ceux-ci sauta de la berline
dans le véhicule volé. Il y eut lutte
puis Mrs Tollemanche constata que
la camionnette repartait. Nouveau dé-
marrage en flèche , queue de poisson et,
le deuxième détective allant au secours
de son collègue , force resta à la loi.

Mrs Tollemanche , chaudement re-
merciée et félicitée pa r les policiers ,
n'eut plus qu'à rentrer chez elle.

Mrs Tollemanche, 29 ans, est la f em-
me d'un homme d' a f fa i res  britannique
qui est actuellement en Finlande.

Une f i l le d'ambassadeur
tire Scotland Yard

d'embarras

Lisez « L'Impartial a 1
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PARIS, 19. — On annonce le décès,
dans sa 81e année, de M. Roger Fighie-
ra, qui fut pendant plusieurs années
directeur des affaires commerciales et
industrielles au ministère de l'industrie
et du commerce, puis directeur des ac-
cords commerciaux et de l'informa-
tion économique, et enfin conseiller
d'Etat. M. Roger Fighiera fut jusqu 'à
la fin de 1954, président du Conseil
d'administration de la société Simca,
dont il devint ensuite le président
d'honneur. Il était également président
du Conseil d'administration de la S. A.
Philips.

Décès d'un administrateur
de Philips



£i"tiltiM Radios neufs et occasions Tf à i ï M k
autorisée par la Préfecture LUSTRERIE - LAMPES DE TABLES IMEQSIS

du 16 janvier au 28 février 1956
^^̂  ̂ ¦Ck l̂ / 

Avenue 

Léopold-Robert 108

POUR CAUSE DE DéPART ET FIN DE BAIL \WT Rabais jusqu'à OU /o Voyez nos prix "V| TA. 2.IB.BB

GARAGE DE DRIZE
CAROUGE - GENÈVE

24 mois de crédit
Fiat 1500 150.— Morris Minor Peugeot 203
Vauxhall 1947 350.— 1950 1700.— 1952 3900.—
Peugeot 402 Hillman Minx Peugeot 203

cabriolet 350.— 1950 1900.— 1953 4200.—
Renault Juva- Ford Custom y. W. 1953 Luxe 4300.—

quatre 1947 450.— 1949 1900.— Opel Record
Fiat Ballila 450.— Lancia Aprilia 1953 4300.—
Lancia Aprilia „194.7 „ . J 

1900.— Ford Taunus
1938 550.— Morris Oxford 1953 4300.—

Austin 1947 650.— * lîll'~ M. G. «TD» 1950 4300.—
De Soto 1948 650.— «« + ™«™L« 

22°0-— Simca Aronde
Fiat Topolino Fiat Topolino 1954 4500._

1938 650— v  ̂ ,952 2500 
Slmca AT ™d?

Chevrolet 1947 cou- «.? -r«?«ih.,. 
ibm'~ commerciale

pé à réparer 850.- ^llnTi?o\-> 9fi nn 1954 4600—
Dyna Panhard ™S £ rv 

5 Pontiac
1949 850.- Clîo  ̂

2 ° „„« CouPé 1951 4800—
Vauxhall 1949 850— rhpvrnTpf 1Q4q SïïT" Chevrolet 1951
Ford V8 1948 850- Renlu/t 4 CV 

C°UPé FleetUne 48°°-
Citroën 1947 950— 1953 2900 — Fiat 110° 1955 5300-—
Simca 8 1947 950.— Renault 4 CV v- w- 1954 Luxe 5500.—
Oldsmobile 1947 1953 2900.— Buick 1952 5800—

à réparer 950.— Dodge 1949 2900.— Fiat 1100 TV
Fiat Topolino Peugeot 203 1955 6900—

1948 950.— 1951 3200— V. W. Plexibus
Dyna Panhard V. W. 1952 Luxe 3300.— 1954 7500—

1950 1200— Lloyd 1955 3300— Mercedes 180
Citroën 15 CV B. M. W. 328 1953 8600—

1950 1300.— 1939 3500— Ford Station-
Peugeot 203 Studebaker 1951 3600.— Wagon 1953

1949 1300.— Morris Minor Luxe 9800. 
Citroën 11 1953 3600.— Studebaker

Légère 1950 1400— Peugeot 203 com- Station-Wagon
M. G. «T» 1948 1400— merciale 1951 3900.— 1954 10.500—

g Toujours plus de 300 véhicules en stock

VENTE - ACHAT - ECHANGE
route de Drize 14 FERMÉ LE DIMANCHE Tél. 24.42.20

Visiteur (Happerais
Horloger complet connaissant bien
les achevages petites pièces ancres
soignées, avec mise en marche.

Acheveurs d'échappements
sont demandés par fabriqua de
La Chaux-de-Fonds.

Faire offres sous chiffre M. G. 556, au
bureau de L'Impartial.

r ; ^
Chasseuses de
pierres

sont demandées pour tout de
suite ou époque à convenir

S'adresser à
P R E C I S A I
Av. Léopold-Robert 83.

< J

LEITENBERG
Ebénisterie
Tapisserie

vous offre le plus
grand choix de beaux
meubles combinés

395.— 420.— 520.—
625.— 780.— 950.—
980.— 1050.—

A l'homme de mé-
<*j!r tier peut ven-

dre à ces prix
Grenier 14 Tel 2 30 47

PIANO
cadre fer, demandé d'oc-
casion. — Offres détail-
lées, sous chiffre P. X.
2828C, à Publicitas, La
Chaux-de-Fonds.

CHAMBRE belle et
grande à louer pour le
ler février à demoiselle
honnête. Chauffage gé-
néral, part à la salle de

bains. — S'adresser
Montbrillant 1, au ler

étage.

Fabrique de Cadrans
de Bienne

cherche du personnel qualif ié
et expérimenté

pour repourvoir
quelques postes intéressants
et entreprendre des travaux

de haute qualité :

Frappeurs

Fusineurs (ses)

Brasseurs

Perleuses

Décalqueuses

Visiteuses
Les offres adressées sous chiffre

D. D. 1229, au bureau de L'Impartial,
avec copies de certificats ,

seront traitées avec rapidité
et discrétion.

Fabrique d'aiguilles de montres engagerait
immédiatement ou pour époque à convenir

MECANICIEN
qualifié, au courant de la frappe et capable
d'assumer des responsabilités. La préfé-
rence sera donnée aux candidats ayant
quelques années d' expérience sur la bran-
che. S'adresser à MERCURIA S. A., rue des
Pianos 55, à Bienne.

Immeuble en société
neuf , à vendre , Yverdon ouest ; proche centre ;
20 logements ; ascenseur ; tout confort ; 2 ga-
rages. Rapport 6,2 % brut.

Ecrire à Carte poste restante 113, Yverdon.

Fabrique d'horlogerie

Chs. TISSOT & Fils S. A.
Le Locle

cherche polir son département de cadrans

jeune employé
DE BUREAU

énergique et consciencieux.

Entrée immédiate ou à convenir.

EMPLOYE (E)
au courant de la facturation, expéditions, cor-
respondance, est demandé par fabrique d'horlo-
gerie du Jura neuchàtelois.
Faire offres manuscrites avec photo, curriculum
vitae et prétentions sous chiffre P 1314 N, à Pu-
blicitas, Neuchâtel.

• 1

APPRENTI
DE COMMERCE
¦¦KHIBSmHHnHill fl

jeune homme intelligent,
bonne formation scolaire,
est demandé par importante
entreprise de la place pour le
printemps 1956.

Offres sous chiffre
D. Z. 1200,
au bureau de L'Impartial.

V. >

r \
F A B R I Q U E  D ' E B A U C H E S

de la place CHERCHE

EMPLOYEE
de bureau

pour la correspondance et les tra-
vaux de bureau en général.
Entrée immédiate ou à convenir.
Faire offres manuscrites avec
curriculum vitae à
Case postale 10563,
La Chaux-de-Fonds.

Fabrique d'horlogerie de la place cherche
pour entrée immédiate

Employée de fabrication
au courant de la mise en chantier des
mouvements. Place intéressante et bien
rétribuée pour personne capable. — Faire
offres sous chiffre B. R. 1251, au bureau
de L'Impartial.

JIH1I
Vente autorisée par la

Préfecture du 15 janvier
au 4 février

SOLDES
complets depuis Fr. 113.-

coupe italienne

J UVENTUTI
SOLDES

Manteaux dep. Pr. 89.-
Articles de ski

JUVENTUTI
SOLDES
Chemises de ville et sport

dep. Fr. 11.90
Chemises de nuit dame

et homme, pyjamas,
sous-vêtements

aux
MAGASINS JUVENTUTI

Serre 9

Le meilleur moyen de
trouver du

personnel
travailleur et débrouil-
lard est de mettre une
annonce dans le journal

6mmcirtWer=S9fott
Langnau BE, l'excellent
moniteur de places. Tra-
duction gratuite des tex-
tes. 10% sur répétitions.

Téléphonez
au No (035) 2 1911,

vous gagnez du temps.
32 000 abonnés.

25.000 fr.
sont cherchés pour re-
prise de commerce an-
tiquité et encadrements.
Remboursement et inté-
rêts à discuter. — Faire

offres sous chiffre P.
1391 N., à Publicitas, Neu-
châtel.

Ouvrières
Jeunes filles
habiles et consciencieu-
ses, pour travaux faciles
et bien rétribués sont de-
mandées tout de suite ou
à convenir. — S'adresser
à Novo-Cristal S. A., Ja-
cob-Brandt 61.

FEUILLETON DE « L'IMPARTIAL » 18_

de r inspecteur Manson

de Edwin et Monat-A- RADFORD
Traduit de l'anglais par Y.-F. Test

— J'y pense, répondit celui-ci, et je m'en occuperai moi-
même.

— Très bien, messieurs, dit le commissaire en se levant.
Venez me voir ce soir si vous avez quelque chose à me
communiquer. Sinon je vous retrouverai tous ici demain
matin.

Le surintendant Jones sortit avec Manson qu 'il accom-
pagna à son laboratoire. Il arpentait la pièce de long en large,
son regard errant sur les bocaux et les tubes à essai rangés
en bon ordre. Manson le suivait des yeux avec un sourire.

— Vous cherchez quelque chose. Jones ? demanda-t-il.
Le surintendant le regarda :
— Non, je jette un coup d'œil simplement. C'est inté-

ressant, un laboratoire.
Il s'arrêta.
— Qu'est-ce que c'est que cette idée dont vous parliez,

docteur? Est-ce que je peux faire quelque chose dans ce sens?
— Non Jones, je ne crois pas.

Une lueur d'intérêt effleura la figure de Manson et s'éteignit
aussitôt.

— C'est une idée trop fugitive. Rien ne la justifie.
— Bon, alors je vais chez Greenbalms. Je pourrai peut-

être rapporter quelques renseignements.
Lorsque le surintendant fut sorti , Manson s'assit à son

bureau, décrocha le téléphone et demanda le service des
procès-verbaux. Il nota sur son bloc la réponse qu 'il obtint.
Puis il passa quelques minutes à prendre connaissance du
rapport qui lui avait été apporté par un planton.

Un quart d'heure plus tard , il quittait Scotland Yard et
prenait le métro à Piccadilly. Vingt minutes après, il sortait
à Ealing Broadway. Là. il descendit Uxbridge Road et
s'arrêta au West Middlesex Observer où il demanda à
consulter des liasses de journaux.

Il s'absorba pendant une demi-heure dans la lecture de
l'enquête sur feu Mr. Petty. Elle couvrait quatre colonnes du
journal. De temps en temps, il jetait des notes sur un papier.
La déposition de Bill Piper attira particulièrement son
attention ainsi que celle du sergent qui l' avait accompagné
au garage. Il demanda au directeur du journal s'il ne possé-
dait pas les photos qui avaient été prises.

— Mais oui, je crois que nous avons les négatifs. Je vais
vous donner quelques empreintes. Lesquelles voulez-vous S

— Celles de Mr. Preston répondit Manson.
— C'est une affaire bien curieuse, continua le journaliste

pendant qu 'ils attendaient les photographies, et j e me suis
souvent demandé s'il n 'y avait rien derrière.

II regarda furtivement l' inspecteur.
— L'affaire rebondirait-elle?
— Non, monsieur, répondit-il , et il fit une grimace qui

semblait approuver cette remarque
» Pas de nouvelle sensationnelle pour vous. Le cas m 'in-

téresse à cause de certaines circonstances exceptionnelles et
je voudrais compléter mon dossier. »

Quelques minutes plus tard, les photographies dans sa
poche, il quittait le iournal et prenait un autobus dans la
direction de Hanwell. A Iron Bridge, il descendit, quitta la
route principale pour prendre celle qui coupait à travers les
terrains de golf de West Middlesex . Il arriva, au bout d'une
heure et demie de marche, devant un grand bâtiment en
briques. Montant quelques marches, il pénétra dans le com-
missariat de police de Greenford.

Le commissaire fut agréablement surpris de voir Manson.
— On n 'a pas souvent le plaisir de vous voir dans nos

parages, dit-il.
Ils se serrèrent chaleureusement la main et allèrent s'ins-

taller dans le bureau du commissaire.
On apercevait une bouteille de bière et des verres dans le

bas d'une armoire.
— Et que puis-je faire pout l' amour de la science? inter-

rogea le commissaire après que tous deux se furent rafraîchis.
— Au fond, mon vieux, je voudrais surtout voir l' agent qui

est allé avec un chiffonnier dans ce garage de Greenford où
il y avait le cadavre.

— Vous voulez dire le directeur de Westerhams?
— Oui.
— Ah! c'était... voyons... oui... je crois bien que c'était

Philips. Il est de service. Je vais le faire monter.
Il l'appela au téléphone.
— Philips, faites-vous remplace! pendant quelques

minutes et venez me trouver : le docteu i Manson a un mot à
vous dire.

— Philips, dit Manson ie voudrais que vous vous rap-
peliez l'affaire de Petty et du garage. Vous voyez?

— Oui, je me rappelle fort bien.

— Eh bien, quand vous êtes arrivé à ce garage avec cet
individu nommé Piper , qu 'est-ce que vous avez vu?

Philips reproduisit la déposition qu 'il avait faite à l'en-
quête, et Manson le laissa parler sans l'interrompre.

— Ecoutez, Philips , dit-il à la fin. Vous avez grimpé par
la fenêtre que Piper vous avait montrée et vous avez ouvert
la porte d'entrée à votre collègue. Cette porte était-elle
fermée à clef ?

— Non, monsieur, elle n 'était pas fermée à clet , mais elle
était verrouillée à l'intérieur.

— On ne pouvait pas l'ouvrir de l' extérieur?
— Non , monsieur , nous avions essayé.
— Pas d'autres portes ?
— Si, monsieur , une petite derrière l' atelier.
— Savez-vous si cette porte de derrière était fermée à clef?
— Oui , monsieur. Morrison — c'est l 'autre agent — a

essayé de l'ouvrir. C'est parce qu 'il n 'y avaii pas d'autre
moyen de pénétrer que nous sommes entrés par la fenêtre.

— Je suppose que vous n 'avez pas remarqué s'il y avait
une clef dans la serrure de la porte de derrière?

— Si, j'ai remarqué qu 'il n 'y en avait pas. Je suis allé
d'abord à la porte de derrière pour faire entrer Morrison ,
mais elle était fermée ei il n 'v avait pas de clef Alors i'ai
ouvert la grande porte.

— Merc i , Phili ps voici qui est nei.
L'agent quitta la pièce sur un signe du commissaire qui

regarda Manson d'un air 'nierrogatif.
— Quelque chose de nouveau? demanda-t-il .
— Peut-être, répondit Manson. Au premier abord j e

dirais non, mais il pourrait y avoir un lien entre Petty et une
autre affaire que nous suivons, et ie voulais être sûr d' un ou
deux points se rapportant à Petty. J' ai 'u le procès-verbal ,
mais il n 'entre pas dans ces détails. (A suivre.)

JLa friompnc
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n&œe
Roman de

Robert-Louis Stevenson
Adaptation nouvelle de
Jacques Marclreau

— Il va venir dans un petit moment. Aupara-
vant , il faudrait que vous me disiez quelque cho-
se. Dans quelles conditions Harry Shelton, mon
père, a-t-il trouvé la mort ?

Le visage de l'homme s'altéra sur-le-champ.
— Je ne sais pas, répondit-il de mauvaise grâce.
— Mais si, vous le savez. Ne me racontez pas

d'histoires.
— Je vous dis que je n'en sais rien, répéta

Carter.
— Eh bien, vous mourrez sans absolution. Je

suis ici et j ' y resterai. Vous n'aurez pas de prêtre
à vos côtés, tenez-vous-le pour dit. Car quelle va-
leur peut avoir votre repentir , si vous ne voulez
même pas reconnaître les mauvaises actions aux-
quelles vous avez pris par t ? Sans repentir , la con-
fession est une plaisanterie.

— Vous ne dites pas ce que vous pensez, Mon-
sieur Dick , répondit calmement Carter. C'est ma!
de menacer un mourant , et à vrai dire, cela n'est
pas digne de vous. Quant au peu que je pourrais
vous apprendre , cela vous ferait beaucoup plus de
mal que de bien. Restez donc ici si vous voulez
Vous condamnerez mon âme, mais vous n'appren-
drez rien ! C'est mon dernier mot.

Sur ce, le blessé se tourna de l'autre côté.
Il faut reconnaître que Dick avait parlé avec

colère , et maintenant, il en avait honte. Mais il
f i t  un nouvel effort.

— Carter , vous ne me trompez pas. Je sais que

vous avez été un instrument dans les mains de
certains autres ; un homme de la roture est forcé
d'obéir à son seigneur ; loin de moi la pensée de
vous rendre responsable ! Mais je commence à ap-
prendre de tous côtés qu'un grand devoir m'in-
combe ; celui de venger mon père. Jusqu 'à présent
ma jeunesse et mon ignorance m'avaient empêché
de réfléchir à bien des choses. Donc, je vous en
supplie, mon bon Carter , tâchez d'oublier mes
violences, et sans la moindre pression, dans un
honnête esprit de repentance, donnez-moi un mot
de réponse.

Le blessé demeura silencieux, et quoi que fit
Dick, il ne put lui arracher une parole.

— Eh bien, conclut Dick, je vous enverrai le
prêtr e selon votre désir. J'ignore jusqu 'à quel
degré vous m'avez fait du mal à moi et aux miens,
mais moi, délibérément, je ne veux faire de mal à
personne et encore moins à un homme qui est sur
le point de mourir.

A ces mots, le vieux soldat ne broncha pas. Il
ne prononça pas un mot, il ne fit pas un mouve-
ment. Il retenait même ses gémissements. Et Dick,
au moment où il quittait la chambre, se sentit
rempli d'admiration pour cette rude force d'âme.

— Et cepend ant, songeait-il, à quoi sert tant de
courage lorsqu'il n'est pas accompagné d'intelli-
gence ? Si ses mains avaient été nettes, il aurait
parlé, son silence est plus fortement révélateur
que des mots. De tous côtés les preuves viennent
à moi. Sir Daniel, lui ou ses hommes, ont accompli
ce meurtre.

Dick s arrêta dans le passage voûté. Il se sen-
tait le cœur lourd. A cette heure, au moment où la
fortune de Sir Daniel prenait une courbe des-
cendante, où son tuteur était investi par les ar-
chers de la Flèche Noire et proscrit par les Yor-
kistes victorieux, était-ce bien à lui , Dick, de se
tourner aussi contre l'homme qui l'avait nourri
et qui l'avait instruit, qui l'avait sévèrement puni ,
certes , mais n'en avait pas moins infatigable-
ment protégé sa jeunesse ? La nécessité de ce re-
virement , même si la preuve de la culpabilité dp
Sir Daniel était une chose accomplie, lui parais
sait cruelle.

— Fasse le ciel qu 'il soit innocent ! murmura
Dick.

Des pas résonnèrent sous la voûte, et Sir Olivier
s'avança gravement vers le garçon.

— Quelqu 'un vous réclame avec ardeur, fit
Dick.

— Je suis averti, mon bon Richard. C'est ce
pauvre Carter. Hélas ! il n'y a pas d'espoir de
le guérir.

— Et je crois que son âme est encore plus ma-
lade que son corps, ajouta Dick.

— L'avez-vous vu ? demanda Sir Olivier avec
un tressaillement manifeste.

— Je viens de le voir à l'instant.
— Que vous a-t-il dit ? Que vous a-t-il dit ?

glapit le prêtre avec une extraordinaire vivacité.
— Il "m'a adjuré pitoyablement d'aller vous

cherche, Sir Olivier. C'est tout. Vous feriez bien
d'aller le voir le plus tôt possible, car sa blessure
est grave.

— J'y vais tout droit. En effet , tous nous avons
péché. Pour nous tous viendra le dernier jour ,
mon bon Richard.

— Oui, Monsieur, et ce serait bien si nous y
arrivions avec un cœur loyal.

Le prêtre cligna des yeux, et faisant un geste
presque imperceptible de bénédiction, il se préci-
pita en avant.

— Lui aussi, pensa Dick. Lui, qui m'a enseigné
la piété ! Mais enfin , dans quel monde suis-je ?
Tous ceux qui ont eu soin de moi sont-ils souillés
du sang de son père ? Vengeance ! Hélas ! Quel
douloureux destin que le mien, s'il faut que je
me venge sur mes propres amis !

La pensée de Matcham revint à sa mémoire. Il
sourit à l'idée de revoir son étrange compagnon et
il se demanda où il était. Depuis qu'ils étaient
arrivés ensemble aux portes de Moat House, le
jeune homme avait disparu , et Dick eût été à ce
moment très désireux d'avoir une conversation
avec lui.
La messe fut expédiée hâtivement par Sir Olivier ,

et environ une heure plus tard , la compagnie se
rassembla dans le hall pour dîner. C'était une
longue pièce basse jonchée de tiges vertes et dont

les murs avaient été tapisses de sanglantes scènes
de chasse, afin de flatter les yeux de ces hommes
aux mœurs sauvages, çà et là étaient suspendus
des lances, des arcs et des boucliers ; un feu flam-
bait dans la vaste cheminée ; il y avait des bancs,
couverts eux aussi d'illustrations, tout le long du
mur ; et au milieu, la table, agréablement garnie,
attendait les convives.

Sir Daniel et sa dame ne parurent pas. Sir Oli-
vier lui-même était absent, et il n'y eut pas non
plus la moindre trace de Matcham. Dick sentit
grandir ses larmes en se rappelant les pressenti-
ments de son sompagnon, et il en vint à se de-
mander lui-même si dans cette maison l'adoles-
cent ne serait pas tombé victime de quelque obs-
cure tragédie.

Après diner , il rencontra la mère Hatch, qui
s'en allait en hâte aux appartements de Lady
Brackley.

— Madame Hatch, demanda-t-il, où est Mon-
sieur Matcham, je vous en prie. Je vous ai vue
entrer avec lui quand nous sommes arrivés.

La vieille femme se mit à rire de tout son cœur.
— Ah, Monsieur Dick, vous n'y voyez pas clair,

vous !
Elle continua à rire sans pouvoh* s'arrêter.
— Mais enfin , où est-il ? insista Dick.
— Vous ne le re verrez plus jamais, plus jamais.

C'est certain.
— Si je ne le revois plus, je voudrais bien sa-

voir pour quelle raison. Il n'est pas arrivé ici de
son plein gré. Il m'a demandé de le protéger, et
j'ai justement besoin de le voir. Il y a ici trop de
mystères ; je commence à en avoir assez.

Dick parlait encore quand une lourde main
s'abattit sur son épaule. C'était Bennet Hatch qui
était arrivé derrière lui sans qu 'il s'en aperçût.

D'un coup de pouce le reître congédia sa femme.
— Voyons, l'ami Dick, fit-il, qu 'est-ce qui vous

prend ? Voulez-vous décrocher la lune ? Si vous
ne laissez pas certaines choses en paix, allez plu-
tôt au fond de la mer , vous y serez davantage en
sûreté qu 'ici. Vous m'avez questionné ; vous avez
harcelé Carter ; vous avez fait peur à ce pauvre
diable de prêtre avec vos insinuations. Sacré fou,
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S. J

tachez dorénavant de vous conduire avec plus de
prudence. Et tout à l'heure, quand Sir Daniel vous
appellera , montrez-lui un visage tranquille et
reposé. Vous allez subir un rude interrogatoire.
Faites attention à vos réponses.

— Hatch , répondit Dick , il y a quelque chose
dont j' ai peur , et maintenant j'ai l'impression que
c'est vrai.

— Si vous n'êtes pas sage , vous aurez une im-
pression plus fraîche et plus fade : celle du sang.
Je ne fais que vous avertir. Et justement, voilà
qu 'on vient vous chercher.

En effet , au même moment, un messager tra-
versa la cour pour inviter Dick à se présenter de-
vant Sir Daniel.

LES DEUX SERMENTS

Sir Daniel était dans le hall ; il allait et venait
devant le feu , en attendant l'arrivée de Dick. Il
avait l'air furieux. Il n'y avait personne avec lui,
sauf Sir Olivier qui se tenait discrètement assis en
arrière , feuilletant et marmottant son bréviaire.

— Vous m'avez demandé, Sir Daniel ? fit le
jeune Shelton.

— Je t'ai remandé en effet. Quel est ce bruit
qui m'arrive aux oreilles ? Ai-je donc été pour toi
un si mauvais tuteur que tu t'empresses à croire
tout le mal qu 'on peut te dire de moi ? Ou bien,
est-ce que du fait que pour le moment mes affai-
res sont en mauvaise posture, tu songe à quitter
mon parti ? Par la sainte messe, ton père n'aurait
jamais fait une chose pareille ! A ses proches, à
ceux dont il avait embrassé la cause, contre vents
et marées, il était toujours fidèle. Mais toi , Dick ,,
tu es seulement l'ami des beaux jours , et mainte-
nant du veux changer ton fusil d'épaule.

— Je vous demande pardon, Sir Daniel , ce
n'est pas du tout de cela qu 'il s'agit , répondit Dick
d'un ton résolu. Je vous suis reconnaissant pour
tout ce que vous avez fait pour moi. Et avant d'al-
ler plus loin , je tiens à vous remercier, et à remer-
cier Sir Olivier ; vous avez tous les deux de grands
titres à ma reconnaissance ; je serais un chien si
je l'oubliais. Et il me semble que je vous ai tou-
jours fidèlement servi.

— C'est juste , approuva Sir Daniel.
Puis tout à coup il reprit son ton irrité :
— Reconnaissance et fidélité sont des mots,

Dick Shelton, mais je regarde aux faits. A cette
heure où je suis en péril , quand mon nom est at-
teint, que mes terres sont sur le point d'être con-
fisquées, quand ce bois fourmille d'hommes qui
ont faim et soif de mon sang et de ma ruine , où
est ta reconnaissance ? où est ta fidélité ? Il ne
me reste plus que quelques hommes ; et tu mani-
feste ta reconnaissance et ta fidélité en empoi-
sonnant leurs cœurs avec tes chuchotements in-
sidieux. Délivre-moi d'une reconnaissance de cette
sorte ! Mais arrive au fait , maintenant, qu'est-ce
qui ne va pas, qu'est-ce que tu veux ? Parle : nous
sommes ici pour te répondre. Si tu n'as rien contre
moi, avance et dis-le !

— Mon père est mort quand j'étais enfant,
Monsieur. J'ai appris qu 'il est tombé dans un
guet-apens. Et je ne veux rien vous cacher : des
bruits courent , d'après lesquels vous ne seriez pas
étranger à sa mort. En toute sincérité, je ne pour-
rai pas être en paix avec ma conscience, ni vous
soutenir du fond du cœur aussi longtemps que ces
doutes n'auront pas été éclaircis.

Sir Daniel s'assit et tomba dans une profonde
méditation. Il se prit le menton dans les mains et
regarda fixement Dick.

— Ainsi tu crois que je me serais institué tuteur
du fils d'un homme que j' aurais assassiné ?

— Mais, je vous demande pardon de vous re-
pondre d'une façon choquante, vous savez bien
qu 'une tutelle est une source de profits. Durant
toutes ces années, n'avez-vous pas joui de mes re-
venus et disposé de mes hommes ? N'avez-vous
pas encore mon mariage comme atout ? Je ne sais
pas la valeur que tout cela peut avoir pour vous,
mais sûrement, cela en vaut la peine. Pardonnez-
moi encore : mais si vous avez eu le cœur assez
noir pour supprimer un homme qui avait con-
fiance en vous, il n'y a pas de raison pour que
vous ayez reculé devant d'autres forfaits du même
genre.

— Quand j' avais ton âge , répondit sèchement
Si Daniel , je n'avais pas l'esprit enclin aux soup-
çons.

Il se tourna vers le cure.
— Et comment oses-tu imaginer que Sir Olivier

ici présent, lui, un prêtre, se serait rendu coupable
d'un pareil crime !

— Mais, Sir Daniel , là où le maître commande,
le chien est obligé d'obéir, il est notoire que le
prêtre n'est qu 'un instrument dans vos mains. Je
parle très librement ; l'heure n'est pas à la cour-
toisie. De la façon dont je parle , je devrais tout
au moins avoir une réponse. Mais comme réponse ,
je n'obtiens rien de vous ! Vous ne faites que me
poser questions sur questions. Je vous engage à
faire attention, Sir Daniel ; car vous employez un
moyen qui ne fait que nourrir et fortifier mes
doutes.

— Je te ferai une réponse des plus claires , Maî-
tre Richard. Si tu te figures qu 'à t'entendre il n'y
a pas de quoi se mettre en colère , tu es un garçon
malhonnête. Mais je serai juste , même en colère.
Viens me lancer de pareilles accusations à la face
quand tu auras atteint l'âge d'homme ; comme je
ne serai plus ton tuteur , nous pourrons nous ex-
pliquer à la pointe de l'épée. En attendant, je ne
sais ce qui me retient de te répondre comme tu
le mérites avec une bonne gifle. Tu as le choix
entre deux manières de te comporter : ou bien
ravaler tes insultes, garder ta langue, et combattre
pour l'homme qui a nourri et protégé ton enfance ;
ou bien , la porte est grande ouverte , les bois ren-
ferment des fourmilières d'ennemis qui m'en veu-
lent à mort : va-t'en les rejoindre.

Le ton sur lequel ces derniers mots furent pro-
noncés, les regards qui les accompagnèrent frap-
pèrent Dick de stupeur. Et cependant il eut le cou-
rage de souligner qu'il n'avait reçu aucune ré-
ponse.

— Il n'est rien que je désire autant que de
vous croire, Sir Daniel. Donnez-moi donc l'assu-
rance que vous êtes en dehors de ce meurtre.

— Veux-tu que je te donne ma parole d'hon-
neur , Dick ?

— Je ne demande pas mieux, répondit le gar-
çon.

— Je vais te la donner. Sur mon honneur , sur
le salut de mon âme, sur le tribunal divin devant
lequel je répondrai de mes actes dans l'au-delà,

je te jure que je n'ai aucune participation d'au-
cune sorte dans la mort de ton père.

Il étendit la main , et Dick s'en saisit avec
ardeur.

Ni l'un ni l'autre ne prit garde au prêtre , qui
au moment où fut prononcé le solennel et faux
serment, s'était à moitié dressé sur son siège et
suffoquait d'horreur et de remords.

— Ah ! s'écria Dick, pourrez-vous trouver dans
l'étendue de votr e cœur la force de me pardonner?
Je n'étais qu'un vilain drôle pour douter ainsi de
vous. Mais voici ma main : je vous promets de ne
plus douter maintenant !

— C'est bien , Dick, tu es pardonné, car tu ne
connais pas le monde et ses pièges de calomnie.

— Je n'en étais que plus à blâmer , du fait que
les bandits ne vous avaient pas directement dési-
gné vous-même, mais qu 'ils avaient mis le meur-
tre au compte de Sir Olivier...

En disant ces mots, il se tourna vers le prêtre et
s'arrêta au milieu de sa phrase. Cet homme grand
et gros à mine rubiconde et au noble maintien,
n'était plus qu 'une loque. Son corps semblait dis-
loqué comme celui d'un pantin. Toute couleur
avait quitté son visage , ses j ambes flageolaient,
ses lèvres balbutiaient des prières ; au moment où
les yeux de Dick se fixèrent sur lui , il poussa un
cri de saisissement et d'effroi , comme quelque ani-
mal sauvage , et couvrit sa figure de ses mains.

Sir Daniel fut sur lui en deux enjambées, le prit
par les épaules et le secoua avec colère. En même
temps, les soupçons de Dick se réveillèrent.

— Mais, ajouta-t-il , Sir Olivier pourrait jurer
aussi, puisque c'est lui qu 'ils accusaient.

— Il jurera , répondit le chevalier.
Sir Daniel étendit ses mains vers le prêtre sans

lui laisser le temps de protester.
— Oui , par la sainte messe, oui , vous allez ju-

rer ! cria-t-il, sans dissimuler sa fureur.
Le prêtre avait laissé tomber son bréviaire , Sir

Daniel le ramassa.
— C'est sur le saint livre que vous allez jurer.

Quoi ! Entendez-vous ce que je vous dis ? Je von*
dis de jurer. Allons, jurez !

(A suivre)

FABRIQUE DE CADRANS
de la place C H E R C H E

BUTTLEURS
GRENEURS

qualifiés.

Faire offres sous chiffre

D. C. 1043

au bureau de L'Impartial.

V 1
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CHAQUE MOIS
ce sont des mXlUers

de méviagère& cle plus
qui emploient le cube LORA à leur plus grande

satisfaction et en faisant des économies
parce que LORA

émalsîovuiè -̂lrftXs €*" plu* léger,
ne contient que

de* k Ûes végétales
(HâA b&uuwe* if cas «t- des vttomiues

m*f 1

RANDON SA. r^^^ ne coûte
GENEVE l|: *̂ T que Fr. 1.30

C'est LORA qui a obtenu la grande distinction
avec félicitations à l'Hospes

Appareil à compter les spiraux

Spiromatic

U£-.. w^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ZZ M̂Ên^̂ ĉ̂sÊÊnwÊf- *' \

DEMONSTRATION PAR LA MAISO N

Rue Jardinière 63

" 5

FABRIQUE VULCAIN
cherche

ACHEVEU R
connaissant à fond la

MISE EN MARCHE
Ecrire ou se présenter.

É j

NOUS CHERCHONS

BON MANOEUVRE
débrouillard et consciencieux. Place stable
et. bien rétribuée.

Faire offres détaillées sous chiffre I. L. 1189,
au bureau de L'Impartial.

ON CHERCHE à pla-
cer quatre jeunes gens
dans

horlogerie
Offres sous chiffre V.

20310 U., â Publicitas,
Bienne.

Remonteur
de finissages

qualifié , sur petites piè-
ces, est demandé pour
travail suivi. — S'adres-
ser à M. André Bourquin ,

horlogerie , rue Jacob-
Brandt 61.

Atel'er de
terminages
à remettre à Genève,

avec droit et outillages ,
cause maladie. — Ecrire
sous chiffre U. 27909 X.,
Publicitas, Genève.

Remontages
et

achevages
sont cherchés à domicile,
200 à 300 par semaine.

Travail consciencieux.
Pressant. — Offres sous
chiffre D. R. 1141, au bu-
reau de L'Impartial.



^
CHERCHE femme de

¦HgHge. Tél. 2.14.95.
CAMBRE meublée à
S^f a personne sérieuse
°«iresser Daniel - Jean-™m 25, au ler étage.

<\Hme £-£. (wr
-esthéticienne

mcf a voire disposition *
sa conscience professionnelle
ses connaissances étendues
son exp érience et ses conseils touj ours judicieux

Quel que soit votre cas
Quel que soit aussi votre budget

vous pourrez être belle et le rester !
Mes cures de rajeunissement faites à l'Institut en exclusivité

pour :
Rides — Muscles relâchés — Visages fatigués — Cou fané

amènent rapidement d'excellents résultats
Savez-vous que mon traitement pour les seins, d'usage
externe, raffermit et développe votre poitrine en quel-
ques semaines. — Application à l'Institut et chez soi.
Commencez sans retard , écrivez-moi si vous n'habitez
pas la métropole. Les envois seront faits immédiatement.
Méthodes de soins et appareils les plus modernes 

Epilation définitive — Personnel diplômé
Consultations tous les jours. — Tél. 2.58.25

A C A D É M I E  DE BEAUTÉ - F. E. GEIGER
Avenue Léopold-Robert 25 La Chaux-de-Fonds

CHERCHONS

régleuse
à domicile, pour quel-
ques centaines de ré-
glages par mois, gran-
deurs 5%*" et 10 % '"
sans inertie. Offres
sous chiffre M. W.

1224, au bureau de
L'Impartial.

V. _>

Hangar démontable
à vendre

Pour cause de liquidation, grand hangar
démontable de 24 m. sur 18 m. Hauteur
disponible 7 m. sans portée sur un vide
de 15 m. Grandes fenêtres , 2 grandes
portes. Couverture tuiles. Installation
électrique pour lumière et force. Cons-
truction 1945. Entièrement démontable et
en parfait état.

Prix demandé Fr. 40.000.—.
Régie Immobilière Charles PEITREQUIN
Mèbre 2 RENENS Tél. (021) 24 92 71
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H sont les plus avantageux m
\ En voyant nos étalages, vous constaterez !

que sur certaine marchandise il y a jusqu 'à j

1 50% d® rabais 1
| PROFITEZ DE NOS PRIX EXCEPTIONNELS
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A VENDRE poussette -
pousse - pousse moderne ,
prix 100 fr., ainsi qu 'une
chaise d'enfant .  — Télé-
phone 2 84 52 , de 11 à 14
heures.

FOUSSETTE-pousse-
pousse, blanche, chaise
d'enfant , sont à vendre à
l 'état de neuf. S'adr. - à
M . O. Liengme. rue du
Parc 145. Tél. 2.82.09.

A VENDRE potager à gaz
3 feux et four. — S'a-
dresser rue des Fleurs 16,
au 2e étage.

Usez • L imp artial '

ON CHERCHE pour
atelier de peinture sur
porcelaine

LOCAL
chauffé et centré, avec
éventuellement eau

courante à proximité.
Earire sous chif-

fre D. R. 1259, au bu-
reau de L'Impartial.

———¦—««»»—p-m—mmmX

DUVETS
léger , chaud , belle

qualité
mi-duvet 120x160 cm. 39.»
mi-duvet 135x170 cm. 49.-
duvet pur 120x160 cm. 63.-
duvet pur 135x170 cm. 83.-
Oreillers et traversins
Port et emballage payés
Manufacture de duvets

MONNET & Cie
Lausanne, av. Vinet 25

ON CHERCHE grand

LOCAL
au rez-de-chaussée ou ga-
rage chauffé. — Ecrire

sous chiffre F. B. 1261,
au bureau de L'Impartial.

IMMEUBLE
A VENDRE
Philippe-H.-Matthey S

Maison de un étage
sur rez-de-chaussée, !

avec pignon. Beau ter-
rain de 1000 m.2 de
dégagement. — S'a-
dresser à M. P. Feiss-
ly, gérant, Paix 9, té-
léphone 2 48 71.

CHERCHONS

C^ntfiuWc
confortable, si possible

avec pension, chez famil-
le distinguée, pour jeune
homme de langue anglai-
se. — S'adresser au bu-
reau de L'Impartial. 1050

Acoordëon
On demande à acheter

un petit accordéon en
très bon état. — Télépho-
ne (039) 3 72 67.

Aide-
vendeuse

cherche place dans maga-
sin de la ville. — Faire
offres écrites sous chiffre
D. Z. 1217, au bureau de
L'Impartial.

Urgent
A louer beau logement,

3 chambres, remis à neuf,
au soleil. — Tél. 2 19 72.

ON CHERCHE

femme de ménage
honnête, soigneuse et dis-
crète pour nettoyer bu-
reaux plusieurs jours par
semaine. — Ecrire sous
chiffre H. P. 1058, au bu-
reau de L'Impartial.

Timbres
J'achète collections, lots

de timbres en vrac ou sur
lettres, timbres Kocher
aux meilleures conditions.
— Tél. (039) 2 39 35, M.
Th. Vuilleumier, Jardi-
nière 13.



PEUGEOT 203 1954
7 CV, limousine 4 portes , grise, très bon
état de marche et d'entretien. Garantie 3
mois. Housses, pneus neufs.
GARAGE DU LITTORAL, NEUCHATEL

Agence Peugeot. Tél. (038) 5 26 38
Au début de la nouvelle route des Falaises

Nous cherchons un

Apprenti de bureau
tout de suite ou date à convenir. Faire
offres manuscrites détaillées en joignant
carnets scolaires ou leurs copies , sous
chiffre P. P. 888, au bureau de L'Impartial.

TAVANNES WATCH Co S. A.
cherche à engager

mécaniciens
faiseurs d'étampes
Faire offres écrites , détaillées à la

Direction de Tavannes Watch Co S. A.
à Tavannes.

Mai^i^uple Qzanda Aalzèe datiAanta
Samedi 21 janvier, dès 21 h. avec l'orchestre MEDLEY'S

*«»:„„ romhnnrrâe Studio complet Fr. 480.- Au BÛCherOUAction «rembourres » M Fr se.- -r-=—
«sg Matches au loto des Cadets

I
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PT R A B AIS  J U SQ U'A  65 % * î I
MALGRÉ LES PRIX CI-DESSOUS, LA QUALITÉ N'A PAS CHANGÉ

Affîfe Nankaux d| A Blouses %l
Fy* mj p+a $S,- %9+- §9*' ctt> 

 ̂ w m+ m 15*- 19  ̂ 25*- etc. | i
éÊÊÊ Robes flf A Junes

F'» l̂ y»  ̂ 19  ̂29»- 59.' ei<» Ff. ly»M 25.' etc. R
^§m% Robes de chambres ^ÉÂ Vestes de ski

Fr- M&W + " Î9«' %9*- eff e, F?» mif + m «'*» 1

WÊI| Costumes Wé È̂k Pantalons de 
ski

Ff* ^W ^
m cïc* Ff* "SilF^  ̂ etc.

Tous nos autres Afin de maintenir notre renom de magasin Pour être plus vite <| Ç§F
~ 

j  k A ! i
modèles à des de Haute Nouveauté, tout doit être liquidé servie , laites vos 1 -JofëZ i JSj.jrol

prix très bas avec n'importe quel sacrifice achats le matin |yf̂  g=EE >̂ ^̂ Ĥ k £ .̂ 9 ^ k̂ÀÊ JSÈ
«T V O Y E Z  NOS DEVANTURES ET COMPAREZ -»f f=|̂  ̂ W*r % r wlPM

iiiiwiiiMwiiiiiniiiiiiii Hniiiiiiiiiiiiiiiiiiiwiiiiiw iiiii i^nii ^ f̂Ŝ  CONFECTION POUR DAMES
^F ^HM

TEL. 2 18 53 ¦¦ *̂  
¦¦¦ ¦"¦ TEL. 2 18 53

MATINÉES: SAMEDI ET DIMANCHE A 15 h. 30 MERCREDI A 15 h.

I | PROLONGATION | | 2ème SEMAINE |
j LA PLUS EXTRAVAGANTE DES ENQUÊTES POLICIERES

I | EDDIE CONSTANTINE |
" j SE TAILLE UN SUCCÈS ATOMIQUE DANS

I m F̂4mr î*-~y J r - '- - ' . ¦ ¦ ¦ . . :¦¦ ¦ > . : ¦ ¦ ¦ . ¦ ¦ ¦ ¦ ¦ X s.*' . - 'A'":flr *-*- ¦¦ i

I I W&&ïïSfij tà *\ CLARIOND |
I v hûMlW' X PAUL 1
I </•'' FRANKEUR I
[ Un reporter mondial... un incorrigible Don Juan... un type formidable!!

| | C'EST BARNEY MORGAN LE NOUVEAU «CONSTANTINE * Ly

Une annonce dans « L'Impartial - = rendement assuré

WS Offre avantageuse 1

^ jf Restaurant CITY
se recommande  p o u r  ses menus et spécialités
toujours bien servis Cave renommée

TOUS SAMEDIS SOIR
SOUPER TRIPES

DIMANCHE : POULE AU RIZ
Belle ambiance dans un cadre sympathique avec

FRED CLAIR au piano

• 

Café-Concert-Variété Jjf "H4

LA BOULE D'OR W
Tous les soirs f. l 'année : spectacle international

^ette Mmaine : La Troupe . . J E N N Y  W A L K E R
el son nouveau programme

Importante organisation de vente avec
produits de première nécessité
cherche

représentant
pour la visite de la clientèle particu-
lière.
Nous exigeons : bon caractère et bonne
présentation.
Nous offrons : fixe, provision, frais ,
assurances accidents et maladie. Caisse
de retraite. !
Si vous avez l'intention de travailler
auprès d'une maison sérieuse, veuillez
faire offres avec curriculum vitae, pho-
to et certificats, sous chiffre Z 60141 G,
à Publicitas, Saint-Gall.



r >
Fabrique d'Horlogerie MICAL S. A., Bienne,
engagerait tout de suite ou pour date à
convenu-

Horloger complet pour
contrôle de mouvements.

Faire offres écrites ou se présenter à la
rue du Coteau 25 a.

^_ J

A vendre
Austin A 70, toit ouvrant, en parfait
état, magnifique occasion , directement
par particulier. S'adresser à

C. BERNER,
A.-M.-Piaget 29, Le Locle.
Tél. (039) 3.12.80.

PERCEUR- ALÉSEUR
sur machine à pointer S. I.P.

PERCEUR-QUALIFIÉ
sur Radiale

seraient engagés tout de suite. Faire

offres ou se présenter Fabrique de ma-

chines HAESLER-GIAUQUE & Cie,

LE LOCLE.

TAPIS
Nous vendons 6 tapis moquette laine,
environ 2 x 3  m., à Fr. 168.— pièce.

M E U B L E S  F. PFISTER

Rue de la Serre 22, La Chaux-de-Fonds

Pension
soignée. — Se recomman-
de. — S'adresser En-
vers 14, au 2e étage.

NE FAITES PAS D'ACHATS SANS
Avo,R vu NOS SOLDES
ET OCCASIONS

Vente autorisée par la Préfecture des Montagnes du 16 janvier au 4 février

Chemises 7.90 8." 10." 12.- 15."
Max administrateur „ Arc-en-Ciel " et

„ Juste Prix " Lausanne

wBïiw
.̂ J||j|Ç H K f / Â  W

\r 
m

aux bénéfices pour ie fwotiï dee
TRAVAIUf</RS

qui lui réservent leurs suffrages

I AN I ALUN U flanelle chevrons velours mi-laine peigné

18.- 20.- 22.- 25.- 25.- 30.-
MANTEAUX PLUIE 38,- 38.- Homme 45.-

Réversible Dame Italo Trench

COMPLETS SALOPETTES Grisette Militaire

16.- 16.8° 25.-
COMBINAISONS BLOUSES travail TABLIER jardinier

28.- 16.- 3.go

CANADIENNE Teddy < Mouton

40.- 60.- 110.-
Enfant Homme

Son soleil s'est couché avant
la f i n  au jour.

Monsieur Willy Ochsner à Rio de
Janeiro ;

Monsieur et Madame Charles Ochsner et
leurs enfants ;

Mademoiselle Olga Ochsner ;
Monsieur et Madame Charles Ochsner

et leur petite Josette sa filleule, au
Landeron ;

Madame Vve Fritz Ochsner à Genève,
ainsi que les familles Preitag, Kilchen-
mann et alliées et ses amis, ont le pro- .
fond chagrin de faire part de la perte dou-
loureuse qu 'ils viennent d'éprouver en la
personne de

Monsieur

André OCHSNER
leur très cher frère , neveu , cousin, parrain
et ami, décédé tragiquement à Montréal
(Canada) à l'âge de 37 ans.

La Chaux-de-Fonds, le 19 janvier 1956.
Rue du Parc 101.
Le présent avis tient lieu de lettre de

faire-part.

I AVIS MORTUAIRE

I | Je suis la résurrection et la uie , celui qui croit j ;
i j en moi oiora quand même ii serait mort , dit j
I | Jésus. Jean II, 25. j

j Heureux ceux qui procurent la paix : car ils ! j
I seront appelés en/ants de.Dieu. ]
î . : 

; Matt. 5, 9. j j

- j Madame Jeanne Vannier, à Bienne ; !
j Sœurs Gabrielle et Antoinette Vannier, à La Chaux-de-Fonds; )

I ; Monsieur et Madame André Vannier et leur fille Mildred, à ' !
! Brooklyn (U. S. A.) ; . ' : ¦ . . j
; i Madame et Monsieur Charles Mercier-Vannier, à Lausanne ; \ • ï
i i Monsieur Marcel Mentha, à Bienne ; ' )
j ! Monsieur Marcel Vannier, à Bienne ; i . !

j Madame Henriette Mordant, à Zurich ;
I j Mademoiselle Mariette von Rohr, à St-Gall ; j
j ] Monsieur Joseph von Rohr , à Bienne ; I
i î Madame et Monsieur Moser-von Rohr, à Derendingen, i
j i ainsi que les familles parentes et alliées et les nombreux amis, j !
! i ont la profonde douleur de faire part du décès de' j

I monsieur Henri VANNER I
| ; leur bien aimé et vénéré mari, père, grand-père, beau-père,
j ! beau-frère, oncle .et parent, enlevé à leur tendre affection j

j aujourd'hui, dans sa 87me année, après une courte maladie. j i
Bienne, le 18 janvier 1956.

I Route de Boujean 36. ;
; L'incinération aura lieu le samedi 21 janvier 1956, à 11 heu-
|. res. Culte au domicile mortuane à 10 h. 15. Autocar à dispo-

sition devant le domicile à 10 h. 45. '
¦ i Prière de ne pas envoyer de fleurs, mais pensez aux Missions.

Le présent avis tient lieu de lettre de fane-part, i

GYGAX
Tél. 2.21.17 L.-Rob. 66

Poulets de Bresse
plombés

Poulets de Houdan
blancs at tendras

Petits coqs du pays

Poulets danois
Fr. 6.80 le kg.

Poules à bouillir
Canetons - Pigeons
Lapins du pays
Filets de soles
Filets de perches

On porte à domicile

JMpr
AU magasin de

comestibles
Rue de la Serre 59
et demain samedi

sur la place du Marché
il sera vendu :

Beaux filets de perches
Filets de sandres
Filets dé soles
Filets de carrelets
Filets de dorschs frais
Cabillauds _
Truites vivantes
Crevettes et scampis

frais
Escargots
Champignons de Paris

frais

Raviolis frais
Beaux poulets hollandais
Beaux petits coqs du pays
Belles poules
Beaux lapins frais du pays
Excellente saucisse

de Payerne
Se recommande
F. MOSER - Tél. 2 24 54
On porte à domicile

DANSE
Grand Bal du 2e Petit

Nouvel-An
Dimanche 22 janvier

dès 14 h. 30, par l'incom-
parable Orchestre

Merry Boys
HOTEL DE LA PAIX

Cernier
Toute restauration, repas
de noces et de sociétés

D. Daglia.

A LOUER

appartement
de 5 pièces, quartier Gen-
tianes. Prix intéressant.
Event. garage à disposi-
tion. Pour renseignements
tél. 2.10.69.

Paul H A GEMANN
technicien - dentiste
Av. Léopold-Robert 58
Tél. 2 19 01

a repris
ses consultations

Le COMITÉ DU CER-
CLE CATHOLIQUE RO-
MAIN a le pénible devoir
d'informer ses membres
du décès de

Monsieur

Léon MISEREZ
membre du Cercle.
L'inhumation a lieu ven-

dredi 20 courant.

On allonge
et élargit toutes chaussu-
res. Résultat garanti par
procédé spécial et instal-
lation spéciale.
Cordonnerie de Montétan

avenue d'Echallens 107
G. BOREL Lausanne

QUI SORTIRAIT
à domicile

cerclage
de roues
Offres sous chiffre I. L.

1297, au bureau de L'Im-
partial.

A vendre
neufs, couverts Christo-
fle. Bas prix. — Ecrira
sous chiffre V. B. ' 1066,
au bureau de LTmpar-
tial.

Gain
intéressant

à revendeurs (euses) au-
près de la clientèle pri-
vée. Nouveauté sensa-
tionnelle. Vente très fa-
cile. Offres sous chiffre
L. O. 1308 au bureau de
L'Impartial.

A LOUER tout de suite .
belle grande chambre

meublée indépendante. A
la même adresse : à louer
appartement de 3 cham-
bres et" cuisine, WC inté-
rieur , au ler étage, pour
le 30 avril. — Prière de
s'adresser le matin dès 9
h. jusqu'à 12 heures, et le
soir après 18 heures. —
M. Jean Daeppen, Char-

rière 10, au rez-de-
chaussée.

Jeune homme
célibataire , possédant voi-
ture , cherche travail. —
S'adr . au bureau de L'Im-
partial. 1304

A vendre
jolie chienne appenzel-
loise, forte gardienne pour
ferme et bétail, gentille
avec enfants, ne touchant
pas à la volaille.
S'adresser au bureau de
L'Impartial. 1314



/^D ĴoUR
La situation.

La Chaux-de-Fonds , le 20 janvier.
La nouvelle Assemblée nationale

française a fa i t  ses débuts hier. On en
trouvera l'écho dans nos informations.
Une nouvelle fois , sous la férule de Mar-
cel Cachin (communiste) qui pronon-
çait le discours inaugural du doyen
d'âge , le pauvr e M.  Du lles en a pris
pour son grade. On l'a présenté une
fo i s  de plus « comme une sorte d'aven-
turier, jouant avec la paix du monde ,
avec des bombes atomiques plein ses
poches ». Ce Qui est tout de même un
peu exagéré.

» » •
Aux Etats-Unis cependant l'émotion

suscitée par l'interview de « Li fe  » n'est
pas - — "-e étein te et les démocrates
en ont pro f i t é  pour alimenter leurs at-
taques et exiger le départ du coupable.
Avec davantage de raisons, semble-t-
il, ils montent en épingle les reproches
du général Ridgway qui accuse Eisen-
hower d'avoir réduit les e f f e c t i f s  et a f -
faibli le potentiel militaire des USA.
dans le but de complaire à l 'électeur qui
croit à la paix immuable et veut payer
toujours moins d'impôts. Cette déma-
gogie présidentielle est d'autant moins
acceptable , disent-ils, qu'elle a le tort
« de cumuler ¦ 

° énergie verbale crois-
sante avec un affaiblissement progres-
sif des forces armées américaines ».
Cette critique-là risque bien de porter.
Et elle n'est pas injuste .

m . • •
Les négociations de Genève entre l 'A-

mérique et la Chine vont-elles enfin
démarrer ? Jusqu'ici la ténacité yan-
kee n'a pas cédé d'un pouce devant la
patience chinoise. Aucun des deux an-
tagonistes ne parait pouvoir se f lat ter
d'avoir son interlocuteur « à l'usure ».

a • •

Le Poujadisme paraît remporter en
Italie un succès encore plus sensation-
nel qu'en France. A Crotone, un contri-
buable exaspéré est allé jusqu 'à tuer
un fonctionnaire de sa commune et à
en blesser deux autres. D'autre part ,
un des hommes les plus riches d'Italie ,
M.  Brusadelli, étant devenu la cible du
fisc , s'est résolu à ne plus rien possé-
der ; il a même vendu aux enchères les
meubles d'une maison qu'il possédait à
Milan. Si cela continue, les progrès du
poujadisme seront dans la péninsule ,
aussi rapides qu'en France, ajoute le
« Secolo ». D'ailleurs, Pierre Poujade
est attendu ces prochains jours à Ro-
me, où il tiendra une conférence de
presse. Il semble qu'il se rendra égale-
ment à Naples et à Milan, où son mou-
vement a déjà fa i t  école. « Faire naître
le poujadisme en Ita lie, écrit d'autre
part « Oggi » est un jeu d'enfant et un
tel mouvement sera encore plus grand
chez nous que le poujadisme français. »
Enfin on annonce en Allemagne égale-
ment la naissance d'un parti anti-fisc
sous l'impulsion du célèbre ex-nazi Ot-
to Strasser. Décidément M. Streuli doit
se féliciter d'avoir accordé au contri-
buable helvétique une baisse d'impôts...

• • •
La défense que M.  Eden a présentée

de sa politique n'a pas paru excessive-
ment convaincante. Il s'en faut  que,
vis-à-vis de la foule britannique , Sir
Anthony exerce le même magnétisme
que M.  Churchill. En tous les cas, il
faudra à son Cabinet de gros e f f o r t s
pour remonter le courant et éviter
l'inf lation. P. B.

En Suisse
Une auto renverse ;.. un bus

ZURICH, 20. — Une collision s'est
produite mercredi soir à Zurich-Oeli-
kon entre une voiture automobile et
un petit bus à huit places. Au moment
de la rencontre, le conducteur de la
voiture (une auto-école) confondit le
frein et l'accélérateur : le bus fut ren-
versé. Ses six occupants ont dû re-
cevoir des soins à l'hôpit al ; aucun ne
semble être en danger de mort. Les
dégâts sont évalués à 5000 fr.

L'af f a ire  de la Marit ime
Suisse S.A.

Marc Bloch renvoyé devant
la Cour d'assises

GENEVE , 20. - La Chambre d'accusa-
tion a rendu , jeudi , son ordonnance dans
l'affaire de la Maritime Suisse S. A. Marc
Bloch est renvoyé devant la Cour d'assises
pour violation de l'obligation de tenir une
comptabilité, banqueroute simple et ban-
queroute frauduleuse, métier d'escroque-
rie et extorsion de fonds.

On sait que son avocat , au cours de
l'audience de la semaine dernière devant
la Chambre d'accusation avait demandé
d'autres inculpations. L'ordonnance pré-
cise à ce sujet qu 'il n 'y a pas lieu de
poursuivre d'autres personnes dans cette
affaire.

Poujade suscite un incident à la buvette
du Palais-Bourbon

Ouverture a l'Assemblée nationale française

Dans son discours, M. Cachin, doyen d 'âge, communiste et p résident éphémère du
Parlement, a critiqué l'attitude des USA telle qu'elle ressort des récentes

déclarations de M. Dulles.

M. Cachin, doyen d'âge,
préside

PARIS, 20. — AFP — La première
séance de l'Assemblée nationale de la
nouvelle législature s'est ouverte hier ,
à 15 heures,

Au roulement des tambours de la
Garde républicaine, précédé par le gé-
néral commandant militaire du Palais
Bourbon , M. Marcel Cachin, 87 ans,
doyen d'âge de l'Assemblée nationale,
député communiste de la Seine, a fait
son entrée dans l'hémicycle entre une
double haie de gardes, baïonnettes au
canon.

La rentrée parlementaire et un so-
leil printanier avaient attiré aux bords
du Palais Bourbon une foule nombreu-
se que contrôlait un important service
d'ordre.

M. Cachin doit à son âge l'honneur
d'ouvrir la troisième législature de la
4e République et de prononcer le dis-
cours d'usage. Les six plus jeune s dé-
putés de l'Assemblée l'assistent en qua-
lité de sec-^taires dans ses fonctions
éphémères. Ce sont quatre communis-
tes et deux poujadistes.

L'hémicycle de l'Assembleei prévu ja -
dis pour quelque 300 représentants du
peuple, est plein. Les nouveaux dépu-
tés, les 52 poujadistes notamment, ont
pris provisoirement place « où ils pou-
vaient ». Les tribunes de la presse ont
été assaillies.

M. Edgar Faure, président du Conseil ,
est au banc du gouvernement. M. Pier-
re Poujade a pris place dans la tri-
bune du public.

Le président (provisoire)
critique les USA

Debout à la tribune, d'une voix qui
tremble parfois , le doyen d'âge lit son
allocution, volontairement rédigée en
termes mesurés. Une seule fois, il évo-
que « la nostalgie du Front populaire »
que ressent, affirme-t-il, un nombre
croissant de Français.

M. Cachin s'insurge contre les juge-
ments portés parfois par les observa-
teurs étrangers à l'égard de la France ,
au lendemain des élections du 2 jan -
vier. Il affirme que « l'exigence domi-
nante de l'unanimité des travailleurs
français, c'est que les gouvernements
pratiquent une politique résolument
pacifique ».

« Les travailleurs français, ajoute-t-il ,
ont appris d'un ministre étranger très
responsable, qu 'au cours de ces derniè-
res années, le monde avait été trois
fois à la veille d'une nouvelle guerre
mondiale. Le peuple français demande
qu'on mette fin par tous les moyens aux
manoeuvres cyniques de ceux qui per-
sistent ainsi à préparer une nouvelle
guerre mondiale. »

Pour résoudre les problèmes
nord-africains

A propos de l'Afrique du Nord , l'ora-
teur communiste estime nécessaire « de
recourir sans délai à des négociations ,
à des arrangements nécessaires à la
préparation immédiate d'une véritable
paix avec les populations ¦ de Tunisie ,
d'Algérie et du Maroc. Il demande
qu'on respecte à cet égard , dans son
esprit et dans son texte , la Constitu-
tion de la France « votée le 30 septem-
bre 1946, au lendemain de la deuxième
guerre mondiale, par une majorité
écrasante ».

Le discours du doyen d'âge est salué
par les applaudissements des députés
communistes et progressistes.

La séance est levée peu après.

M. Daladier président du group e
parlementaire radical-socialiste

PARIS, 20. — AFP. — Les députés
radicaux-socialistes ont désigné M.
Edouard Daladier comme président du
groupe parlementaire.

Les communistes
ont la nostalgie

du Front populaire
PARIS, .20 - AFP. - Le groupe com-

muniste de l'Assemblée nationale a te-
nu jeudi une réunion. Dans une motion,
le groupe réaffirme sa résolution de
tout mettre en œuvre pour réaliser « un
nouveau Front populair e ». Il indique
qu 'il déposera, dès que le bureau de
l'Assemblée nationale aura été consti-
tué, des propositions tendant notam-
ment au retour du la paix en Algérie,
«à la libération de jeunes soldats main-
tenus sous les drapeaux », à la fixation
à un an de la durée du service militaire,
et à l'abrogation de lois antilaïques ,
visant ici l'aide de l'Etat aux établisse-
ments d'enseignement privé.

Poujade suscite
un incident

PARIS, 20. — APP. — Après une
réunion , au Palais-Bourbon , du
groupe parlementaire de l'«Union et
Fraternité française» à laquelle il
avait assisté, M. Pierre Poujade
s'est rendu , accompagné de quel-
ques-uns des élus de son mouve-
ment , à la buvette des députés.

U fut aussitôt pris à partie par M.
Notebart , député socialiste du Nord ,
qui lui demanda de quitter la salle ,
en lui faisant observer qu'il n 'avait
pas le droit de pénétrer dans les
couloirs intérieurs du Palais-Bour-
bon.

Le leader de l'UDCA a répondu
qu 'il ne connaissait pas les termes
du règlement du palais, et après
avoir terminé sa consommation, a
quitté la salle. Mais les députés du
groupe de l'UFF et leurs collègues
socialistes, ont échangé, à propos
de cette intervention de M. No-
tebart, quelques propos assez vifs.

IW~ Révocation du président
de la Lithuanie

MOSCOU , 20. - AFP. - Le journal
«La Lithuanie soviétique» annonce la ré-
vocation de M. Mechislovas Gedvilas , pré-
sident du Conseil des ministres de la Ré-
publique lithuanienne depuis 1940. M. Mo-
teius Shumauskas lui succède.

Effervescence en Algérie
ALGER , 20. — AFP. — En Kabylie ,

les hors-la-loi ont été très actifs au
cours de la journée écoulée ; dans le
sud-ouest oranais on a observé une
certaine effervescence contrastant avec
le calme relatif qui y règne en géné-
ral.

Cette effervescence intéresse plus
particulièrement la région située entre
Tlemcen et Ruenne, où des incidents se
sont produits à l'occasion des obsè-
ques du Dr Benzerjet , abattu , il y a
48 heures, par les forces de l'ordre ,
alors qu 'il cherchait à s'enfuir. Le pré-
fet d'Oran a dû appliquer le couvre-
feu à partir de jeudi soir.

Dans le Constantinois, d'importants
engagements ont encore eu lieu au
cours des dernières 24 heures. 28 hors-
la-loi ont été abattus dans l'ensemble
des zones opérationnelles. L'accrocha-
ge le plus important s'est produit en
zone est, près de la Meskiana , où un
groupe de 15 rebelles a été anéanti.

En zone nord , une opération effec-
tuée sur renseignements, au Douar
Medjadja , à 5 km. de Praxbourg, a
permis de saisir un important maté-
riel de guerre : 39 fusils, 28 pistolets,
une paire de jumelles, un poste radio-
récepteur. Un rebelle a été tué et un
autre fait prisonnier. Près du col des
Oliviers, 3 terroristes ont été tués et
un quatrième blessé.

cJei et Là danâ Le mande...
M. Eisenhower

n'a pas encore décidé s'il sera
candidat à la présidence
WASHINGTON, 20. — AFP. — Au

cours de sa première conférence de
presse à Washington depuis le 4 août
dernier , le président Eisenhower a dé-
claré jeudi qu'il n'avait ¦ pas encore
pris de décision quant à un renouvel-
lement éventuel de son mandat.

«La situation internationale
est meilleure qu'il y a trois ans»

Au cours de cette même conférence
de presse, le président Eisenhower a
déclaré que la situation internationale
actuelle est marquée par les décep-
tions qui ont suivi la conférence à
l'échelon le plus élevé de Genève ;
mais, a-t-il souligné, cette situation,
malgré les inquiétudes que causent les
remous dans le Moyen-Orient, est bien
meilleure qu 'il y a trois ans. Elle ne
permet certainement pas un relâche-
ment de la vigilance.

M. Dulles a toute
la conf iance d'Ike

WASHINGTON, 20. — AFP. — «Le
secrétaire d'Etat Dulles a toute ma
confiance. Il a consacré toute sa vie à
la paix. Ses capacités professionnelles
sont remarquables. Il est le meilleur
secrétaire d'Etat que j'ai jamais con-
nu. »

C'est en ces termes que le président
Eisenhower a répondu jeudi aux jour-
nalistes qui l'avaient prié de s'expri-
mer sur l'article paru récemment dans
la revue « Life ».

Ayant affirmé qu'il n'avait pas lu
l'article de « Life », M. Eisenhower a
déclaré que sa politique était basée sur
la recherche de la paix dans la justice
et qu'il était évident que, si l'on ne
veut pas craindre Munich, une telle
politique ne pouvait être menée sans
comporter parfois des risques de con-
flits.

Un livre blanc anglais
sur le matériel de guerre

en surplus
LONDRES, 20. — Reuter. — Le gou-

vernement britannique a publié jeudi
un livre blanc exposant officiellement
la récente controverse sur la livraison
à des pays du Moyen-Orient de chars
d'assaut du type ancien. Le gouverne-
ment déclare qu 'une centaine de vieux
chars Sherman sans culasse ont été
envoyés en Israël par une opération de
réexportation effectuée en France et
que 151 batteries motorisées du type
Valentine également sans culasse ont
été remises à l'Egypte par la Belgique.
Après bien des recherches, le gouver-
nement a eu la conviction que ce ma-
tériel n'a jamais eu pour effet de por-
ter atteinte à l'équilibre des forces en-
tre Israël et ses voisins arabes.

Un billet de loterie
qui rapporte de l'argent...

et des ennuis
PARIS, 20. — Ayant , en décembre

1953, acheté un billet de la Loterie na-
tionale dans un café tenu, à Dreux, par
M. Nicot, M . Foiret vint à Paris passer
les fê tes  de f in  d'année. Un matin, il
regarda distraitement dans son jour-
nal les résultats de la loterie, pensa
que son billet était simplement rem-
boursable — il ne vit que le dernier
c h i f f r e  : un 7 — et pénétrant dans un
café , il se f i t  remettre... 200 francs.

Or, ce dixième lui donnait droit à
à 2.500.000 francs !... Revenu à Dreux ,
où il habite, il s'entendit poser quel-
ques questions par M. Nicot qui cher-
chait à connaître le débit (celui de
Mme Chastang) où son client s'était
fai t  rembourser 200 francs , et qui, ayant
obtenu ce renseignement, prit sans tar-
der le chemin de Paris avec sa femme.
Tous deux entrèrent en contact avec
Mme Chastang et ensemble on s'en f u t
encaisser 2.500.000 francs.

On conçoit l'amertume de M.  Foiret
lorsque, quelques mois plu s tard , il ap-
prit , par une indiscrétion, comment il
avait été frustré de son lot, et il porta
plainte.

Le tribunal correctionnel vient de
condamner à six mois de prison cha-
cun et 100.000 francs d'amende M.  Nicot ,
sa femme et Mme Chastang.

L énorme
incendie de Délie

a fait pour un million de degats
BELFORT, 20 . — AFP — L'incendie

qui a complètement détruit jeudi ma-
tin un atelier d'une fabrique d'isolants
pour courant à haute tension, à Délie
(territoire de Belfort) a pris nais-
sance au premier étage du bâtiment,
à la suite de l'explosion d'un four. Le
feu se communiqua à 10.000 litres de
vernis isolant, et presque immédiate-
ment l'atelier n 'était plus qu'un im-
mense brasier. Les ouvriers présents
durent s'échapper par la toiture de
l'immeuble.

Vers 5 heures du matin, le premier
étage s'effondra sur le rez-de-chaus-
sée, où étaient entreposés des produits
finis ou semi-finis qui furent à leur
tour la proie des '" mmes. L'incendie
atteignit une telle intensité que , par
moment, les flammes furent aperçues
dans un rayon de 10 à 15 km.

Malgré la promptitude et l'impor-
tance des secours (aux pompiers de
Délie étaient venus s'ajouter ceux de
Belfort , Mulhouse, et des localités
suisses de Boncourt et de Porrentruy) ,
ce n'est qu 'au milieu de la matinée
que le sinistre fut circonscrit et tout
danger d'extension écarté.

L'importance des dégâts n'a pas en-
core été évaluée d'une façon précise ,
mais le chiffre d'une centaine de mil-
lions a été avancé. i

La Géorgie et l'Alabama
entendent maintenir

la ségrégation raciale
ATLANTA (Géorgie) , 19. — Reuter.

— Les sénats des Etats américains de
Géorgie et d'Alabama ont voté mardi
des lois qui , malgré la décision de la
Cour suprême des Etats-Unis contre la
discrimination des races .maintiennent
la ségrégation dans les écoles.

Dernière heure
Tempête de neige à New-York

NEW-YORK , 20. — Reuter. — Des
tempêtes de neige ont souffé , jeudi ,
sur les Etats-Unis et surtout sur la cô-
te orientale de New-York. Dans cette
ville, le combustible manque pour les
chauffages , à la suite de la grève com-
mencée, il y a quatre jours , par trois
mille chauffeurs de camions, qui exi-
gent des augmentations de salaires.
Dans le sud-ouest , les écoles ont dû
être fermées et le trafic aérien sus-
pendu.

AU CHILI

Des viaducs emportés
par l'éruption d'un volcan

SANTIAGO, 20. — Reuter. — Le vol-
can Llaimai , dans le Chili méridional ,
est entré en activité. Un charretier et
son attelage ont été engloutis dans
mie coulée de lave, un pont suspendu
et plusieurs viaducs emportés. Les rou-
tes étant bloquées en plusieurs endroits ,
de nombreux villages et villes sont cou-
pés du reste du monde.

Chute d'un avion
22 morts

PRAGUE, 20. — AFP — Un bimo-
teur de transport des lignes aériennes
tchécoslovaques, qui se rendait de Bra-
tislava à Kosice, s'est écrasé jeudi dans
la région montagneuse du Tatra , dans
le nord de la Slovaquie. Vingt-deux
passagers ont trouvé la mort dans l'ac-
cident, quatre autres ont été blessés.

Les débris de l'appareil ont été re-
trouvés à une douzaine de kilomètres
du village de Torysky, dans la région
de Levoca.

Une commission d'enquête du minis-
tère tchécoslovaque des transports
s'est rendue sur les lieux de la catas-
trophe.

Un «Viscount» explose
LONDRES, 20. — Reuter . — Un avion

du type « Vickers Viscount » de la Bri-
tish European Airways, qui effectuait
un vol d'exercice s'est abattu et a fait
explosion sur l'aéroport de Blackbush,
dans le Hampshire. On ne déplore au-
cune victime. L'accident s'est produit
immédiatement après le décollage.

On découvre dans une valise
des bombes à retardement

MADRID, 20. — Reuter. — On a ap-
pris jeudi soir à Madrid qu'un étranger
(que la police soupçonne être un Fran-
çais) a déposé mardi soir dans le ves-
tibule de l'hôtel « Dersa », à Tétouan ,
une valise contenant trois bombes à re-
tardement.

Après avoir relevé les empreintes di-
gitales sur la valise, la police a émis
des soupçons sur un individu parlant
l' espagnol avec un for t  accent fran-
çais, qui récemment avait franchi la
frontière entre Tanger et Tétouan. La-
police de Tétouan précise que l'individu
arrêté à la suite de l'attentat à la bombe
commis dans un bar de la ville, il y a
deux semaines, est membre d'une ban-
de de terroristes de Casablanca (Ma-
roc français ) .  Il s'agit d'un musulman
qui a fai t  connaître le nom de ses com-
plices.

Un accord «chimique» entre l'URSS
et l'Allemagne orientale

PARIS, 20. — AFP — Un accord de
coopération dans le domaine de l'in-
dustrie chimique a été signé, jeudi ,
à Berlin , entre l'URSS et l'Allemagne
de l'Est , annonce l'agence Tass. Cet
accord , précise l'agence, est l'aboutis-
sement de pourparlers entre spécialis-
tes soviétiques et allemands, qui se
sont attachés à résoudre d'importants
problèmes de l'industrie chimique et
ont étudié en commun la question de
la recherche scientifique.

Prévisions dn t emps
Augmentation progressive de la né-

bii ' -si' -'. Samedi , ciel variable , mais
temps en partie ensoleillé. Quelques
précipitations isolées possibles dans le
nord du pays. Vent d'ouest , fraîchis-
sant en montagne. Lente hausse de la
température , avant tout en montagne.
Nuit froide.


